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FROHANNE LATOUR

P rès de 800 personnesse sontras-
semblées à la cathédrale, lundi

dernier, pour rendre un dernier

 

8
r
e

Li
c
e

o
e 5

E
R

i
r

Ê
t
e

;
*

.
“

Mh
g
a
b
e
i
i
s
e
c

-
s
e
”

a
i
"

$
y

Le Dr Gilles Prince

hommage au Dr Gilles Prince, déce-
dé le 11 mars dernier, à la suite d’un

arrêt cardiaque, alors qu'il était hos-
pitalité à Charles-Lemoyne. Il était
âgé de 72 ans.

Ce grand pédiatre qui pratiquait
depuis plus de 40 ans à Saint-Jean-
sur-Richelieu laisse dans le deuil des
milliers de petits et de grands
enfants qui profitaient encore de ses
services. «C’était notre pilier», dit de

lui le Dr Michel Guay, visiblement
attristé par ce départ quisera diffici-
le à combler au Département de
pédiatrie de l'hôpital du Haut-
Richelieu, déjà affecté par une grave
pénurie de pédiatres.

Le Dr Prince n’était pas qu’un
bourreau de travail. Ceux qui l'ont
côtoyé se souviendront de lui
comme d'un boute-en-train, ayant

toujours le bon mot pourfaire rire.
-—> A-4 et A-5

 

‘Adieu Dr Prince
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Plusieurs centaines de personnes lui ont rendu un dernier hommage lundi dernier.

Sg, — 

L’ENTREVUE
DE LA SEMAINE

HI
TE

Hr
ti
en
en

 

  
Robert Maltais

Aux commandes
du Conseil de presse |

Un horrible meurtre secoue Iberville

 
C'est sous le flash des caméras que Michel Roy a été amené samedi matin,

au palais de justice de Saint-Jean-sur-Richelieu.   

  

 

 

 

    La fusion NZ
trois ans plus tard

—— A-9 à A-16
 

 

Charlemagne Vaillancourt

Compo poursuit
le ministre Mulcair
 

 

   

 

 

(450) 346-3575
Sansfrais : 1-866-346-3575
www.additionconfort.com

i i i 105 Efficace pour: Disponible chez : | 07 i
Fournisseur industriel Ty - Meubles de patio . Canadian Tire! % :

Ouvert au public ’ ; , . vinyle (Saint-Jean) de rabais
Cuir - Pasquier |

Commercialet industriel / D Toilesde piscine Drouin’ TC {sur sac d'asprrateur ;
\ - Vitres de foyer ! Valable 1 2004 $

700, rue Saint-Jacques Wi . + Véhicules recréatifs haou 31 mas F
Saint-Jean-sur-Richelieu \= - Efe. iANGcoupon12

 

 



A2
_ —_

LE CANADA F www om Le m di 17 m 2004

OUVERTPIUSQU AT 21 Ss
Re DU,MARDI

oVEN REDIxSAM DI D

~dth;NCy2 49 Ru) An

Personnel demandé

LL 27° T
N

—06 « {q
-_— es,>

# Marjolaine Parenteau
3? estde retour, au sein de l'équipe

Métamorphose! IIT a toute sa clientele |

Profitez de nos

ay SPECIAUX
a To CRLTaELaTRS

y
fl”
4 > GT

pad,
LTaxe CYA

3 26258

{ 6358
aayYAA

#7

943, boul du

Séminaire Nord
4

pitsapiensSlTE aun wow

—-—

423

_ geve
ver voa

asm
Fryeape PARI

R
O
S
E
R
S
A
A
A
E
S
S
A
S
R
E
,

LEHCLNL SHAPER

Nous utilisons les produits
et la coloration de «Wella

T
o
o
m
a
W
I
T
T
Y
T
A
N
I

M
P
U
E
S
W
C

B
n
e
e

[
1
1
3
6
1
1



 

 

 

-

|

(

hd CAS pa OY.

iP
ho

to
Ja
cq
ue
s

Pa
ul

}

  

Le CANADA FRANÇAIS + www.canadafrancais.com « Le mercredi 17 mars 2004
 

 

+ Météo æ

 

 

Jena
uageux avec

averses de
neige.

Averses de

neige.  

  

Vendredi

pluie ou de  

  

   

 

 

ACTUALITE
 

Poignardée, une jeune femme
meurt le jour de son anniversaire
Michel Roy comparaît pour meurtre

VALÉRIE LEGAULT

ET LOUISE BÉDARD
 

ohanne Bonhomme, 34

ans, a trouvé la mort de fa-

çon atroce, le jour de son anni-

versaire. Le drame est survenu

dans son logementdu 912, Vin-

celette, à Iberville, dans la nuit

de jeudi à vendredi dernier. Un

ami et voisin de palier, Michel

Roy, 49ans, estsoupçonnéd’être

l’auteur du meurtre. Il tui aurait

infligé un très grand nombre de

coups de couteau. Transportée à

l'hôpital, la victime estmorteau

bout de son sang.

Les policiers ont reçu un appel
d'urgence, à 1h20, vendredi. Tout
portait à croire qu’uneviolente chi-
cane avait éclaté dans l’apparte-
ment de la victime. Une voisine de
la femme, qui habite à l'étage infé-
rieur, aurait dit entendreMmeBon-
homme hurler de toutes ses forces.
Or, Johanne Bonhomme vivait
seule dans son appartement. Elle
était la mère d’une jeunefille de 13
ans, mais celle-ci se trouvait chez
son père au moment du crime.

Rt.

Me Andrée Vézina

À l'arrivée des policiers, la fem-
me gisait sans vêtement dans son
lit, le corps exsangue. «À demi-
consciente, elle a tout juste eu le
tempsde dire qu'elle avait été agres-
sée», indique l'agent Robert Iler,
porte-parole du Service de police de
Saint-Jean-sur-Richelieu. L'autop-
sie devrait en apprendre davantage
aux enquêteurs.
La victime a vraisemblablement

subi une agression au couteau.
«Son corps comportait au moins
sept ou huit plaies ouvertes au tho-
rax, au bassin et aux cuisses. Mais
l’entaille la plus fatale semble avoir
été portée dans l’aine, en plein sur
uneartère», expliquel'agent Iler.

PrPSERES pr

 

Joharme Bonhomme a été sauvagementpoignardée
dans son logementde la rue Vincelette, a Iberville.

 

Me Robert Proulx

TACHE DE SANG
L'agresseur a déguerpi avantl’ar-

rivée des secours. Les policiers ont
aussitôt procédé au ratissage du
quartier. Ils ont intercepté un hom-
meerrantà proximité de l'immeu-
ble à logements, les vêtements ta-
chés de sang. Il s'agit de Michel Roy
aussitôt appréhendé, puisemmené
au poste de police.
Le vendredi matin, les policiers

et l’ex-conjoint de Johanne Bon-
homme ont eu la pénible tâche
d'annoncer la triste nouvelle à la
fille uniquede la victime, avantque
celle-ci ne se rende en classe.
Le motifdu crimereste encore in-

connu, mais selon la police il ne

s'agirait pas d’un meurtre passion-
nel. La relation entreJohanne Bon-
hommeet Michel Roy reste enco-
re floue, mais ils n'auraient jamais
entretenu de relation amoureuse.
«En tant quevoisins de palier,ils se
connaissaient et se parlaientà l’oc-
casion, mais ils étaient seulement
des amis», mentionne le policier
Robert Iler. Johanne Bonhommeet
Michel Roy semblent avoir vécu
tous les deux des passés difficiles.

COMPARUTION
C’est sous le flash des caméras

que Michel Roy a été amené same-
di matin, au palais de justice de
Saint-Jean. Les policiers exerçaient
une étroite surveillance policière

 

Portant des éraflures au front, Michel Royfixait le sol avant
de comparaître au palais de justice.

du prévenu. Interpellé sur ce qui
s'était passé, leprévenu a lancé qu’il
n’avait rien à dire.
L'hommeavait des éraflures au

front et sous l'oeil gauche.
Dans le box des accusés, Michel

Roy a tourné le dos à la salle, le
temps que les policiers le transfè-
rent au quartier cellulaire. Me Ro-
bert Proulx a rencontré brièvement
sonclientavantlacomparutionde-
vantle juge Lucien Roy de la Cour
duQuébec.
À la lumière de la preuve déjà

amassée par les policiers Me An-
drée Vézina de la couronne a déci-
dé de porter une accusation de
meurtre au premier degré. C’est
l'accusation la plus grave au Code
criminel passible de la détention à
perpétuité
Après une comparution brève,le

juge Roy a ordonnéladétention du
prévenu. L'avocat de la défense a
demandé au juge que son client ne
soit pas détenuà la prison commu-
ne de Sorel mais plutôt au centre de
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détention de Rivière-des-Prairies
pour «des raisons de santé», a-t-il
précisé.

L'enquête préliminaire a été re-
portée à aujourd’hui (mercredi).
Michel Roy ne sera pas transporté
au palais de justice. Les avocats dis-
cuteront du dossier en son absen-
ce et la cause sera reportée à une au-
tre date.
FRÈRE

Le frère de Michel Roy était pré-
sent dans la salle d'audience et n'a
pas caché son désir de voir son frè-
re ne plus jamais quitter la prison.
Selon ses dires, son frère souffri-

rait de schizophrénie et a passé 24
ans en institution après avoir tué
leur jeune soeur. I] avait été réinté-
gré en société depuis environ qua-
tre ans.

Les registres indiquent que Mi-
chel Roy avait été acquitté de l’ac-
cusation du meurtre de sa soeur, le
30 septembre 1977 mais il avait été
confié aux bons soins du
gouvernement.
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Des milliers d'enfants |

en deuil du Dr Prince
JOHANNE LATOUR

es milliers de petits et de

grands enfants sont en

deuil du pédiatre Gilles Prince,

qui s’est éteint la semaine der-

nière à la suite d’un accident

survenu un mois auparavant.

À l’âge de 72 ans,le Dr Prince
était toujours aussi passionné

de sa profession... et de la vie.

Ses proches le décrivent affec-

tueusement comme un bon

vivant et un homme dont la

bonté a touché tous ceux qu’il

rencontrait.

 

L'accident a eu lieu en apres-
midi, le dimanche 8 février. En

tombantdansl’escalier de sa rési-
dence, il a subi une fracture du

crâne, nécessitant un transport
d'urgence au centre de traumato-
logie de l'hôpital Charles-Lemoy-
ne, où son état est demeuré sta-
ble mais inconscient pendant
plusieurs jours.

Deux semaines plus tard, il
avait repris conscience. Encoura-
gés par l'amélioration de son état
et par une scanographie qui révé-
lait, semble-t-il, «le cerveau d’un
jeune homme», les médecins du

centre hospitalier de Longueuil
envisageaient d'amorcer prochai-
nementsa réhabilitation.

Et voilà qu’au grand étonne-
mentde tous, il a quitté ce mon-
de vers 2 heures, le jeudi 11 mars.
Il aurait été victime d’un arrêt
cardiaque, ce que devraient
confirmer prochainementles ré-
sultats d’une autopsie. Il laisse
ainsi dans le deuil son frère Yves,

sa soeur Denise, ses enfants Ma-
rie-Claude, Elayne, Sophie et
Jean-François, ainsi que sa

conjointe Diane Belle-Isle.

Cependant, d'innombrables
amis, collègues et patients pleu-
rent aussi sa disparition. Plu-
sieurs d’entre eux lui ont rendu
un dernier hommage dimanche
dernier, chez LeSieur & Frère, à
Saint-Luc, et lors de ses funé-

railles, tenues le lendemain à la

cathédrale Saint-Jean-
L'Évangéliste.

AMOUREUX
DE SON MÉTIER
De l’avis de tous, le Dr Prince

adorait la profession qu'il prati-
quait depuis plus de 40 ans et ne
voulait méme pas songer a la re-
traite. «C’était notre pilier», affir-
me le Dr Michel Guay, qui a oeu-
vré auprès de lui pendantplus de
30 ans, à la Clinique de pédiatrie
de Saint-Jean (située à la Clini-
que 900), que M. Prince avait
contribué à fonder au début des
années 70.

Quatre jours par semaine,il re-
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cevait encore ses patients, sou-
vent jusque dans la soirée. «Ce
n’est qu’à I'dge de 70 ans qu'il a
cessé de faire des gardes à l'hôpi-
tal», affirme le Dr Guay. «Je ne
vois pas comment nousallons le
remplacer, ajoute-t-il. De 3000 à
4000 patients sont devenus des
orphelins.»

«Sa plus grande fierté était sa
compétence», mentionne Yves
Prince au sujet de son frère, qui
se faisait un devoir rigoureux de
constamment tenir à jour ses
connaissances médicales. De
plus, il était aussi fidèle à ses pa-
tients que ceux-ci l’étaient envers
lui. «L'hôpital de Montréal pour
Enfants a déjà voulu l'avoir, mais
il tenait à rester à Saint-Jean-sur-

Richelieu», relate M. Prince.

DÉVOUÉ ET APPRÉCIÉ
Yves Prince ne compte plus les

fois qu'on lui a dit «Sans votre
frère, je ne serais plus la», ou en-

core «Il a sauvé la vie de mon en-
fant». Plusieurs d’entre eux se
souviennent que le médecin
avait toujours le temps de voir
un enfant de plus. «J'ai travaillé
avec lui peridant 19 ans et je ne
l’ai jamais vu dire non a ses pa-
tients», atteste Francine Girard,

secrétaire à la Clinique de
pédiatrie.

Depuis sa chute, plusieurs per-
sonnes se sont informées de son
état de santé, impatientes de le
voir revenir au bureau. Il faut di-
re qu'il traitait ses patients aux
petits soins. Selon sa secrétaire, il
était aussi très gentil avec les ma-
mans, qu'il appelait toujours
«chérie» ou «darling»! «Quand ça
n'allait pas bien, il savait tou-

jours comment faire revenir la
bonne humeur», dit-elle.

Le frère du médecin se sou-
vient d'ailleurs qu'au début de sa
carrière, Gilles Prince ne facturait
pas ses patients pour tousles ser-
vices rendus. «Si le gouverne-
ment n’avait pas instauré l’assu-
rance-maladie, mon frère aurait

été dans la dèche. Il disait sou-
vent que ses patients avaient be-

  
Ç

Le Dr Michel Guay
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soin de leur argent plus que lui»,
raconte-t-il. «Ce n’était pas un
gars parfait, mais il avait un
coeur grand commela ville»,
renchérit Michel Guay.
UN ÊTRE PASSIONNÉ
Le Dr Prince n’était pas qu’un

bourreau de travail. Ceux qui
l'ont côtoyé se souviendront de
lui comme d’un boute-en-train,

Yves Prince

 

www.canadafrancais.com +

La réputation de Gilles Prince étaitcelle d'un médecin attention

ayant toujours le bon mot ou la
blague pour faire rire. Il a
d’ailleurs souvent fait preuve
d’une mémoire prodigieuse en
récitant des poèmes de Baudelai-
re ou d'Hugo devant un auditoi-
re admiratif. On dit aussi qu'il
n’était pas rare que, lors d’une
soirée, il prenne le micro et se
mette à chanter.

 

 

Francine Girard
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«S’il n'avait pas été médecin,

il aurait été un grand ténor», dé-

clare Yves Prince, qui se sou-
vient d'avoir été impressionné à
plus d’une reprise par l’étendue
des connaissances de son frère
sur la musique. Il savait aussi ap-
précier le bon vin. Après avoir
suivi un cours d’oenologie, il a
pris plaisir à visiter plusieurs ré-
gions viticoles d'Europe et
d'Amérique.

La veille de son accident,

Gilles Prince a reçu pour le sou-
per sa soeur,son frère et l'épouse
de celui-ci. À cette occasion, il a
servi des vins parmi les meilleurs
qu'il possédait. Il a d'ailleurs fait
une déclaration étoñnante:il ne
comptait plus acheter de vins
dits prometteurs, estimant qu'il
ne lui restait pas suffisamment
d'années sur terre pour que cela
en vaille la peine. Mêmesi le
destin lui a malheureusement
donné raison, son frère et tous
ceux qui nous en ont parlé s’en-
tendent pour dire qu'il a profité
pleinementde tout ce que la vie
lui a offert. «
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800 personnes lui rendent un dernier hommage
JOHANNE LATOUR
 

res de 800 personnes se

sont rassemblées à la ca-

thédrale Saint-Jean-L’Évangélis-

te, lundi dernier, pour rendre

un dernier hommage au doc-

teur Gilles Prince. L'assistance a

pu entendre des témoignages

touchants confirmant qu’avec

le décès de ce pédiatre bien-ai-

mé, Saint-Jean-sur-Richelieu

vient de perdre ce qu’il

convient d'appeler

monument.

un

 
 
Denise Pépin se souvient encore du
regard réconfortant et des paroles
encourageantes du Dr Prince,
alors que son fils Éric était

gravement malade, il y a 29 ans.

Le matin était gris et les coeurs
étaient gros alors que des centai-
nes de personnes - parents, amis et
patients - arrivaient, vers 11 heu-
res, à la cathédrale du centre-ville.

L'émotion demeure très vive après la poignante cérémonie.

Quelques-uns ont quand même
trouvéla force de prendre la paro-
le, au début des funérailles offi-
ciées par le prêtre André Foisy.

«Ce n’était pas à ton tour de par-
tir», lance d'abord Louise Lemaire,
s'adressant à son ami Gilles Prince.
Malgré le fait qu’il lui manquera
terriblement,elle se réjouit quand
même d’avoir partagé plusieurs
bons moments avec celui qui, se-
lon elle, vivait sa vie «comme un
gros party». Elle fait aussi allusion
à la grande humanité du médecin,
qui savait si bien réconforter ses
patients et leurs parents.

«MON ONCLE GILLES»
C’est avec beaucoup d'émotion

que le docteur Michel Guay abon-
de dans le mêmesens. Ce collègue
et ami du Dr Princerelate que ven-
dredi dernier, une fillette âgée de
huit ou neuf ans l’a abordé dans
un casse-croûte pour lui offrir ses
condoléances. «Le Dr Prince était
mon pédiatre», a-t-elle simple-
mentdit avant de regagner sa
place.

«C'est depuis ce moment queje
réalise l'ampleur de ce qui s’est
produit», indique-t-il. «Combien
de fois avons-nous entendu des
enfants l'appeler mon oncle
Gilles?», demande-t-il, avant

d'avancer quele défunt était peut-
être l’un des derniers de ces méde-
cins qui soignent des familles en-
tières, d’une génération à l’autre.
«Il avait une place dans le coeur de
tellement de gens!», lance-t-il.

L'HISTOIRE D’ERIC
L'importance du pédiatre pour

ses patients ne fait aucun doute
lorsqu’on entend le témoignage
de Denise Pépin au sujet de celui
qu’elle surnommeaffectueuse-
ment «notre Patch Adams». Par
un matin du mois de mars 1975,

À la sortie de l’église, Diane Belle-Isle serre contre elle une photographie de son conjoint.

sonfils Éric, âgé de quelques mois,
a été envoyé d'urgenceà l'hôpital
Sainte-Justine, souffrant de multi-
ples malformations cardiaques.

Elle se souvient du réconfort et
de l’encouragement que lui a of-
fert le Dr Prince, qui avait com-
mandé le transfert, ainsi que les
éloges du chirurgien qui a opéré
son fils à coeur ouvert. «Avec sa.vi-
gilance, le Dr Prince a sauvé votre
petit garçon», a-t-elle déclaré.
MmePépin remercie chaleureuse-
mentle pédiatre pour la vie de son
fils, qui a maintenant 29 ans et qui
- il tenait à ce qu’elle le mentionne
- deviendra lui-même papa, le
mois prochain.

DU RIRE AUX LARMES
C’est le frère du défunt, Yves

Prince, qui tient le plus long dis-
cours. On sent que l'homme âgé
de 70 ans aurait toute unevie à ra-
conter. «On pourrait écrire des li-
vres!», s’exclame-t-il avant de par-
tager quelques souvenirs, entre le
rire et les pleurs. Il fait sourire l’au-
ditoire, notamment en relatant
qu’il y a plus de 40 ans, les profes-
seurs de M. Prince lui ont deman-
dé de chanter That old black magic
en guise d'examen de pédiatrie!

M. Prince mentionne d’ailleurs
quela veille, au salon funéraire, il

a été surpris de rencontrer les deux
infirmières qui ont pris soin du Dr
Prince au cours des semaines qui
ont précédé son décès.Elles lui ont
confié que c’était la première fois
qu'elles tenaient à saluer ainsi un

patient. «Mêmes’il ne pouvait pas
parler, il communiquait avec ses
yeux», ont-elles dit. L'émotion est

à son comble lorsque M.Prince
fait retentir cette phrase dansla ca-
thédrale: «Mon frère détestait la
tristesse. Faisons la fête!»

Peu après, la cérémonie se ter-
mine parla signature du registre
des funérailles par Diane Belle-Isle,

conjointe de Gilles Prince, et par
Marie-Claude Prince, fille du dé-
funt. Pendant ce temps,l'auditoire
se laisse bercer par L'absent, de Bé-
caud, dont voici un passage: «Il
avait dit un jour, lorsqueje partirai
pour les lointains pays, au-delà de
la terre, vous ne pleurerez pas.
Vous lèverez vos verres, et vous

boirez à moi, à mon éternité.» «

 

Des collègues et amis, incluant le docteur Michel Guay,
ne tarissentpas d'éloges sur le médecin disparu.
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e grand

patron

& ¥ du Conseil de
987$" presse du

Québec, Ro-

bert Maltais, est tombé en

amour avec la beauté de

Saint-Jean-sur-Richelieu et a

récemment décidé de s’y éta-

blir. La rivière Richelieu et

cette «belle lumière» qu’il dit

observer l'inspirent dans les

décisions qu’il a a prendre

pour redonner de la crédibili-

té à cet organisme qu'il dirige

depuis sept ans. Et à l'écouter

parler, le Conseil de presse est

redevenu ce chien de garde

dont le milieu journalistique

et la population ont tant be-

soin pour assurer ce juste

   

 

équilibre dans le respect de

l'information.

C’est avec empressement que
cet homme qui a consacré tren-
te ans de sa vie au journalisme a
accepté de se prêter à cette lon-
gue entrevue. Mettant à profit
sa voix radiophoniqueet sa vas-
te expérience dans le monde
des médias écrits et électroni-
ques, Robert Maltais nous a
beaucoupinstruit sur le Conseil
de presse, un organisme indé-
pendant fondé en 1973 pour
contrer la menace du gouverne-
ment du Québec d’encadrer les
médias par l’entremise d’un
projet de loi.

Mais avant d'accéder à un
poste aussi important, cet hom-
me originaire du Saguenay-Lac
Saint-Jean a fait ses classes. Dé-
tenteur d'un baccalauréat en
journalisme de l’Université La-
val et d’une maîtrise en éthique
de l'Université du Québec à Ri-
mouski, Robert Maltais a
d’abord été journaliste, notam-
ment au journal Le Soleil, à
Québec, pour ensuite accepter
le poste de directeur de l’infor-
mation à la radio et à la télévi-
sion de Radio-Canada dansle
Bas Saint-Laurent.

Il s’est ensuite retrouvé à
Sept-Iles pour assumer la direc-
tion générale de cette société
d’État. Un vent de coupures en
provenance d'Ottawa a alors
soufflé sur cette région éloignée,
ce quil’a forcé à tirer sa révéren-
ce après avoir travaillé pour Ra-
dio-Canada durant 16 ans.

Avec l’aide de confrères, il dé-
cide aussitôt de fonder un quo-
tidien a Rimouski. «J'étais à la
fois l'éditeur et le rédacteur en
chef de ce journal que nous
avions baptisé Le Fleuve. Après
265 éditions, nous avons mis

les clefs dans la porte. Ça été

LE CANADA FRANÇAIS - ACTUALITÉ ce www.canadafrancais.com * Le mercredi 17 mars 2004

Robert Maltais s'applique à redonner

très difficile à prendre comme
décision, mais nous avions un
sérieux problème de liquidité»,
confesse-t-il.

Puis, Robert Maltais apprend
que le Conseil de presse du
Québec est à la recherche d’un
secrétaire général. Il applique
pour le poste et apprend que
300 autres personnes ont eu la
mêmeidée! Il passe une entre-
vue, puis une autre, et obtient
finalementle poste. Michel Roy,
alors au Devoir, entre en scène
au même momentà titre de
président du conseil d’adminis-
tration. Ils prennent ensemble
la décision de déménagerle siè-
ge social de Québec à Montréal,
puis entreprennent de donner
un peu de sang neuf à cet orga-
nisme qui en avait bien besoin.
Le fait que plusieurs employés
aient pris la décision de rester
dansla Vieille Capitale facilite
cette réorganisation.

CHANGEMENTS
«Des changements, on en a

fait beaucoup depuis ce temps,
reconnaît M. Maltais. Nous
avons entre autres modifié nos
outils de travail pour accélérer
le traitement des plaintes. À
mon arrivée, ça prenait entre 12
et 18 mois pour traiter une
plainte, alors qu'aujourd'hui, il
peut s’écouler de cinq a six mois
entre la réception d’une plainte
et la décision qui est rendue.
Des améliorations parmi tant
d'autres qui nous ont permis
d'améliorer considérablement
notre crédibilité.»

Le Conseil de presse du Qué-
bec, dont les bureaux sontsi-

tués dans l'édifice de Télé-Qué-
bec, compte seulement cinq
permanents à son emploi. Le

 

 
«Il y a 200 conseils de presse au Québec et on dit de nous que nous
sommes un exemple à suivre», affirme le secrétaire du Conseil

de presse du Québec, Robert Maltais.

Le Conseil va se pencher sur
la télé-réalité et la convergence

e secrétaire général du
Conseil de presse du Qué-

bec dit être très inquiet par ce
qu'il voit présentement du côté
de la concentration de la presse,

de la convergence et de la télé-
réalité. Inquiet pour la démo-
cratie et du droit du public à re-
cevoir une information de
qualité. Comme bien d’autres,
Robert Maltais dit malheureuse-
ment constater un «nivelle-
mentpar le bas» qui ira en s’ac-
centuantsi rien n’est fait pour
contrer ce phénomène.

«Je peux vous dire aujourd’hui
que nousallons être très critique
là-dessus, prévient le porte-paro-
le du Conseil de presse. Vousal-
lez nous entendre puisque l’on
compte bien analyser ce phéno-
mène en profondeur. C'est notre
devoir dele faire.

«La concentration de la presse
est une réalité inquiétante pour
la démocratie et la pluralité des
idées, enchaîne M. Maltais. Il
faut faire quelque chose aussi
pour protéger les indépendants.
Ça n’a pas été une chose facile,
mais nous sommes parvenus à
obtenir un consensus de nos
membres sur cette question.
Jen suis d'ailleurs très
heureux.»

Qui dit concentration, dit

convergence. Dit aussi télé-ré-
alité. «On ne veut pas agir com-
me un organisme de censure,
loin de là, mais je pense sérieu-
sement qu'il est temps de se
pencher sur ce phénomène qui
nous inquiète. Ça va être l’un
des gros dossiers sur lesquels
nous allons nous pencher au
cours de la prochaine année»,

prévient le nouveau résidant de
Saint-Jean-sur-Richelieu.

BONNE RELÈVE
Et que pense Robert Maltais

des jeunes journalistes qui font
leur entrée dans le monde de
l’information.

«Je pense sincèrement que
nous avons unetrès bonnerelè-
ve. Les jeunes sont bien formés
et très matures. Malheureuse-
ment, je constate qu'ils veulent
aller un peu trop vite. Il n’y a
pas de mal a couvrir les chiens
écrasés comme nous le faisions
a notre époque lorsque nousfai-
sions nos premiers pas dans un
journal ou à la radio. Je répète
toutefois que nous avons une
bonne reléve, mais qu'il faudra
bien I’encadrer», conclut le se-

crétaire général du Conseil de
presse du Québec. =»
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de la crédibilité au Conseil de presse

conseil d'administration re-
groupe pour sa part 22 mem-
bres. Outre son président, Mi-
chel Roy, aujourd'hui âgé de 74
ans, il est formé de sept repré-
sentants du public, sept repré-
sentants des médias et sept re-
présentants des entreprises de
presse.

«Contrairement à ce que cer-
taines personnes peuvent croi-
re, le Conseil de presse n’est à la
solde de personne,tient-il à pré-
ciser. Nous ne sommes pas dé-
pendant des journaux, du pu-
blic ou des journalistes. La
complaisance, ce n’est pas un
motà la mode chez nous.»

L'organisme est financé par la
Fédération professionnelle des
journalistes du Québec, des en-

treprises de presse et une Fonda-
tion qui possède un actif d’un
million de dollars. «Avec le re-
dressement que nous avonsfait
et le rehaussement de notre cré-
dibilité, nous poursuivons pré-
sentement des négociations
pour avoir plus de moyensà no-
tre disposition. Il faudrait dou-
bler ce que nous avons présen-
tement, tant sur le plan

financier que des ressources hu-
maines. J'ai bon espoir que
nousallons y arriver», laisse en-

tendre M. Maltais.

PRODUCTIF
Malgré ses faibles ressources,

le Conseil de presse du Québec
est considéré commel’un des
organismesles plus productifs
du genre au monde, avec l’Aus-
tralie et la Scandinavie.

«Il y a 200 conseils de presse
en Occident et on dit de nous
que nous sommes un exemple à
suivre, note le secrétaire géné-
ral. Contrairement à bien d’au-
tres endroits, on touche à la ra-

dio, à la télévision et aux

journaux. Nous avonsd’ailleurs
contribué à mettre en place des
observatoires de presse en Afri-
que. Je me suis personnelle-
ment rendu sur place à deux re-
prises pour procéder à la
création de ces observatoires.
J'aimerais par ailleurs vousfaire
remarquer qu'il n’y a pas de
conseil de presse en France.»

Bref, Robert Maltais est très
fier de l'organisme qu’il dirige.
Il convient qu'il y a encore
beaucoup de travail à faire, no-
tamment du côté des médias
qui font preuve de délinquance
lorsque des décisions leur sont
défavorables, plus particulière-
ment du côté de la radio, mais
se dit persuadé que le Conseil
de presse occupera une place de
plus en plus importante sur la
place publique.Il en a d’ailleurs
fait la démonstration récem-
menten prenantla parole sur la
façon dont les événements sur-
venusà Saint-Charles-Borromée
ont été traités par les médias
d'information.…..  ---
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« tatistiquement, le Conseil

de presse du Québec n’a à

juger que le tiers des plaintes

qui lui sont acheminées. Il y a

une méconnaissance du public

face aux médias d’information.

Il faut par conséquent favoriser

le dialogue entre les deux, com-

mele faisait d’ailleurs si bien

Claude Masson, à La Presse,

avant de mourir dans un terri-

ble accident.»

Tout en y allant de cette consta-
tation, Robert Maltais précise que
l'organismequ'il dirige a un grand
rôle pédagogique à jouer dans le
cadre de Ses fonctions.
«Des plaintes majeures, on en

reçoit environ 150 chaque année
et on rend une centaine de déci-
sions. Avant d’en arriver là, on es-

saie de faire de la médiation. On
guide les plaignants vers le média
concerné. On leur demande entre
autres s’ils ont demandé un droit
de réplique ou s’ils ont essayé de
faire publier unelettre dans le
courrier aux lecteurs. On fait aussi
de l’éducation et on répond à bien
des questions qui nous sont adres-
sées», explique Robert Maltais.
ENQUÊTES

Reste que des plaintes sont fon-
dées et que des enquêtes s'impo-
sent. C’est là qu'entre en scène le
Tribunal d'honneur. Il s'agit en fait
d’un comité des plaintes et de
l'éthique del'information compo-
sé de huit membres, soit quatre re-

présentants du public et quatre re-
présentants de la communauté
journalistique. Ce sont les mem-
bres de ce comité qui analysent et
rendent des décisions. Ils peuvent

 

alors compter sur trente années de
jurisprudence de même que sur
un code de déontologie intitulé
«Droits et responsabilités de la

presse».

Les sanctions rendues sont d’or-
dre moral et non juridique. Reste
qu'aucun journaliste respectueux
de sa profession ne veutfaire l’ob-
jet d'un blâme du Conseil de pres-
se. Suffit d’ailleurs de poser la
question à un représentant de la
presse pour qu'il vous dise que
c’est bien la dernière chose qu'il

souhaite lui arriver! Des carrières
ontd’ailleurs été brisées.
«Malheureusement, on constate

que 50% des médias fautifs ne pu-
blient pas les décisions que nous
rendons, fait remarquer M. Mal-
tais. C’est surtout du côté de la ra-
dio quel’on voit ça. Il va falloir se
rasseoir avec nos partenaires pour
leur rappeler qu’ils ont le devoir de
transmettre nos décisions. J'avoue
qu'il y a un peu de délinquance de
ce côté et qu'il va falloir y voir.
Pourtant, les médias pris en défaut

Le public trouve parfois
les journalistes arrogants

e secrétaire général du Conseil
de presse du Québec ne cache

pas que le public trouve parfois les
journalistes arrogants. Ceux qui
formulent des plaintes à cet orga-
nisme y vont parfois de ce qualifi-
catif peu élogieux pour décrire un
journaliste qui ne leur a pas donné
satisfaction ou qui abuse de son
pouvoir.

«C’est quelque chose que l’on
entend, confesse Robert Maltais.

Dans certains cas, c’est certain

qu’il y a un problème de dialogue.
Tout commeil faut convenir qu'il
y a des journalistes qui refusent de
rendre des comptes. On parle tou-
tefois d’uhe minorité, mais il ne

suffit que de quelques cas pour
que ça nuise à la réputation de
tous ceux qui font leur travail cor-
rectement. C’est pareil pour les au-
tres professions.
«Après la diffusion du docu-

mentaire de Jean-Claude Labrec-
queintitulé «A hauteur d’hom-

Cours d'anglais
PARLEZ ANGLAIS SANS TRADUIRE

- méthode éprouvée depuis 37 ans
durée du cours: 120 heures

- cours théoriques groupes homogènes de 4 à 9 personnes
- nous vous garantissons PAR ÉCRIT que vousparlerez

l’anglais SANS TRADUIREà la fin de VOTRE COURS
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ro: 346-4359

me», on s'est fait dire par des gens
queles journalistes sont des charo-
gnards que le Conseil de presse
protège, poursuit l’ex-dirigeant de
Radio-Canada. C’est fort comme
commentaire et ça démontre qu’il
y a un problème dans la percep-
tion queles gens ont sur le travail
d'enquête des journalistes.»
Sans nommer de noms, M. Mal-

tais convient toutefois que des
journalistes se plaisent bien dans
le rôle de justicier du peuple, une
approche qu'il n’endosse évidem-
ment pas et qui ternit, une fois de
plus, l’image de la presse écrite et
électronique.

«Je répète que nous avons un
travail pédagogique important à
faire et qu'il y a matière à réflexion
sur certaines façons de travailler
qui ne sont pas conformesà l’éthi-
que professionnelle. Reste que de
façon générale, et j'insiste là-des-
sus, les journalistes font bien leur
travail», conclut Robert Maltais. =
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devraient comprendre que ça leur
donnedela crédibilité que de pu-
blier les décisions que nous ren-
dons à leur sujet.»
DES QUESTIONS
Pour en revenir aux incidents

qui se sont produits à Saint-Char-
les-Borroméeet qui ont conduit
au suicide du directeur général de
cet établissement, Robert Maltais

est d'avis que les médias d'infor-
mation doiventse questionner sur
les effets des «tirs croisés» qui ont
fait basculer l'information dansla
démesure. C’était trop intense
comme couverture, fait-il

remarquer.
Les médias doivent aussi se

questionner sur le journalisme
d’embuscade qui consiste à mettre
un micro ou une caméra devant
une personne que l'on accuse in-
directement en le mettant ainsi
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…) Il y a une méconnaissance
delase du public face aux médias»

dans une situation à laquelle elle
ne veut pas se prêter. «C’est un vol
systématique de la présomption
d’innocenceet c’est une façon de
faire qu’il faut décourager. C’est
inacceptable», affirme celui qui
dénonce aussi la confusion des
genres. Vous savez, ces journalistes
qui font des commentaires dans
un cadre qui ne se prête pas à ce
genre de propos.

«C'est important que les médias
prennentparfois un temps d'arrêt
pour se questionner sur leurs fa-
çons de couvrir les événements. Ils
devraient aussi prendre le temps
d'expliquer les décisions qu’ils
prennent parfois dans la couver-
ture de l'actualité. Unetelle façon
de faire les choses ne peut que
contribuer à faciliter un rappro-
chemententre les médias et le pu-
blic», conclut Robert Maltais. =
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Nuit d'horreur
LOUISE BÉDARD

U n jeune hommede 20 ans
qui avait frappé à de multi-

ples reprises son ancienne copine
sera confiné à domicile pour les
deux prochaines années et devra
se soumettre à une thérapie. Une
peine de prison avec sursis qui sera
plus pénible à purger que 18 mois
de détention ferme, a commenté

le juge.

Comptetenu dela violence ma-
nifestée par l’accusé, Me Andrée
Vézina de la couronneavait récla-
mé plutôt l'imposition d’une pei-
ne exemplaire de prison ferme. Fl-
le avait suggéré une sentence
d’une durée de 18 à 30 mois de dé-
tention derrière les barreaux. Il y a
une banalisation de la violence
qui doit cesser, a commenté
l’avocate.

Le jeune hommedécrit comme
un être jaloux et possessif a plaidé
coupable à une accusation de
voies de fait simples et de
séquestration.
Lundi dernier, la procureure du

ministère public a fait lecture de la
déposition de la victime qui a vécu
une nuit d'horreur. L'accusé avait
18 ans et la victime seulement 15
ans au momentdes incidents sur-
venus en juin 2002.

L'adolescente avait rompu en
raison du comportement violent
de l'accusé. Mais elle s'était retro-
uvée chez lui en compagnie d'un
ami qui a quitté au cours de la
nuit. Resté seul avec la jeune fille,
l'accusé a commencéà la frapper
au visage avec son poing et lui
donner des claques. Il l’a tirée par
les bras et l’a traînée sur les ge-
noux. Alors qu’elle essayait de se
relever, il lui a mis la main sur la
bouche tout en lui pinçant le nez.
Il l'a poussée à plusieurs reprises.

Il l’a suivie aux toilettes alors
qu’elle voulait nettoyer le sang qui
coulait. I] a alors paniqué et s’est
mis à la frapper de nouveau. Elle
l'implorait d'arrêter. L'accusé pleu-
rait. Elle lui a demandé d'appeler
quelqu’un. L'accusé a recommen-
cé à se fâcher lui donnant de gros
coups de poing sur la mâchoire.

Dans un autre geste de violence,
il a poussé violemmentla table sur
le mur. La victime raconte que le
jeune hommedisait alors: qu’est
ce queje fais. Ce n’est pas moi.

Épuisée, la jeune victimelui a
demandé dela laisser dormir. Au
matin,ils sont sortis. L'’accusé vou-
lait voir un psychiatre. Ils se sont
rendus à l'hôpital. La jeune fille a
alors aperçu sa tante et est partie
avec elle.
Me Robert Proulx de la défense

a déposé des photos de la victime
qui a un oeil au beurre noir, des
bleus mais pas de lésions plus gra-
ves, afait remarquer l'avocat. Rap-
pelons que l'accusé a plaidé cou-
pable à une accusation de voies de
fait simples.

La défense a plaidé pour une
peine de prison avec sursis compte
tenu du jeune âge del'accusé et de
l'absence de condamnation anté-
rieure. L'avocat a établi une dis-
tinction entre le cas de son jeune
client et les cas de violence exercée
dans un cadre de relation conjuga-
le considérée commeune circons-
tance aggravante à un délit. Il a si-
gnalé l'état d’ébriété de son client

mparegresiarERnn.

 

la défense, une peine de six mois
de prison avec sursis aurait été
suffisante.

D'autres

accusations contre

John Maigar
D"autres chefs d'accusa-

tion ont été portés contre
John Maigar, 58 ans de Noyan,

soupçonné de possession de can-
nabis et de cocaïne dans le but
d'en faire le trafic et de recel. Ac-
tuellement détenu,il fait face à un

total de 19 chefs d'accusation, à la

suite d'une opération policière
menée le 5 mars dernier a son do-
micile. Les policiers sont retournés
effectuer des perquisitionsla se-
maine dernière.

Son fils Steven Maigar, 23 ans,

doit répondre de son côté à six
chefs d'accusation de production
de marihuana, de possession de
drogue dans le but d'en faire le tra-
fic et de recel. L'enquête sous cau-
tion du pèreet dufils aura lieu le 2
avril prochain.

Quant à Shane Maigar, 27 ans,
quifaisait l’objet d'un mandat
d’arrestation pour tentative de
meurtre en Ontario,il n’a pas en-
core comparu à Saint-Jean.

Mercredi dernier, Collenn Man-
ney, une Américaine de 27 ans ar-
rêtée en même temps que Shane
Maigar, elle a été remise en liberté
moyennantle versement d’une
caution de 3500$. Elle devra de-
meurer à Noyan en attendantla
tenue de son procès. Elle ne peut
quitter le Québec. Son enquête
préliminaire a été reportée au 31
mai pour la forme.

Le prison
pour Courteix
rick Courteix, 46 ans, de Sa-

brevois, a été condamné à
deux ans et demi de pénitencier. Il
a reconnu hier (mardi) sa culpabi-
lité à 31 chefs d'accusation, princi-
palement des recels d'armes à feu,
de véhicules, de plaques d'imma-
triculation,etc.

Il était détenu depuis le 12 fé-
vrier dernier, date où la SQ a mené
une perquisition à la résidence de
l'accusé sur la 36° Avenue, à Sabre-
vois. Les policiers avaient répon-
du à un appel de la compagnie
Boomerang qui avait repéré un vé-
hicule volé sur les lieux. Onze ar-
mes à feu dontsix à usage prohi-
bée avaient aussi été trouvées par
les policiers. Certaines armes
étaient chargées et un dispositif de
silencieux avait aussi été décou-
vert. Mentionnons aussi la saisie
de 258 gr de champignons
magiques.

Amende pour
possession de pot

ccusé d'avoir fait la produc-
tion de cannabis à Saint-Jean,

un hommea plutôt plaidé coupa-
ble à l'accusation de possession de
drogue dans le but d'en faire le
trafic.

En 2001, la police avait saisi 32
plants. L'accusé avait été mêlé à
cette production de pot. Il acquit-
tera une amende de 1000$ et sera
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Mort de Michel Boudreau sur la 35:
le téléphonecellulaireeétait en cause
LOUISE BÉDARD

e coroner Claude Paquin

recommande d'interdire

l’utilisation du téléphone par

les conducteurs au volant. Cet-

te recommandation est conte-

nue dans le rapport déposé à la

suite de son investigation sur la

mort accidentelle de Michel

Boudreau survenue le 6 août

2002, sur l’autoroute 35, à

Saint-Jean-sur-Richelieu.

L'utilisation du téléphone por-
table est directement en cause
dans le décès de M. Boudreau, 57
ans, employé de la Plomberie
Saint-Luc.
Ce jour-là, vers 15h15, le

conducteur d’une fourgonnette
s'engage dans la bretelle d'accès
de l'autoroute 35 nord. Le tron-
çon dela route est séparé au cen-
tre par des cônes oranges permet-
tantla circulation en sens inverse
dans la voie de gauche. D'impor-
tants travaux de restauration de la
chaussée sont alors en cours et
l'autoroute 35 sud est complète-
ment fermée.
L'investigation du coroner a

montré qu’au moment où le
conducteur d’une fourgonnette
s’est engagé sur la bretelle d'accès
de l'autoroute 35 nord, son télé-
phone portable a sonné. Le
conducteur de la fourgonnette
laisse alors la route des yeux pour
prendre son téléphone dans le

 

 

Le coroner établit un lien direct eentre l'usage du portable
et l'accident mortel sur la 35.

porte-gobelet et il tente de s’im-
mobiliser. Mais en levantles yeux,
il réalise que son véhicule est sou-
dainement en plein milieu de
l'autoroute, à 90 degrés.
Quasiment, au même moment,

la fourgonnette est emboutie par
un camion-remorque qui ne peut
l'éviter et se retrouve dans la voie
inverse. Le poids lourd vient heur-
ter le véhicule de M. Boudreau.
Celui-ci est éjecté et est retrouvé
gisant sans vie dans le terre-plein
central. Un quatrième véhicule,
une petite Mazda Protegé, est im-
pliqué dans cet accident en ve-
nant en collision frontale avec le
camion-remorque. Une personne
est décédée et trois autres ont été
blessées dans cet accident.
PORTABLE
Selon le rapport du coroner, il a

été démontré, hors de tout doute,
par un reconstitutionniste en scè-

ne de collision de la Sûreté du
Québec quel’utilisation du télé-
phone portable a été directement
la cause de cet accident mortel.
Le coroner Paquin précise que

quitter la route des yeux pendant
une seconde à 115 km/h impli-
que qu’on parcourt 32 mètres
sans avoir où on va. Imaginons
alors la distance parcourue en
aveugle lorsqu'un automobiliste
compose un numéro
d’interurbain.

Le coroner Paquin recomman-
de au gouvernement du Québec
d’imiter l'Etat voisin de New York,
la Floride, la province de Terre-
Neuve en interdisant l’usage du
portable par le conducteur d’un
véhicule en mouvement. Les pro-
vinces de l’Ontario, de l’Alberta et

de la Colombie-britannique s’ap-
prêteraient aussi à réglementer
l'usage. a

 

Claude Sylvain conservesa liberté
LOUISE BÉDARD

laude Sytvain, 60 ans, de

Saint-Paul-de-l’Île-aux-

Noix, a coomparu mercredi pour

faire face à une accusation de

négligence criminelle ayant

causé la mort et une autre de

conduite

Ces deux chefs d'accusation ont
été déposés contre lui, neuf mois
après la mort de Mélanie Gemme-
Roy, 16 ans, heurtée mortellement

par le pick-up du prévenualors
qu'elle roulait en mobylette, sur la
route 223, à Saint-Blaise.

Le prévenu a comparu sous un
mandat d’arrestation. La couron-
ne ne s'objectait pas a ce qu'il
conserve sa liberté. Mais un débat
s’est tenu devantle juge Lucien
Roy de la Cour du Québec concer-
nantle droit de l’automobiliste à
conduire un véhicule d'ici la tenue
du procès.
Tenant compte du fait que Syl-

vain a conduit depuis l'accident,
qu’il a été camionneur durant
trente ans et que ses antécédents
judiciaires remontentà près de
vingt ans, le juge ne lui a pas retiré
la permission de conduire. L’en-
quête préliminaire a été reportée
au 31 mai.
Le 6 juin 2003, l'adolescente re-

venait de l'école Beaulieu, après la
classe. Elle roulait en direction sud
sur la route 223. Flle précédait un
autobus scolaire qui était suivi par
une quinzaine de voitures.

 

bunal, l'agent Luc Desrosiers de la
Sûreté du Québec a relaté les évé-
nementts tels qu'ils ont été révélés
par son enquête.

Il a fait référence à la déposition
de différents témoins qui ontre-
marqué la présence du pick-up
blanc à bande verte dans la file
d'autos qui roulaient endirection
sud et suivaientle bus. À différen-
tes reprises, le conducteur du pick-

up aurait cherché à effectuer un
dépassement. Il s’est même retro-
uvé dans la voie de gauche mais il
avait dû regagnerla voie de droite.

Pourlaisser passer les autos, le
chauffeur de l'autobus s’est rangé
dans une entrée privée. Les té-
moins n’ont plus revu le pick-up
blanc jusqu’à ce qu’ils aperçoivent
un nuage de fumée, près de l’inter-
section de la 29° Avenue. IIs ont
alors retrouvé le pick-up dansle
fossé. Une mobylette rouge était à
quelques pieds du véhicule. Le
corps de la jeune conductrice a
alors été aperçu sous la camion-
nette. Son pouls n’était déjà plus
perceptible. Elle a été transportée à
l'hôpital où son décès a été
constaté.
Selon la preuve donta fait état

I'enquéteur Desrosiers, la jeune
fille aurait actionné le clignotant
de la mobylette pour signaler son
intention de tourner a gauche.
Mais au momentoù elle procédait
au virage, l'automobiliste effec-
tuait un dépassement. L'impact a
eu lieu presque au centre de la rou-
te, a indiqué le policier dans son
témoignage devantla cour.

 

zone est de 90 km/h et d’après
l'expert en reconstitution d’acci-
dent de la SQ qui a examiné les
traces de freinage, le pick-up rou-
lait à cette vitesse. Cependantles
deux voies de la route séparées par
une ligne continue interdit le dé-
passement à partir de 200 mètres
avantl'intersection de la 29 «
Avenue.

Les parents de la victime sont
rapidement arrivés sur les lieux
après l'accident puisque la famille
réside à peu de distance. Le poli-
cier a décrit la situation doulou-
reuse danslaquelle vit la famille
depuis.
PERMIS
Un mois après l'accident, la po-

lice a demandéà la Société d’assu
rance-automobile du Québec de
procéder à une révision du
de conduire de Claude Sylvain qui
a passé avec succès l’examen et a
conservé son permis de conduire.
L'avocat de la défense a

convaincu le juge qu’il n'y avait
pas de raison pour que son client
ne puisse pas continuer à condui-
re. Il n’a pas fui les lieux de l’acci-
dent et il n’y a pas de consomma-
tion d'alcool en cause, a-t-il plaidé.
Pour la défense, il s'agit d’un mal-
encontreux accident.
Me Benoit Morier de la couron-

ne a fait état des antécédents de
l’accusé qui a déjà été condamné
dans le passé pour conduire avec
facultés affaiblies, délit de fuite et
omission de s'arrêter sur les lieux
d'un accident. Mais les condam-
nations sont anciennes s’échelon-
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«La fusion demeure un défi à long terme» *=*
   MARC-OLIVIER

n peu

Trey plus de

“ “trois ans

apres la naissance de la nou-

velle ville de Saint-Jean-sur-

Richelieu, créée par un décret

de fusion le 24 janvier 2001,

le maire Gilles Dolbec n’es-

saie pas de faire croire a ses

concitoyens qu'ils vivent

dans le meilleur des mondes.

Il les invite cependant à per-

sévérer et à continuer d’unir

leurs forces pour bâtir la nou-

velle ville et assurer son suc-

cès pour les générations à

vénir. -

«La fusion demeure un défi à
long terme. Le regroupement
n’a pas été fait pour l'immédiat
mais pourle futur», déclare l’ex-
maire de Saint-Luc. Gilles Dol-
bec est fermement convaincu
qu'uneville de la taille de Saint-
Jean-sur-Richelieu, avec ses 82
500 habitants, a plus de facilité
à titrer son épingle du jeu que
cinq municipalités séparées, en
position de concurrence
mutuelle.

Il serait faux de prétendre que
la fusion nous a amenés ou
nous amènera des économies
d’échelle, admet-il d'emblée.
Toutefois, le regroupement pro-
cure un meilleur partage des dé-
penses entre les citoyens d'une
même agglomération, permet-
tant une meilleure rentabilisa-
tion des services et des
infrastructures.

«Nous avons désormais une
population plus nombreuse
pour rentabiliser les services
municipaux et les infrastructu-
res de l’ensemble de l’agglomé-
ration. À long terme, on peut
penser que la fusion amènera
une stabilisation des dépenses»,

résume-t-il.

Pour le maire, il ne fait aucun
doute queles familles, peu im-
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porte oùelles résident sur le ter-
ritoire de la nouvelle ville, sont
avantagées par la fusion puis-
que les «surprimes» de non-rési-
dants sont éliminées pour les
activités de loisirs, de sports et
de culture. De plus, tous les
équipements sont a la portée de
tous.

«Si Saint-Luc n’était pas fu-
sionnée, elle devrait rapide-
mentfaire face à d'importantes
dépenses d'immobilisations
commela construction d’une
piscine intérieure et d’un aréna.
Avec la fusion, elle partage les
infrastructures de la nouvelle
ville,» donne-t-il en exemple.

Il souligne que la fusion aura
permis aux citoyens de Saint-
Luc comme à une partie de
L’Acadie et du quartier Norman-
die, dans le secteur Saint-Jean,
d’avoir une meilleure protec-
tion de sécurité-incendie avec
l'ouverture de la caserne du
boulevard Saint-Luc.

LES TAXES
M. Dolbec comprend que des

citoyens des secteurs Saint-
Athanase et L'Acadie peuvent
maugréer contre la fusion, dans
un réflexe normal à court ter-
me: «Les gens de digèrent ja-
mais de payer pour des services
dont ils ne se servent pas mais
c’est le prix de la vie en commu-
nauté. Vous et moi, on paie
pour l'hôpital mêmesi on ne
veut pas avoir à s’en servir!»

Il donne l'exemple du couple
dans la cinquantaine, sans en-
fant à la maison, qui a déména-
gé à L'Acadie ou à Saint-Athana-
se pour payer moins de taxes
tout en ne se souciant pas des
services offerts. «Ils ont raison
de se plaindre, admet-il. C’est
Vrai que le décret de fusion est
venu changer les règles du jeu.
Mais il y a une contrepartie à ça.
Ces gens-là ont aussi besoin de
la grande ville qui abrite l’hôpi-
tal et les centres commerciaux,
qui déneige les rues pour s’y
rendre, qui fournit l’eau et dont
la force du nombre permet d’as-
surer une meilleure protection
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«Le but ultime de la fusion, résume le maire Gilles Dolbec,
consiste à bâtir une ville d'une qualité de vie extraordinaire

dans laquelle nos enfants et nos petits-enfants
pourrontvivre et travailler.»

policière et de sécurité-
incendie.»

Le maire estime par ailleurs
que le régime fiscal actuel, éta-
bli par Québec, ne rend pas jus-
tice aux agriculteurs qui sont
pénalisés par une taxation in-
adéquate. Des injustices se vi-
vent présentement à Saint-
Athanase ou a L'Acadie.

SERVICES ÉQUITABLES
S'il poursuit l’objectif de four-

nir des services équitables pour
l’ensemble de la population, le
maire Dolbec prône une appro-

che réaliste qui tient compte
des ressources budgétaires et
qui envisage un développement
progressif: «Bâtir une ville, c’est
comme mettre un enfant au
monde et développer son po-
tentiel. Mêmes’il a un bon po-
tentiel sportif, on sait bien
qu’on ne l'enverra pas aux Jeux
Olympiques dans deux ans!»

Dans les secteurs Iberville et
Saint-Athanase, le maire note
qu'il y a «des millions» à inves-
tir pour développerles infras-
tructures du côté de Saint-Atha-
nase et pour refaire ce qui

dépérit à Iberville, notamment
la 2° Avenue et la 2° Rue. Ces
travaux ne peuvent malheureu-
sementpas se faire sans l'apport
d'importantes subventions de
Québec, que la Ville réclame
aux autorités concernées.

Même approche pour le trans-
port en commun. Une étude est
en cours pour offrir du service
dansles secteurs Iberville, Saint-

Athanase et Saint-Luc, tout en

analysant la qualité et la perti-
nence du service déjà offert à
Saint-Jean et à Saint-Luc. Le
transport en commun est un
service extrêmement coûteux et
la nouvelle ville veut élargir et
améliorer le service sans égorger
les contribuables. La règle de
base est de s'offrir des services
qu’on peut se payer, les
meilleurs services aux meilleurs
coûts.

Le maire rappelle que son
équipe, appuyée en cela par la
population aux dernières élec-
tions, a choisi d'investir dans

l'amélioration du centre-ville,

convaincue quela revitalisation
du Vieux-Saint-Jean contribuera
à redonner du dynamismeet de
la fierté l'ensemble de la nou-
velle ville.

Un autre axe majeur de son
approche a consisté a organiser
les services municipaux afin de
favoriser, dans une atmosphère
de stabilité politique, le déve-
loppement économique par la
création d’un climat de confian-
ce auprès des investisseurs.

La création d’un Club des am-
bassadeurs et la démarche de
planification stratégique,
«Saint-Jean-sur-Richelieu, Vi-
sion 2015», sont deux exemples

de gestes qui s'inscrivent dans
cette dynamique de partenariat
et de concertation pour créer de
la richesse, observe M. Dolbec.

«Le but ultime, résume-t-il,

consiste à bâtir une ville d’une
qualité de vie extraordinaire
dans laquelle nos enfants et nos
petits-enfants pourront vivre et
travailler.» »

 

  

  

Alexandre
Beaudoin

Directeur des ventes

 

 



 

MARC-OLIVIER TRÉPANIER
 

our les défusionnistes

d’Iberville et de Saint-

Athanase, les citoyens ne per-

dentrien pour attendre et n’en

ont pas fini avec des hausses

successives de leurs comptes

de taxes au cours des années à

venir. «Le choc du futur s’en

vient», prédit leur leader, le

conseiller Hugues Larivière.

«Attendez qu’on se mette à
rembourser les emprunts pour le
poste de police au Bougainvillier,
les millions pour le spectacle
d’eau ou l'aménagement du parc
Ronald-Beauregard», déclare le
représentant du district 3, cou-

vrant une partie d’Iberville et
une partie de Saint-Athanase.

En entrevue en compagnie de
trois défusionnistes de Saint-
Athanase, Armand Bessette, ex-
maire de la paroisse (1993-1997),

Réjean Bessette, producteur agri-
cole bien connu et candidat aux
dernières élections contre le
conseiller Michel Gauthier, et le

citoyen Doris Frégeau, un adver-
saire irréductible du regroupe-
ment municipal, Hugues Lariviè-
re brandissait fièrement, jeudi
dernier, une chronique de l’éco-
nomiste Pierre Fortin, publiée
dansle dernier numéro du maga-
zine L'Actualité, intitulée «Les dé-

fusionnistes n'ont pas tort».

La thèse du professeur d'éco-
nomie à l’Université du Québec
est à l’effet que «si le maintien
des fusions se défend peut-être
sur le plan politique» les main-
tenir coûtera beaucoup plus
cher que de défusionnner. L'éco-
nomiste s’élève de plus en faux
contre les arguments selon les-
quels les fusions réduiraient le
coût des services municipaux,
seraient plus équitables et aide-
raient la croissance
économique.

«M.Fortin a raison. En 2001,les
cinq municipalités avaient globa-
lement un budget de 76 millions.
En 2002, c'était 82 millions. Ça,
ça veut dire que la fusion coûte 6
millions par année pour ne rien
faire de plus qu'avant. C’est sans
compter qu’on a mangé 12
millions de surplus en dix-huit
mois. C’est ça l'effet de la grosse
ville, ça coûte plus cher», plaide
Hugues Larivière.

L'ex-maire Armand Bessette
s’en prend pour sa part à l’orga-
nisation politique. «Qu'est-ce
qu’on fait dans deux comtés. On
a deux députés et on est là juste
pour payer», dénonce-t-il en ac-
cusantla nouvelle ville et l’an-
cien maire Maurice Bergeron
d'avoir précipité la vente de l’hô-
tel de ville pour «tout détruire à
net». «C’est pas compliqué,ils
nous ont arraché notre munici-
palité comme si on était des vo-
leurs», résume-t-il de cette fusion
forcée.

«il suffit d'assister aux assem-
blées du conseil municipal pour

Voircomment.opsgens-la mar-3
-
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Pour les défusionnistes, le
«choc du futur» s'en vient

chent en grande», dénonce Doris
Frégeau, résidant de Saint-Atha-
nase depuis 35 ans, qui ne digère
pas de voir son compte de taxes
augmenter, estimant que Saint-
Athanase n'avait rien à faire dans
le bateau dela fusion.

Encore ébranlé par la bataille
du site d'enfouissement, le pro-
ducteur agricole Réjean Bessette
affirme qu'il ne pardonnera ja-
mais au maire Gilles Dolbec et à
la grande ville d’avoir voulu im-
poser l'agrandissement du site
d'enfouissement alors que la po-
pulation concernée s’y opposait.
«On a gagné mais je n’accepterai
jamais ce qu'ils ont voulu faire»,
insiste ce dernier.

Réjean Bessette estime par
ailleurs que la fusion n’a procuré
aucune plus-value» pour Saint-
Athanase dont les contribuables
ne seraient que des vachesà lait
pourla grande ville. Il se deman-
de pourquoi Saint-Athanase et
L'Acadie ont été obligées de se fu-
sionner alors que le gouverne-
menta laissé en paix des munici-
palités comme Chambly,
Richelieu et Carignan ou comme
Mont-Saint-Hilaire et Beloeil.

BUDGET DE L’AN 1?
Hugues Larivière et ses défu-

sionnistes n’ont pas préparé de
budget de l'An 1 de la défusion
maisils sont persuadés qu'il n’en
coûterait pas beaucoup plus cher
qu'avant pour retrouver leur
autonornie.

«On peutfaire l'hypothèse
qu’il y aurait dans notre budget
environ 35% des dépenses qui
iraient pour les services de l’ag-
glomération, commec'était le
cas avantla fusion. L'étude de
Municonsult sur les coûts de la dé-
fusion va nousle dire», souligne
le conseiller municipal. À noter
que les défusionnistes prônent,
après avoir quitté Saint-Jean-sur-
Richelieu, la réunion d'Iberville
et de Saint-Athanase dans une
mêmeville.

Le conseiller Larivière s'apprête
à faire distribuer de porte à porte,
d’ici la fin mars ou au début
d’avril, un dépliant dans lequel il
traitera des avantages de la re-
construction d’Iberville et de
Saint-Athanase, tout en invitant

les gens à se joindre au mouve-
ment de défusion. Ce mouve-
ment n’est présentement qu’un
noyau de quelques personnes
ralliées autour de leur leader. M.
Larivière estime qu’il a ample-
ment le temps de s'organiser
avantl'ouverture des registres sur
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rmand Bessette et Doris Frégeau a la veille de partir en

croisade pour la reconstitution d’Iberville et de Saint-Athanase dans une nouvelle municipalité.

la défusion. «Ça ne donnait rien
de gaspiller nosénergies a s’orga-
niser et a recruter des gens long-
temps à l'avance. Là, la vraie ba-
taille va commencer», dit-il.

En conclusion, les tenants de
la défusion croient que lesci-

toyens d'Iberville et de Saint-
Athanase ont une chance histo-
rique et unique de s'exprimer
pourretrouver le statu quo an-
térieur à la fusion. «Cette chan-
ce-là, on va l'avoir une fois.

Nous souhaitons que la popula-

tion s’exprimera», renchérit Hu-
gues Lariviere.

Et si les citoyens choisissent
de relever le défi de batir la nou-
velle ville? «S’ils veulent s’en-
gloutir, on ne peut rien faire»,
philosophe Armand Bessette.»

Si tu accroches un petit miroir
dans un sapin, il sent l’auto.

AUTT TIE

Equipements

INOTRAC 3% -
x, IN,
7

‘e hebdomada

NEW HOLLAND

CRUIRIS

125, Route 104, Iberville
SERVICE D'URGENCE:

347-5596
 

id AS ; va )
LAAN CASBY

AS

lèces: 357-5352 « Service: 357-5353

rostatique

te 4
<'é'é dE ta ce 

 

p-r
n

 

m
m
s
.

rt
A

[
R
p

e
n
a

PA



  

 
 

"P
ho
te
Ja
cq
ue
s
P
a
u

T
T
I
S
E
I
e
l
E
D

e
r

 
 

a
y

A
g

E
r
e

m
a
n
a
C
e
e

o
I
N
E

T
E

o
r

SE
S
T
E

—
—

 

P
r
o
t
e
q
u
e
s

à

Le CANADA FRANÇAIS + ACTUALITÉ * www.canadafrancais.com »

LA FUSION TROIS ANS PLUS TARD

L'ÉCARTRÉTRÉCITENTRELESANCIENNESMUNICIPALITÉS

Le mercredi 17 mars 2004
=" rs

e

 

rae

Compte de taxes: il en coûte toujours moins cher
de résider à Saint-Luc, Saint-Athanase et L’Acadie
MARC-OLIVIER TRÉPANIER

U n peu plus de trois ans

après la fusion du 24

 

janvier 2001, le propriétaire

d’une maison unifamiliale

moyenne de la nouvelle ville

de Saint-Jean-sur-Richelieu

est encore avantagé de rési-

der dans les secteurs de Saint-

Luc, de L’Acadie et de Saint-

Athanase par rapport à ses

concitoyens des secteurs

Saint-Jean et Iberville.

En 2004, selon un relevé com-

paratif préparé par la division
des revenus du Service des fi-

nances, le compte de taxes

d’une maison unifamiliale

moyenne s'élève à 1823$ à
Saint-Jean comparativement à
1743$ à Iberville, 1640$ à Saint-

Luc, 1474$ à L'Acadie et 1239$

à Saint-Athanase.

L'un des objectifs du décret de
fusion, rappelons-le, était d’as-
surer progressivementl’équité
fiscale entre les propriétaires
d’une même agglomération par
un taux unique de taxation qui
devait être atteint à l'intérieur
d'un délai de six ans dans la
nouvelle municipalité de Saint-
Jean-sur-Richelieu.

Compte tenu des écarts im-
portants entre les cinq ancien-
nes municipalités, notamment
avec Saint-Athanase et L’Acadie,

le conseil municipal a demandé
au gouvernement du Québec de
reporter sur une période de 10
ans plutôt que de six ansl’ap-
plication d’un taux de taxe fon-
cière unique, ce qui porterait à
2012 l'année d'harmonisation
finale du compte de taxes.

 ~
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Maison unifamiliale moyenne

Evolution du compte de taxes depuis la fusion
 
 

 

 

 

 

  

SECTEUR Évaluation 2001 Taxes 2001 Variation des taxes

situation de la maison Évaluation 2004 Taxes 2004 2001-2004

SAINT-JEAN 91 900 $ 1821 $ 2%

(rue Saint-Michel) 102 200 $ 1823 $ 0%

IBERVILLE 88 600 $ 1801 $ -58$

(avenue Lareau) 99 200 $ 1743 $ -3%

SAINT-LUC 106 400 $ 1519 $ 121$

(rue Augustin-Gauthier) 122 300 $ 1640 $ 8%

L’ACADIE 102 000 $ 1318 $ 156$

(rue Deland) 121 400 $ 1474 $ 12%

SAINT-ATHANASE 95 000 $ 1070 $ 169$

(rue Bellerive) 112 300 $ 1239 $ 16%  
  NDLR:Ce tableau représente des maisons unifamiliales moyennessituées dans des secteurs desser-

vis par les infrastructures municipales et dont les infrastructures sont payées. Ces maisons n’ont
fait l’objet d'aucune modification pouvant en changer la valeur.  tab2-4c42-v
 

 

 
Maintenantque la fusion est faite, vaut mieux aller de l'avant,

estime l’homme d'affaires Germain Laplante.

Couper la journée en deux
Table d'hôte du midi à partir de G°°°

  
  

 

ECARTS REDUITS
Trois ans apres la fusion,

l’écart du compte de taxes entre
Saint-Jean et les autres munici-
palités rétrécit progressivement.

Ainsi, depuis le décret de fu-

sion, l’écart entre Saint-Athana-

se et Saint-Jean est passé de
751$ en 2001 à 584$ en 2004.

Entre Saint-Jean et L'Acadie, il

a diminué de 154$, pour passer
d’une différence de 503$ en

2001 à une différence de 349$

en 2004.

Entre Saint-Jean et Saint-Luc,

l'écart du compte de taxes était
de 302$ en 2001 et il s’établit
maintenant à 183$.

Avec Iberville, la situation est

inversée. Les propriétaires
d’Iberville profitent de l’ajuste-
ment dela fiscalité entre les
contribuables des cinq ancien-
nes municipalités alors que
l'écart du compte de taxes avec
Saint-Jean est passé de 20$ en
2001 pour augmenter à 80$ en
2004. «

Germain Laplante estime qu'un
retour en arrière est impensable

MARC-OLIVIER TREPANIER
 

’ homme d’affaires Ger-

L main Laplante n’a ja-

mais été pour la fusion des

cinq municipalités de l’ag-

glomération de Saint-Jean. Il

aurait préféré une fusion en-

tre Iberville et Saint-Athana-

se. Il s’est toujours demandé

pour quell-e raison L'Acadie,

«un village plein d'histoire»,

a été intégré dans le regrou-

pement. Cela dit, il considère

qu'il est impensable de reve-

nir en arrière avec une

défusion.

«Asteur que c’est fait, ça ne
peut pas se défaire. Ça coûterait
un prix de fou et il n’y aurait

pas d'économie à défusionner»,

analyse le propriétaire du Carre-
four Laplante et promoteur du
développement de plus de 500
terrains au nord de Saint-Atha-
nase, dans la zone située en ar-

rière de l’école Marcellin-
Champagnat.

Homme d’affaires pragmati-
que, Germain Laplante, âgé de
77 ans, ajoute qu'il ne nourrit
pas de «rancune» contre la fu-
sion et que la façon dont c’est
géré ne lui donne pas
d’urticaire!

Ce spécialiste de l’alimenta-
tion, qui a toujours eu le pouls
du peuple, est convaincu qu’il
n’y aura pas de véritable mou-
vement de défusion du côté
d’Iberville et de Saint-Athanase:
«Je serais le gars le plus surpris
au mondes’il y avait un vent de

575, rue Pierre-Caisse Saint-Jean-sur-Richelieu Réservations (450) 359-9733

Le vrai goût de l'Italie.

défusion. Les gens savent que la
défusion leur coûterait cher et
qu’il ne vaudrait pas la peine de
ramer à contre-courant.»

Mais y a-t-il eu des avantages
à faire la fusion du côté d’Iber-
ville? «Les avantages, c’est em-
bétant à dire pour le moment
mais c’est sûr qu’il va y en avoir
à long terme. En tout cas, j'ai

pas eu à mettre la main dans
mes poches», dit-il en qualifiant
de «pas si mal» le travail du
conseil municipal dontil appré-
cie l'harmonie.

Il ajoute quesi la nouvelle
ville continue d’être bien admi-
nistrée, le compte de taxes se

stabilisera puisque tous les
contribuables profiteront des re-
tombées d’une bonne gestion et
de la prospérité économique. «
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L'Acadie ne reviendra pas en arrière
MARC-OLIVIER TREPANIER
“

l'automne 2000, Marcel

A Beauchesne et Pauline

Roy étaient au premier rang

des antifusionnistes de L’Aca-

die. Avec Gaétan Aubin, qui a

depuis quitté la région, ils diri-

geaient le Comité de vigilance

de L'Acadie dontl’action avait

amené près de 55% desélec-

 

teurs à se présenter aux urnes

lors d’un référendum parle-

quel L’Acadie disait NON a la

fusion dans une proportion

de 95,6%.

Plus de trois ans plus tard,
Marcel Beauchesne avoue que
s'il a conservé une pancarte sur
laquelle ont peut lire «À L'Aca-
die, c’est clair: NON à la fusion»,

c’est comme souvenir et non
pourla ressortir dans une éven-
tuelle campagnede défusion.

«La fusion a été très difficile à
accepter parce que la démocratie
n’a pas été respectée maisil est
trop tard pour penser à se défu-
sionner aujourd’hui. Ça n'aurait
pas de sens et ça coûterait beau-
coup trop cher. Il n’y aurait au-
cun intérêt à revenir en arrière et
la Loi sur les défusions est beau-
coup trop contraignante», souli-
gne M. Beauchesne.

Le: CANADA FRANÇAIS - ACTUALITÉ -

LA FUSION TROIS ANS PLUS TARD

«J'en ai fait mon deuil. Dans
mon cœur, je resterai toujours

une fille de L'Acadie. Mais je
pense qu'il faut maintenant
donner une chance à la nouvelle
ville même si on se demandera
toujours pourquoi notre munici-
palité rurale a été incluse dans
cette fusion», ajoute Pauline

Roy.

Les deux membres de l’ancien
Comité de vigilance estiment
que «l'expérience de la nouvelle
ville n'est pas si mal que ça». À
l'époque,ils craignaient un ryth-
me d'augmentation de taxes de
5%par année durant cinq ans,
ce qui ne s’est pas produit.
«L'augmentation du compte de
taxes que nous avons est com-
pensée par des services améliorés
ou plus complets. Il faut être lo-
gique. Dans le monde d’au-
jourd’hui, quand on exige des
services, il faut les payer. L'argent
ne tombe pas du ciel», commen-
te M. Beauchesne.

«À l’époque,l’une de nos gran-
des peurs était de voir M. Smere-
ka prendre le pouvoir de la nou-
velle ville. Il n’y avait pas de lien
de confiance avec lui», confesse

Pauline Roy. Elle estime que «les
choses sont bien menées» avec
l'administration du maire Gilles
Dolbec.

Trois ans après le regroupe-

ment, nos deux interlocuteurs

 

 

~

 

 

Marcel Beauchesne et Pauline Roy étaient membres du Comité
de vigilance des citoyens de L'Acadie.

estiment que la nouvelle ville se
bâtit avec L'Acadie et non pas
contre, que ses citoyens sontres-

pectés et qu'il y a une volonté de
l'hôtel de ville de mettre en va-
leur ce «joyau patrimonial» que
représente L'Acadie.

SERVICES AMÉLIORÉS
Depuis la fusion, ils soulignent

quela bibliothèque municipale a
été rénovée et que les citoyens
ont accès à un réseau de biblio-
thèques. L'ancien centre commu-
nautaire a été rénovéet l’ex-hôtel
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de ville a été transformé en centre
communautaire. Ils notent aussi
que les Travaux publics sont amé-
liorés grâce à la machinerie plus
abondante et aux ressources de la
nouvelle ville. Ils donnent en
exemple l'entretien des fossés.

Ils ont apprécié l'implication
du conseil municipal dansle dos-
sier de l'augmentation du volu-
me dutrafic lourd qui perturbe la
quiétude des citoyensrésidant au
cœur du village. Dans tous les
domaines, estiment-ils, le secteur

L’Acadie peut compter sur des
services municipaux de qualité.
Les organismes communautaires
peuvent emprunter du matériel à
la Ville pour les activités. Nous
profitons de tous les édifices mu-
nicipaux. Les familles ont accès à
tousles services et infrastructures
de loisirs et de sports offerts à un
coût de résidant et non pas de
«non-résidant», comme c'était le
cas avantla fusion.

Ils ajoutent que l’ouverture de
la caserne de Saint-Luc a amélio-

ré la sécurité-incendie de plu-
sieurs citoyens de L'Acadie, no-

tammentceux dela zone du parc
Rémillard. «En résumé,

concluent Marcel Beauchesne et

Pauline Roy, on ne sent pas le be-

soin d’une défusion. On se sent

bien a L'Acadie et dans la nouvel-

le ville. Dans l’ensemble, les cho-

ses sont bien menées, dans une

approche juste et raisonnable.» a
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MARC-OLIVIERTRÉPANIER

rois ans après la fusion,

l’ancienne mairesse du

village de L'Acadie, Christiane

Marcoux, avoue avoir encore

«quelque chose de pogné dans

la gorge» mêmesi elle trouve

que le bilan du regroupement

n’est pas négatif pour L'Acadie.

«La fusion a été faite contre no-
tre volonté et c'est normal que ça
prenne un peu de temps à digérer,
confie-t-elle. Vous savez que je
n'étais pas favorable au départ
mais quand on a pris conscience
qu’on aurait pas le choix, mieux
valait ne pas s’apitoyer sur son sort
et travailler à s’en sortir le mieux
possible.»

S'en sortir le mieux possible, ça
voulait dire pour elle de gérer pru-
demment pour que le compte de

LA FUSIO

taxes n'augmente pas trop, de pré-
server les services et de les amélio-
rer autant que possible, et, finale-
ment, de préserver le mieux
possible l'identité du village et son
patrimoineà l’intérieur de la gran-
deville.

Elle estime que la gamme de
services offerts aux citoyens de
L'Acadie a été étendue. L'ancien
hôtel de ville a été converti en
centre communautaire. L'accès
aux loisirs, aux ateliers culturels et

aux bibliothèques est amélioré et
moins dispendieux. Un meilleur
encadrement est offert aux orga-
nismes communautaires qui
continuentd'être très actifs. La sé-
curité-incendie est améliorée dans
la zone du parc Rémillard. Le
transport en commun sera amé-
lioré en septembre. L'augmenta-
tion des taxes est demeurée
«raisonnable».
La conseillere note par ailleurs

* www.canadafrancais. com »Le mercredi7mars 2004

NTROISANSPLUS TARD
«L'Acadie commence à digérer la fusion»

que la hausse de l'évaluation fon-
cière n’est pas attribuable à la fu-
sion mais est exigée par la législa-
tion provinciale: «Fusion ou pas,
un nouveau rôle triennal d’évalua-
tion aurait été déposé et aurait re-
flété la valeur marchande des pro-
priétés.» Elle signale d'autre part
quela taxation des propriétés agri-
coles est un problème réel dont la
correction ne peut venir que de
Québec.
Mme Marcoux n’a pas voulu

entrer sur le terrain de la défusion,

estimant que ce n’était pas un en-
jeu à L’Acadie. Elle a déjà dit s’at-
tendre à ce queles études démon-
trent qu’une défusion entraînerait
des coûts plus élevés pour L'Acadie
et une diminution de la qualité
des services. Elle estime qu'il vaut
mieux être représenté au conseil
municipal que de payer une taxe
d'agglomération sans avoir son
mot a dire. »

Une fonction publique «stable» a 400 emplois
MARC-OLIVIER TREPANIER

e niveau d'emploi de la Ville
de Saint-Jean-sur-Richelieu est

demeuré stable à quelque 400
fonctionnaires permanents depuis
la fusion du 24 janvier 2001. Tous
les emplois existants étaient proté-
gés par la législation concernant
—

  

les regroupements municipaux.
Au moment de la fusion, les ef-

fectifs permanents de la nouvelle
ville étaient de 402 employés, ré-
partis de la façon suivante: 76 ca-
dres, 114 cols blancs, 113 cols

bleus, 79 policiers et 20 pompiers.
En mars 2004, selon les chiffres

fournis par le Service des ressour-

 

ces humaines,la Ville compte 400
employés permanents: 78 cadres,
117 cols blancs, 95 cols bleus, 82

policiers et 28 pompiers.
Les conventions collectives des

policiers et des pompiers ont été
renouvelées alors qu’un processus
d'arbitrage est enclenché pourles
cols blancset les cols bleus. =

meublez
vos r

- Christiane Marcoux

Christiane Marcoux.
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Le développement économique:
«pierre angulaire» de la fusion

MARC-OLIVIERTRÉPANIER 

our le conseiller Michel

Gauthier, dontle district

électoral est formé d'une partie

d’Iberville et d’une partie de

Saint-Athanase, la «pierre angu-

laire» de la fusion est le dévelop-

pement économique.

«Avant la fusion, Saint-Jean,

Saint-Luc et Iberville se faisaient
concurrence pour attirer les inves-
tissements. C’est tout juste si on
ne se chicanait pas pour un obte-
nir dépanneur», caricature l’ex-
conseiller d'Iberville. I] estime que
la force de la nouvelle ville et son
poids politique généreront des re-
tombées économiques qui profite-
ront a l’ensemble des

contribuables.
Dans l'immédiat, il note que,

depuis la fusion, les contribuables

de Saint-Athanase n’ont plus de
surtaxe à payer pour les services de
loisirs et bénéficient de services
municipaux au moins équivalents
sinon améliorés, en ayant accès à
tous les services et immeubles de
la grande ville. Un service de
transport en commun devrait être
mis en place dès septembre pro-
chain pour desservir les citoyens
en fonction de la demandeet à un
coût raisonnable.

Le conseiller rappelle quel’har-
monisation des taxes est imposée
par le décret de fusion de Québec
et qu'il était connu, en raison des
règles d'équité établies par Qué-
bec, que le compte de taxes aug-

Hausse des dépenses
MARC-OLIVIER TREPANIER

epuisla fusion, le rythme an-

nuel de progression des dé-
penses de la nouvelle ville s’est
fixé autour de 3%. De l'ordre de
76M$ en 2001, les dépenses sont
de l’ordre de 83M$ pour l'exercice
financier 2004.

Pour les fins de comparaison,
ces chiffres n'incluent pas le bud-
get du transport en commun puis-
que ce dernier était dissocié des
dépenses en 2001 puisqu'il était
géré par un organisme intermuni-
cipal, le CIT du Haut-Richelieu.

L'Acadie contribuait pour sa part
au CIT Le Richelain.

Le transport collectif représente
à lui seul une enveloppe budgétai-
re de 5,6M$ et un coût net de 1

million par année.

 
Les nouvelles exigences fixées

par le gouvernement du Québec
pour la sécurité publique (Loi 19
sur l’organisation des services po-
liciers) et la sécurité-incendie (Loi
112 sur la sécurité-incendie) ont
contribué à augmenter les dépen-
ses annuelle de quelque 700
000$. Les nouveaux bacs de récu-
pération représentent un coût de
475 000$. Ces dépenses addition-
nelles ne sont pas reliées à la fu-
sion, précise-t-on au cabinet du
maire.

Par ailleurs, l'harmonisation des

règlements d'urbanisme (plus de
300 000$) et diverses dépenses,

commela signalisation (noms de
rues), l'intégration administrative,

font partie de dépenses directe-
ment attribuables à la fusion. La
Ville a touché des subventions de
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menterait à Saint-Athanase et di-

minuerait ou se stabiliserait à Iber-

ville. Il souligne qu’il y a un pro-
blèmeavec la taxation des terres

agricoles, auquel doit s'attaquer le
gouvernement du Québec.

Sans fusion, les coûts des servi-

ces de police et de sécurité-incen-
die auraient augmenté en raison
des nouvelles normes imposées
par Québec dans la Loi 19 sur la
police et la Loi 112 sur la sécurité-
incendie, fait-il valoir.

L'ancienne ville d'Iberville était
«coincée» sur son petit territoire,
sans espace pour se développer,
observe Michel Gauthier. Depuis
la fusion, les taxes n’ont pas aug-
mentéet elles ont même diminué
dans certains cas, ce qui aurait été
impossible si Iberville était demeu-

4M$ du PAFREM (Programme
d’aide au regroupement des muni-
cipalités) pour faire face à ces
dépenses.

Les coûts de l'harmonisation

 
  

rée seule. Avec la fusion, les pro-
priétaires du Vieux-Iberville ont
pu profiter du programmede sub-
vention à la revitalisation des
vieux quartiers. Il ajoute que les
services municipaux sont aussi
bons, sinon meilleurs qu'avant.
«Mis à part quelques irréducti-

de 3% par année depuis
des conventionscollectives, qui
ne sont pas encore renouvelées
avec les cols bleus et les cols

blancs, s’ajouteront aux dépenses.

En 1999, l’étude d'opportunité du

A |LE

Michel Gauthier croit a la force économique de la fusion.
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bles contre la fusion, comme
Gilles Berger, Hugues Larivière ou
Fernand Chaput, dont je respecte

l'opinion, les citoyens d’Iberville
sont généralement conscients de
vivre dansla ville la plus avanta-
gée par le regroupement», conclut
notre interlocuteur. »

la fusion
Groupe Roche évaluait à quelque
650 000$ par année l'augmenta-
tion des dépenses à prévoir pourle
nivellement (par le haut) des

conventions collectives. =
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MARC-OLIVIER TRÉPANIER

L e décret de fusion prévoit
que les surplus budgétaires

accumulés au nom des ancien-
nes municipalités doivent être
utilisés au bénéfice des contri-
buables de ces secteurs. Ils peu-
vent être utilisés pour rembour-
ser des emprunts de
l’ex-municipalité, pour y exécu-
ter des travaux, pour y réduire
les taxes ou payer la quote-part
d'infrastructures de la nouvelle
municipalité bénéficiant à l’en-
semble des contribuables.

 

Au momentde la fusion, les
surplus étaient de l’ordre de
9,4M$à Saint-Jean, de 3,8M$ à
Saint-Luc, de 2,7M$ à Iberville,
de 1,2M$ à Saint-Athanase et de
997 300$ à L'Acadie, pour un to-

LA FUSION TROIS ANS PLUS TARD

tal d'un peu plus de 18M$. Le 31
décembre 2003, selon des chif-
fres provisoires, les surplus res-
tants totalisaient quelque
5,3M$: 1,5M$ à Saint-Jean,
1,7M$ à Saint-Luc, 740 000$ à
Iberville, 820 000$ à Saint-Atha-
nase et 620 000$ à L'Acadie.

Les principales ponctionsfai-
tes dansle surplus de Saint-Jean
ont été le remboursement de la
dette (1,4M$), le paiement
comptant de travaux d'infras-
tructures (3,9M$), la quote-part
au fonds de roulement de la
nouvelle ville (927 000$), la ré-
fection de pavage et de trottoirs
(775 000$), le paiement de récla-
mations avant la fusion (500
000$) et la réduction des taxes
2002 ou 2003 (250 000$).

L'étude Roche ne
prévoyait pas d'économies
MARC-OLIVIER TRÉPANIER

éposée en décembre 1999,
l'étude d'opportunité d’un

regroupement municipal menée
par le Groupe-conseil Roche ne
prévoyait pas d'économies
d'échelle au regroupement
municipal.

 

«Selon les hypothèsesd’évolu-
tion des dépenses et des revenus
de la nouvelle ville qui pourrait
être constituée par le regroupe-
ment des cinq villes, aucune éco-
nomie importante ne résulte du
projet de regroupement», consta-
tait la firme de consultants de
Québec en se basant sur un budget
d'opération de 75 millions de dol-
lars pour la première année de la
fusion. Le budget 2001 a été de
77,7M8.

Roche estimait quela législation

  

sur les regroupements munici-
paux et les coûts de mise en com-
mun des conventions collectives
défavorisaient le projet de fusion.
Uneville fusionnée doit garder à
son emploi tout le personnel des
anciennes municipalités.

Selon la firme de consultants,
les seules économies concrètes à
dégager de la fusion provien-
draient de celles générées par la ré-
duction des projets d'immobilisa-
tions, de l’ordre de 7 à 8 millions.

Sur le plan des taxes, la firme
Rocheprévoyait que les municipa-
lités de Saint-Athanase, de L'Aca-
die et de Saint-Luc verraient, à ter-
me, le compte de taxes augmenter
entre 4% et 39%, alors que les
contribuables d’Iberville auraient
un impact nulet que ceux de
Saint-Jean bénéficieraient d’une
diminution de l’ordre de 8%. =
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Le surplus de Saint-Luc a no-

tamment été utilisé pour le
remboursementde la dette (393
000$), la quote-part au fonds de
roulement (548 000$), les tra-
vaux d'infrastructures payés
comptant (S15 000$), la réfec-
tion de pavage et de trottoirs
(352 000$), le réaménagement
de la caserne de Saint-Luc (100

000$) et les réclamations avant
fusion (97 000$).
Le surplus d’Iberville a no-

tamment servi au rembourse-
mentde la dette (799 000$), à la
création du fonds de roulement
(200 000$), aux travaux d’in-

Qu'est-il advenu des surplus des cinq ex-municipalités?
frastructures payés comptant
(330 000$), à l’achat d'actifs
(125 000$) et à la réfection de
pavage et de trottoirs (463
000$). Le surplus de Saint-
Athanase a été utilisé pour la
quote-part au fonds de roule-
ment (229 000$), les travaux
d'infrastructures payés comp-
tant (213 000$), la réfection de
pavage (25 000$)et la réduction
des taxes 2002 et 2003 (111
700$). Parailleurs, la somme
provenantde la vente de l’an-
cien hôtel de ville (149 655$) a
été reversée au surplus de Saint-
Athanase.

  
=

Le surplus de L'Acadie a été
utilisé pour le remboursement
de la dette (227 000$), la quote-
part au fonds de roulement
(149 000$), le paiement comp-
tant de travaux d’infrastructu-
res (28 000$), la réfection de pa-
vage et de trottoirs (107 000$),
le paiement de réclamations
avant la fusion (71 900$) et la
réduction des taxes 2002 et
2003 (77 900$). La nouvelle
ville a payé pour L'Acadie un
montant de 300 000$ pour ac-
quitter des travaux d’infrastruc-
tures qui avaient originalement
été facturés à des agriculteurs. =
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LA FUSION TROIS ANS PLUS TARD

Des services de loisirs

uniformisés et améliorés
MARC-OLIVIER TRÉPANIER
 

our l’ensemble des ci-

toyens de la nouvelle ville

et principalement pour les jeu-

nes familles, le regroupement

municipal représente un gain

sur le plan de l'accès à des équi-

pements de loisirs et de culture,

de même que pour la quantité

et la qualité des services qui leur

sont offerts.

Au lendemain de la fusion, le
conseil municipal provisoire avait
décidé de transférer à l'ensemble
des contribuables, par un partage
des dettes restantes entre les an-
ciennes municipalités, quatre
grands équipements deloisirs: le
Colisée Isabelle-Brasseur, l'aréna,

la piscine intérieure du Complexe
Claude-Raymondet la bibliothè-
que Adélard-Berger.

Ces équipements supralocaux
devenaient la propriété de tous les
citoyens des anciennes municipa-
lités de Saint-Jean-sur-Richelieu,
Saint-Luc, Iberville, Saint-Athana-

se et L'Acadie. Un citoyen de la
nouvelle ville pouvait dorénavant
utiliser ces équipements sans dis-
crimination sur son lieu d’origine.
De plus, les services de loisirs et

de sports offerts à l'ensemble des
citoyens de la nouvelle ville se
sont retrouvés uniformisés et bo-
nifiés à la suite du regroupement
municipal, bien souvent à
meilleur prix pour les familles.

BIBLIOTHÈQUE
Avant la fusion, tousles ci-

toyens de la nouvelle ville
n’avaient pas un accès gratuit à
unebibliothèque.

Ainsi, une famille de deux adul-
tes et deux enfants d'Iberville de-
vait défrayer un abonnement de
72$ pour fréquenter la bibliothè-
que Adélard-Berger tandis qu’il en
coûtait 102$ pour une famille de
Saint-Athanase.
À Saint-Luc et à L'Acadie, une fa-

mille de deux adultes et deux en-

fants avait accès gratuitement à la
bibliothèque de leur municipalité
mais devait défrayer un montant
de 180$ pour s'abonnerà la biblio-
thèque Adélard-Berger.
Avec la fusion, l'offre des biblio-

thèques est améliorée pour l’en-
semble des citoyens: accès gratuit
pourtous à trois bibliothèques,

service de réservation de livres
uniformisé et site Internet dispo-
nible pour tous. Les bibliothèques
n’ont plus de frontières.

LOISIRS ET SPORTS
Du côté des ateliers de loisirs,

explique Louis Michaud, chef de
la Division des programmeset ser-
vices de loisirs, l'ensemble des ci-
toyens ont accès à un plus grand
choix d'ateliers répartis dans tous
les secteurs de la municipalité et à
un mêmetarif. Le mêmebulletin
d’information sur les ateliers, les

bibliothèques et les activités est
distribué à travers toutela ville.

Avantla fusion, chaque ancien-
ne municipalité offrait un nombre
plus ou moins grand d'ateliers à
ses citoyens. Si un citoyen de
L’'Acadie, de Saint-Athanase, de
Saint-Luc ou d’Iberville ne trou-
vait pas ce qu'il cherchait dans sa
municipalité, il lui fallait alors dé-
frayer une prime de non-résidant
de 50% de plus que le citoyen de
Saint-Jean. Aujourd’hui, les ate-
liers offerts et les tarifs sont les mê-
mes pourtoussur l'ensemble du
territoire.
En ce quia trait aux activités

aquatiques, l’ex-ville de Saint-Luc
avait une entente avec le cégep.
Quant a ceux des trois autres mu-
nicipalités de L'Acadie, d'Iberville
et de Saint-Athanase, il leur fallait
défrayer les coûts de non-résidants
pour les activités aquatiques.

Pour l'accès aux terrains de
sport et aux plateaux d'activités
sportives, la fusion n’a pas causé
d'impact significatif au niveau des
coûts. «Toutefois, comme pour les
ateliers, le citoyen a maintenant
accès à l’ensemble des terrains et
des plateaux pour un mêmetarif»,
observe M. Michaud.

BAIGNADE ET
PATINAGE LIBRE

Pour une famille de deux adul-
tes et de deux enfants, le coût de la
baignadelibre a diminué dans les
quatre anciennes municipalités de
Saint-Luc, d’Iberville, de L'Acadie
et de Saint-Athanase et augmenté
pour les citoyens du secteur Saint-
Jean. :

Le prix de la passe de saison de
baignade libre est passé de 118$
(en 2000) à 93$ (en 2004), soit une
économie de 25$ pour une famille
de ces quatre anciennes municipa-
lités tandis que les résidants de
Saint-Jean ont vu le coût grimper
de 15$, soit de 78$ à 93$.

Quant au patinage libre, le coût
pour une famille de deux adultes
et deux enfants est demeuré in-
changé à 6$. Avant la fusion, les
résidants d'Iberville et de Saint-
Athanase avaient droit à une séan-
ce gratuite de patinagelibre à l’aré-
na d'Iberville.

SPORTS DE GLACE
Du côté des sports de glace, soit

le hockey et le patinage artistique,
le coût a été uniformisé dans la
nouvelle ville. En 2004, quecesoit
pour le hockey ou le patinage ar-
tistique, les coûts sont de 150$

(plus les frais d'inscription) pour
tous les enfants du territoire.

Par rapport à ce quiexistait
avantla fusion, les différences de
coûts varient d’une ancienne mu-
nicipalité à l’autre. Les économies
générées par la fusion sont notam-
ment spectaculaires à L'Acadie,

pour le hockey et le patinage, et à
Saint-Luc pour le patinage.

Ainsi, avant la fusion, en l'an

2000, un jeune de L'Acadie devait
débourser, en plus des frais d’in-
scription, un montant de 450$
pour jouer au hockey et de 580$
pour le patinage artistique. À
Saint-Luc, les coûts étaient de
280$ pour le patinage.

Par contre, depuis la fusion, la
facture des sports de glace est plus
salée pour les citoyens des secteurs
Saint-Jean, Iberville et Saint-

- www.canadafrancais.com ° Le mercredi 17 mars

Avantla fusion, tous les citoyens de la nouvelle ville n'avaientpas un accès

 Pay

gratuit à une bibliothèque. L'offre des bibliothèques s’est aussi améliorée.

Athanase.
Avant la fusion, les jeunes

d'Iberville ne payaient que les frais
d'inscription pour le hockey et le
patinageartistique alors qu'ils dé-
fraient maintenant 150$. L'an-
cienneville d’Iberville défrayait
200$ par jeune.
À Saint-Athanase, l’ex-munici-

palité versait une subvention de
160$ par inscription. Il en coûtait
alors 40$ par jeune qui devait aus-
si payer ses frais d'inscription.
À Saint-Jean, les coûts par jeune

étaient de 75$ en 2000 alors qu'ils
sont aujourd’hui de 150$
M. Michaud souligne que dans

le cas d’'Iberville et de Saint-Atha-
nase, si les coûts étaient moindres,

le nombre d'heures de glace acces-
sibles pouvait être moindre.

PROGRAMME ESTIVAL
Avantla fusion, chaque munici-

palité avait son propre program-
me d'activités estivales. La durée,

le service de gardeet le nombre de
sorties variaient d’un secteur à
l’autre.
En 2000, c'était à Saint-Jean que

l'inscription au terrain de jeu était
la moins chère, à 70$ par enfant
comparativement à 85$ à Iber-
ville, Saint-Athanase et L'Acadie.

Saint-Luc n’offrait pas de formule
de terrain de jeu mais seulement
des camps de jour. Quatre ans plus
tard, seuls les parents de Saint-Jean
ont eu a subir une augmentation
(15%) puisquele tarif des terrains
de jeux a été uniformisé à 85$
pour tous les jeunes de la nouvelle
ville.

En ce qui regarde les camps de
jour d’une semaine,les tarifs
étaient de 83,50$ par enfant dans
toutes les anciennes municipalités
en l’an 2000, sauf à Saint-Luc où le

coût était de 62$ par enfant. Cette
année, les tarifs sont uniformes à
64$ par enfant, ce qui représente
une économie pour l’ensemble
des familles de Saint-Jean, d'Iber-
ville, de Saint-Athanase et de

L'Acadie, et le statu quo à Saint-
Luc.

«Pour la formule des terrains de
jeu et des camps de jour, l’avan-
tage de la fusion réside dans une
offre de service plus diversifiée
puisque tous les citoyens y ont ac-
cès. Si les tarifs ont augmenté dans
certains cas, ce fut le résultat d’une
uniformisation de la qualité et de
la quantité de services», souligne
le chef de la Division des program-
mes et services deloisirs. =

Hausse progressive du compte de taxes
MARC-OLIVIER TREPANIER

P our bien saisir l’évolution du
compte de taxes entreles dif-

férents secteurs (anciennes muni-
cipalités), nous avons demandé à
la Ville de nous préparer un ta-
bleau comparatif entre cinq mai-
sons unifamiliales correspondant
à la valeur moyenne du rôle
d'évaluation.
Ces cinq maisons unifamiliales

sontsituéessur la rue Saint-Michel
à Saint-Jean, sur la rue Augustin-
Gauthier à Saint-Luc, sur l'avenue
Lareau à Iberville, sur la rue De-

land à L'Acadieet sur la rue Belleri-
ve à Saint-Athanase.

(Pour des fins de respect de la
vie privée des propriétaires concer-
nés, nous ne publions pas l'adresse
civique mêmesi cette donnée n’a
aucun caractère confidentiel puis-

quele rôle d'évaluation estun do,

 

cument public.)
Ces cinq maisons unifamiliales

moyennessont desservies par les
services municipaux. Dans tous
les cas, les infrastructures (rue,

éclairage, etc.) sont payéeset la va-
leur foncière n’a bougé qu’en
fonction du nouveau rôle triennal
d'évaluation entrant en vigueur
en 2004. Aucune de ces maisons
n’a subi de rénovations pouvant
faire varier l'évaluation foncière.
Comme on le constate, le

compte de taxes de la maison uni-
familiale n'a pas bougé dansle sec-
teur Saint-Jean. Il était de 1821$
lors de la fusion etil s'établit à
1823$ en 2004.
Les contribuables d’Iberville

sontles grands gagnants de la fu-
sion puisque le compte de taxes a
en moyenne diminué de 3%.
Dans notre exemple, le propriétai-

compte de taxes de 1743$ en
2004, soit 58$ de moins qu’en

2001 où sa facture municipale
s’établissait à 1801$.
Dans les trois anciennes munici-

palités en position de «rattrapage»
pourl’harmonisation des taxes,
c’est à Saint-Athanase, où l'écart
était le plusgrand au moment de
la fusion, que la hausse du compte
de taxes a été proportionnelle-
mentla plus élevée. Le compte de
taxes de notre maison moyenne
de la rue Bellerive est passé de
1070$ en 2001 à 1239$ en 2004,
en hausse d'environ 16%. Cela
dit, il demeure toujours le moins

élevé de la nouvelleville.
À Saint-Luc, la progression du

compte de taxes a été de 8% de-
puisla fusion. La facture est passée
de 1519$ à 1640$, en hausse de

121$.

te sur la rueLareau arecp,yn, , , Enfin,à L'Acadie, lafacturede«ev = a = .

taxes du bungalow de la rue De-
land a augmenté de 156$ depuisla
fusion, passant de 1318$ à 1474$.

Bien que plus élevé, ce compte de
taxes demeure encore inférieur de
349$ à celui du proprio de Saint-
Jean demeurant à quelques portes
de là.
PROGRESSIVITÉ
2001-2004
Afin de ne pas bousculerles

contribuables, le conseil munici-

pal, qui souhaite l’uniformisation
sur une période de 10 ans,a favori-
sé une approche d'augmentation
progressive du compte de taxes

, dans les anciennes municipalités
où le rattrapage est rendu obliga-
toire par le décret de fusion. Une
portion des surplus des anciennes
municipalités a été appliquée à
chaque budget pour freiner la pro-
gression du compte de taxes.

_. _Ainsi, l'augmentation de 169$

observée à Saint-Athanase depuis
la fusion, entre 2001 et 2004, pour

notre maison unifamiliale moyen-
ne a été de 16$ en 2002, de 52% en
2003 et de 101$ en 2004.

À Saint-Luc, le compte de taxes
est ainsi passé de 1519$ (2001), à
1574$ (2002), à 1590$ (2003)et à
1640$ (2004).
À L’Acadie, le compte de taxes a

d’abord diminué de 2$ la première
annéede la fusion, passant de
1318$ à 1316$. II à ensuite grimpé
de 78$ entre en 2003 (1394$) et de
80$ en 2004 (1474$).

A Iberville, le compte de taxesa
diminué de 2001 à 2003 (1801$ à
1795$ et à 1727$) pour augmenter
de 16$ en 2004 à 1743$.

La stabilité du compte de taxes a
été observée dans le secteur Saint-
Jean en 2001 et 2004: 1821$,
1827$, 1826$ et 1823$. =
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La dette totale en baisse de 4,5%
 

MARC-OLIVIER TRÉPANIER

ontrairement aux ap-

C préhensions de cer-

tains, le regroupement des

cing municipalités de l’ag-

glomération de Saint-Jean-

sur-Richelieu n’a pas entrai-

né de pression a la hausse sur

le niveau d’endettement glo-

bal. C’est plutôt le contraire

qui s’est produit.

À la faveur de faibles taux
d'intérêt, du remboursement
(2,8M$) d’une partie de l'an-
cienne dette à mêmeles surplus
et du paiement comptant (SMS)
de certains travaux d’infrastruc-
tures, la dette totale, incluant la

dette a la charge de la nouvelle
ville, a diminué de 4,5% depuis
2001.

Le niveau d’endettement to-

tal de la nouvelle ville s’établis-
sait à 112M$ au 31 décembre
2001: Saint-Jean (63,1M3),
Saint-Luc (18,6M$), Iberville
(14,7M$), Saint-Athanase
(9,9M$), L’Acadie (3,4M$) et
nouvelle ville (2,3M$).

Deux ans plus tard, au 31 dé-
cembre 2003, les chiffres provi-
soires du Service des finances
indiquent quela dette totale est
en baisse de 4,5%, pourse fixer
à 106,9M$: Saint-Jean

(47,9M$), Saint-Luc (14,9M$),
Iberville (11,3M$), Saint-Atha-
nase (10,2M$), L’Acadie
(5,3M$) et nouvelle ville
(17,3M$).

La dette à la charge du secteur
Saint-Jean est celle qui a le plus
diminué, passant de 63,1M$ à
47,9M$, en baisse de 15,2M$.
Trois facteurs principaux expli-
quentcette diminution: le rem-
boursement de la dette à même

le surplus (1,4M$); le transfert à
la nouvelle ville d’une charge
de 1,5M$ pour des équipements
supralocaux (bibliothèque, Co-
lisée, etc.); la prise en charge par
la nouvelle ville du programme
d’immobilisations auquel l’an-
cienne ville de Saint-Jean
consacrait environ 7M$ par
année.

La dette du secteur L'Acadie a
augmenté de 3,4M$à 5,2M$ en
raison de 'emprunt pour les
étangs aérés (desservant les mai-
sons mobiles du parc Rémillard)
et l'aménagement de la halte
routière au cœur du village. À
noter que de cette dette de
5,2M$, seulement 375 000$ est
à la charge de tousles contri-
buables de L'Acadie, la grosse
part étant imputable aux ci-
toyens concernés(riverains et
bassin detaxation) par les
infrastructures.

À Saint-Athanase, l’augmen-
tation de la dette de secteur de

9,9M$ à 10,2M$ est essentielle-

ment attribuable à des travaux
de pavage.

Par ailleurs, le service de la

dette de toutes les anciennes
municipalités bénéficie de la
chute des taux d'intérêt lorsque
vient le moment du renouvelle-
ment d’emprunts sur le marché
obligataire. Le remboursement
annuel des emprunts existants
vient également baisser la dette
des anciennes municipalités.

NOUVELLE VILLE
De l'ordre de 17,3M$, la dette

inscrite au dossier de la nouvelle
ville comporte des emprunts qui
ne sont pas nécessairement rem-
boursables par l’ensemble des
contribuables. Des «bassins de
taxation» sont créés lorsque les
emprunts ne sont pas rembour-
sables par tous les contribuables.

Par exemple, on retrouve
dans la dette de la nouvelle
ville l'emprunt de 1,7M$ pour
la réfection du réservoir d’eau
Landry, remboursable par les

secteurs Iberville et Saint-Atha-
nase; l'emprunt de 1,7M$ pour
les infrastructures de la rue La-
tour est à la charge du secteur
Saint-Jean; le remplacement de
l’aqueduc sur le boulevard
Saint-Luc (1,16M$) est à la
charge des contribuables du
secteur Saint-Luc; etc.

Inévitablement, la dette de la
nouvelle ville continuera d'aug-
menter en 2004 alors que se fe-
ront les dépenses d’immobilisa-
tions déjà acceptées, dontles
plus importantes à venir sont
l'aménagement du poste de po-
lice, les travaux de réfection à
l'aéroport, la participation de la
Ville à la rénovation de la salle
de spectacles au cégep, l’aména-
gement du parc de renouveau
urbain au centre-ville, etc.

En contrepartie, des dettes se-
ront aussi remboursées au cours
de l’année 2004, réduisant d’au-
tant la progression de la dette.

PAS DE DÉFICIT
Rappelons qu’une dette n'est

pas un déficit. Les emprunts
d’une ville sont contractés pour
la réalisation de travaux d’im-
mobilisations et non pour
payer les dépenses d’épicerie.
Chaque emprunt trouve sa
contrepartie en
immobilisations.

Un emprunt d’une ville peut
être remboursable par les pro-
priétaires riverains concernés,
par les propriétaires d’un sec-
teur (ancienne municipalité),
par les propriétaires d’un bassin
de taxation ou par l'ensemble
des contribuables, tout dépen-
dant de la nature des travaux. =

 

La Ville emprunte 4,98M$
pourle futur poste de police

MARC-OLIVIER TRÉPANIER

e conseil municipal a adopté
lundi un règlement d’em-

prunt de 4 984 000$, autorisant
les travaux d'aménagement du fu-
tur poste de police à l’intérieur du
complexe Le Bougainvillier. Le rè-
glement no 368 décrète cet em-
prunt qui deviendra à la charge de
tous les contribuables de la nou-
velle ville pour une durée de rem-
boursement de 15 ans.

 

L'empruntsera diminué d’une
subvention de 625 880$ qui a été
confirmée à la Ville en août 2002,
dans le cadre du programmed'’in-
frastructures Québec-Municipali-
tés. En tenant compte de la sub-
vention et des montants que la
Ville prévoit récupérer en TPS et
en allocation compensatoire du
propriétaire de l'immeuble,le co-
ût net du projet d'aménagement
du poste de police devrait se situer

autour de 3 850 000$
Dans son règlement, le conseil

rappelle que les locaux actuelle-
ment occupés par le Service de
police au poste du 525 rue Saint-
Jacques sont exigus, voire inadé-
quats. Pour maintenir un service
de «niveau 1», commel'exige la
Loi sur la police, la Ville avait le
choix d'agrandir le poste existant

ou dele relocaliser à un autre en-
droit sur son territoire.
La Ville a récemment conclu

une entente pour louer une partie
du complexe Le Bougainvillier
sur une période de 20 ans, a la
fois pour le poste de police et
pour certains services munici-
paux reliés au développement
économique. =
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La fonte des neiges laisse ressortir les excréments de chiens,

un réel problème sur la rue des Artistes.

La rue des Artistes:
une toilette pour chiens?
VALÉRIE LEGAULT

n hiver, il suffit d’une rue

isolée et d'un banc de nei-

ge bien placé pour laisser, ni vu

ni connu, les excréments de Pi-

tou sur place. Avec l'assenti-

ment de leurs maîtres, les

chiens semblent avoir jeté leur

dévolu cette année sur la rue

des Artistes, au grand dam de la

Maison Le Point commun et

du groupe d’entraide Pi-apres.

Les deux organismes commu-
nautaires, installés au 177, rue

Longueuil, possèdent un station-
nement communà l'arrière, ac-

cessible par cette petite rue qui
longe le Musée du Haut-Riche-
lieu. Depuis le début du mois, le
personnel a plutôt affaire à un es-
pace miné de matières fécales.
«C'est effrayant! En plus, on retro-
uve de nouveaux excréments cha-
que jour!», déplore Cécile Lusi-
gnant, de la Maison Le Point

commun.

Non seulement peut-on consta-
ter un fort achalandage canin
dans le stationnement commun,

mais aussi tout le long de la rue.
D’après Mme Lusignant, il se
pourrait bien queles trottoirs en-
neigés toutl'hiver n'aient pas aidé
à résoudre le problème. «Au-
jourd'hui,il faut constammentre-
garder où l’on metles pieds!», se
plaint-elle. Elle fait d'ailleurs re-
marquer quela rue des Artistes a
toujours été bien déneigée, mais
que cette année, ce petit tronçon
de la voie publique semble avoir
été oublié.

Malgré des preuves bien appa-
rentes, les propriétaires se font
discrets et difficiles à identifier.
«J'ai déjà observé de loin deux
personnesen flagrant délit avec

leur animal, mais je ne leur ai pas
parlé. Une autre fois, un hommea
décampé assez vite lorsqu'il m'a
vue arriver. Et croyez-moi, ce sont
parfois même des professionnels!»
affirme Mme Lusignant.

Peut-être a-t-elle bien fait de ne
jamais leur adresser la parole. Lise
Gariépy, coordonnatrice du grou-
pe d'entraide Pi-après, a déjà es-
sayé de discuter avec un proprié-
taire négligent. «Il m'a carrément
envoyée promener», explique-t-
elle.

NETTOYAGE
Lise Gariépy a bien peur quele

nettoyage des lieux revienne bien
plus aux victimes qu'aux coupa-
bles. «On ne peutpas laisser le sta-
tionnement comme ça! Nous
avons une moyenne de 30 visi-
teurs par jour, y compris des invi-
tés de marque, et nous ne voulons
pas passer pour des malpropres!»,
lance-t-elle. Cécile Lusignant ren-
chérit: «La fin de semaine, person-
ne ne peutvoir qui vient prome-
ner son chien ici. Ce n’est pas très
agréable pour nous, ni pour les
nombreux citoyens qui emprun-
tent la rue des Artistes pour se ren-
dre à la bibliothèque.»

La Ville possède bel et bien un
règlement sur les nuisances en
lien avec les animaux de compa-
gnie. On y fait entre autres men-
tion que«le fait pour un chien, de
détruire, d'endommager ou de sa-
lir, notamment en déposant des
matières fécales sur la place publi-
que ou sur une propriété privée»,
constitue une infraction au règle-
ment. Le gardien d’un chien qui
omet de nettoyer immédiatement
les lieux et de disposer des matiè-
res fécales d'une manière hygiéni-
que s'expose à une première sanc-
tion de 50$. Une récidive peut
valoir une amende de 100$, et
même de 200$ pour une troisiè-
me infraction du mêmegenre. =
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Demande d'agrandissementde la
zone blanche à Mont-Saint-Grégoire
GILLES BÉRUBÉ

a Commission de protection
du territoire agricole du Qué-

bec se penchera, mardi prochain,
sur une demande d’agrandisse-
ment de la zone blanche a Mont-
Saint-Grégoire. La municipalité et
la MRC nesont pas toutà fait sur
la même longueursur l’espace à
récupérer dans la zoneverte.

À Mont-Saint-Grégoire, c’est un
vieux débat qui se poursuit, celui
du prolongementde la rue des
Pins. Le développement de cette
rue a été commencé en 1976,
avant le dépôt de la Loi sur la pro-
tection duterritoire agricole. La loi
a maintenu une partie du déve-
loppement dans la zone verte. Le
propriétaire, Marcel Gauthier, a

vainement contesté le zonage jus-
qu’en Cour Suprême du Canada.
Jusqu'à maintenant, la municipa-
lité n’a pas appuyé sa démarche,
jugeant que sa zone blanche était
suffisante à ses besoins
d'expansion.

 

Cette rue est un cul-de-sac. Elle

s'arrête à la limite de la zone blan-

che. Il est apparu avec les années
quecette situation pouvait poser
un problème de sécurité. Si la rue
se trouve bloquée pour une quel-
conqueraison, les véhicules d’ur-
gence ne peuvent atteindre toutes
les résidences. La municipalité a
entrepris les démarches pour relier
son extrémité à celle de la rue
voisine.

Dansle cadre de la révision du
schéma d'aménagementde la
MRC, Mont-Saint-Grégoire a de-
mandé d’exclure de la zone verte
une bande de 100 mètres perpen-
diculaire aux deux rues, explique
le maire Alain Déom. Unetelle lar-
geur permettrait de construire des
résidences des deux côtés du tron-
çon de rue et d'imputer au moins
une partie des coûts de construc-
tion de la rue aux riverains.
La MRC a plutôt retenu d'inscri-

re à son schéma une bande d’une
largeur de 20 metres,juste ce qu'il
faut pour construire la rue. Quand
le débat est venu a la table du
conseil, il y a de cela plusieurs
mois, M. Déom s’est finalement
rangé à cette idée en se disant que
la municipalité pourrait réclamer

ultérieurement une bande plus
large. M. Déom ne voulait pas re-
tarder l'adoption du schéma révi-
sé, dont plusieurs municipalités
ont besoin pourréaliser certains
projets. Finalement, le schéma a
été adopté le mois dernier. Avoir
su, M. Déom aurait maintenu sa

demande.
Ce n’est pas parce que la MRC

inscrit une zone blanche à son
schéma qu'elle est nécessairement
acquise. Il faut obtenir l'accord de
la CPTAQ. La démarcheest en
cours. M. Gauthier, lui, ne se satis-

fait pas de la bande de vingt mè-
tres. Il continue de réclamer 100
mètres.Il a tenté en vain d'obtenir
que la MRC retiennecette largeur
dans son schéma.Il a sensibilisé
les municipalités et le conseil des
maires à la situation. Il ne lâchera
pas, c’est certain.
Pour la bande de 100 mètres, il a

l'appui de la municipalité. Pour le
reste, ce ne sera pas tout de suite,

indique M. Déom. Mont-Saint-
Grégoire dispose actuellement
d'un stock de terrains à construire
pour une période d'environ dix
ans, estime-t-il. =

SAINT-JEAN-SUR-RICHELIEU EN BREF
 

10 000$ pour la fête
du Canada

MARC-OLIVIER TRÉPANIER

n comité plénier, le conseil

municipal a décidé d’opposer
une fin de non-recevoir à la de-
mande quilui a été formulée au
début de février par le président
du comité organisateur de la fête
du Canada, Joseph Khoury, quiré-
clamait une augmentation sub-
stantielle de la participation de la
Ville aux prochaines festivités, jus-

qu’à concurrence de 50 000$.
Le conseil a maintenu les crédits
de 10 000$ prévus au budget 2004
pour la prochaine fête du Canada,
confirme Sylvain Latour, chef de
cabinet du maire Gilles Dolbec.

Haut-Saint:Jacques
Ala suite deadrépétées

u conseiller Germain Pois-
sant, le promoteur du projet rési-
dentiel du Haut Saint-Jacques,
dans le quartier NDL, s’est finale-
ment engagé à compléterles tra-
vaux d’infrastructures et d’éclaira-
ge, sur les rues Provençal,

Saint-Jacques, Lanoue et De Lery,
au plus tard à la mi-juillet.

Ventes sur Chênevert
a Ville a procédé à la vente de
trois terrains qui lui apparte-

naient sur la Chênevert, dans le
secteur Saint-Luc.
Le lot 10-100 a été vendu 15

000$ (avant taxes et excluant les
infrastructures) à Louise Dussault
et François Jovin;le lot 9-463 a été

vendu 15 882$ (avant taxes et ex-
cluantles infrastructures) à Jeanne
Brouillard et Fernand Marcil; le lot
9-464 a été vendu 15 882$ (avant
taxes et excluant les infrastructu-
res à Construction Dougere|Inc.

Réponse erronée
Quand on remplace le maire

quelques jours par année, on ne

 

peut pas connaître l'évolution de

tous les dossiers en cours.
Mairesse suppléante, la

conseillere Christiane Marcoux a
ainsi communiqué a nos bureaux
pour s’excuser d’avoir induit la po-
pulation en erreur lorsqu’elle a dé-
claré, à la séance du 1” mars, que
la Ville n'avait pas encore reçu de
lettre de NavCanadal’informant
de sa recommandation de fermer
la tour de contrôle de l'aéroport.

  

  

Elle assure que la fermeture possi-
ble de la tour de contrôle préoccu-
pe la Ville qui se fera entendre lors
du processus de consultation qui
précédera la décision finale.
C’est un citoyen, Me André

Meunier, membre du comité de

l'aéroport, qui, lors de la période
de question réservée au public, a
réclamé quela Ville soit proactive
dansle dossier de l'aéroport. =
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Un seul règlementsur la
prévention des incendies
à Saint-Jean-sur-Richelieu
MARC-OLIVIERTRÉPANIER

U
règlement régit dorénavant

la sécurité-incendie sur le ter-

ritoire de la nouvelle ville de

Saint-Jean-sur-Richelieu.

Le conseil municipal a adopté
lundi soir le règlement no 318
sur la prévention des incendies.
Ce règlement se conforme à
l’article 16 de Loi sur la sécurité-
incendie par laquelle les villes
doivent se conformer à des me-
sures réglementaires en matière
de sécurité-incendie. Cette mê-
meloi est celle qui oblige égale-
ment les MRC à élaborer un
schéma de couverture deris-
ques sur leur territoire.

Le nouveau règlement sur la
prévention des incendies com-
prend 85 articles. Il entrera en
vigueurle 24 mars.

Ce règlement uniformisé,
tout en étant en conformité
avec le Code national de pré-
vention des incendies, a la par-
ticularité de définir avec plus de
précision le cadre à l’intérieur
duquel les particuliers comme
les entreprises doivent se situer,

précise un communiqué de la
ville.

n peu plus de trois ans

après la fusion, un seul

  

  CFP CHANOINE-ARMAND-RACICOT

940, boul. de Normandie
Saint-Jean-sur-Richelieu

RECHERCHONS
CLIENTÈLE

Nos étudiantes sont à la

recherche d’une clientèle

dans le cadre de la pratique

de L’'ÉLECTROLYSE

$$$ PRIX AVANTAGEUX$$$

AVERTISSEUR, ETC.
A titre d'exemple, le nouveau

règlement précise notamment
quelles sont les responsabilités
des locataires et des propriétai-
res en matière d’avertisseurs de
fumée. Ainsi, un propriétaire
doit placer une pile neuve dans
chaque avertisseur de fumée
lors de la location d’un loge-
ment ou d’une chambre à tout
nouveaulocataire.

Le règlement apporte égale-
mentcertaines précisions en ce
qui regarde les feux à ciel ou-
vert, la façon de disposer des ré-
sidus de combustion (ou cen-
dres), l’entreposage des
bonbonnes de propane, les nor-
mes d’installation d’appareils
de chauffage et de cheminées,
l'usage de pièces pyrotechni-
ques, etc.

Les citoyensintéressés à pren-
dre connaissance de la version
intégrale du règlement no 318
concernant la prévention des
incendies sont invités à se ren-
dre surle site Internet dela Ville
à l’adresse suivante:
www.ville.saint-jean-sur-riche-
lieu.qc.ca sous la rubrique Ci-
toyens ou a communiquer avec
le Service du greffe au 357-
2077. w
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Compo-Haut-Richelieu poursuit Québec
GILLES BÉRUBÉ

a société Compo-Haut-Ri-

chelieu poursuit le minis-

tre québécois de l’Environne-

ment, Thomas Mulcair, et le

Gouvernement du Québec

pour faire casser le décret refu-

sant l'agrandissement du lieu

d'enfouissement sanitaire

Saint-Athanase. Dans sa dé-

marche, Compo agit conjoin-

tement avec la compagnie

Centre d'enfouissement sani-

taire Saint-Athanase, la pro-

priétaire du site.

Dans la requête déposée jeudi
dernier au palais de justice de
Saint-Jean, Compo demande au
tribunal de déclarer que la déci-
sion de refuser le projet d'agran-
dissement est arbitraire, abusive,
manifestement déraisonnable et
discriminatoire. Elle demande
aussi au juge de déclarer quel’at-
titude du ministère de l’Environ-
nement, les politiques du gou-
vernementet les nombreuses
étapes du processus d’autorisa-
tion permettaient de croire à une
décision favorable. En consé-
quence, la requérante demande
d'annuler le décret et d’ordonner
au ministère de l'Environnement
de réétudier la demandeet de
rendre une nouvelle décision.

 

Ce n’est pas la première fois
qu’un décret gouvernemental est
contesté. On n’a qu’à penser à la
ligne de transport d'électricité
Hertel-Des Cantons. Malgré tout,
la cause pourrait être un précé-
dent à certains égards. Depuis
que le gouvernement a remis aux
MRCla responsabilité de la ges-
tion des déchets, y compris de
l'élimination des ordures, c’est la

première fois qu’un décret
concernantl’enfouissement des
déchets est contesté. Certaines
MRC pourraient suivre la cause
avec intérêt.

Dans un décret adopté le 4 fé-
vrier, le gouvernementa refusé le
projet. Le décret a été rendu pu-
blic le 11 février. Compo-Haut-
Richelieu en a formellementreçu
copie le 20 février. Elle avait un
mois pour en appeler. Elle n’a pas
pris de chance en déposantsa re-
quête 29 jours après l’émission
du décret, observe son président,

Charlemagne Vaillancourt. C’est
une première démarche. La so-
ciété a également la possibilité
d’intenter une poursuite en
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dommageset intérêts contre le
gouvernementpour lui avoir fait
dépenser de l'argent inutilement.
Elle dispose d’un an pour se pré-
valoir de ce recours.

Si elle n'avait pas bougé, Com-
po aurait renoncé à quinze an-
nées de démarches menées par la
MRC pourtrouver un lieu d’en-
fouissement dans le Haut-Riche-
lieu. Elle aurait aussi renoncé au
1,5 million de dollars engagés
dans ce dossier. Comme action-
naire de Compo, la MRC paiera
60% de la note. La décision de
poursuivre n’a pas été soumise
en assemblée publique, mais elle
a été étudiée en caucus. M.
Vaillancourt assure que les mai-
res des municipalités membres
de Compo approuvent la pour-
suite a l'exception de ceux de La-
colle et de Mont-Saint-Grégoire.

REQUETE
Le document de la requéte, qui

fait plus d’une vingtaine de pa-
ges, invoqueplus d’une centaine
d’allégations. Il met en évidence
que la démarche de la MRC pour
se doter d’un lieu d’enfouisse-
ment ne date pas d’hier. Il mon-
tre aussi que le projet a évolué
dans un cadre administratif, ré-

glementaire et politique lui-mê-
me en évolution. Au fil des mois
et des années, les critères et les
normes ont changé. Compo a dû
s'y adapter en cours de processus.
Pas toujours a juste titre, pré-
tend-elle.

Les fonctionnaires ont formulé
des demandes d’études supplé-
mentaires à la directive de départ
pour préparer l'étude d'impact
environnemental. En plus de ces
directives, l'étude a dû répondre
à environ 150 questions du
ministère.

En plus de dénoncer ce proces-
sus un peu kafkaïen, la requête
affirme que la décision du gou-
vernement avance des argu-
ments qui vont à l'encontre mê-
me du dossier et du rapport
d'analyse environnementale pré-
paré par le ministère. Elle s'arrête
longuement sur le cas de la phé-
goptère à hexagone, une fougère
désignée menacée. Au départ, el-
le n'avait même pas été évoquée
par les fonctionnaires. C’est plus
tard, que le ministère l’a réperto-
riée sur le site sans vouloir indi-
quer à quel endroit elle se trou-

 
Le président de Compo-Haut-Richelieu, Charlemagne Vaillancourt.

vait. Le rapport d'analyse recon-
naît que le plan de relocalisation
de la phégoptère proposé par
Compo est acceptable. D'autres
points commele surdimension-
nement, la protection de l’eau
souterraine et la qualité de vie
des riverains sont mal étayés au
goût de Compo.

Il ressort dans le rapport d’ana-
lyse environnementale des affir-
mations, des normes ou des ar-
guments qui n’ont jamais été
évoqués dansle processus d’étu-
de. Certains points ne sont pas
étayés dans le rapport. D’autres
vont à l'encontre de la politique
gouvernementale, affirme Com-
po. Par exemple, le décret consi-
dère dans son préambule que le
projet «est inacceptable en raison
de son envergure et de sa locali-
sation…». La localisation, c’est
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Grâce à l’implantologie dentaire,
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radicalement votre qualité de vie.
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que l’on puisse s’offrir !
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Robert Brillon, d.d.  

une donnée connue dès le dé-
part, observe la directrice généra-
le de la société, Louise Fecteau. Si
elle n’était pas acceptable,il fal-
lait le dire immédiatement. Elle
se demande si les fonctionnaires
n’ont pas multiplié les demandes
sans fondement, commes'ils

voulaient qu’en bout de ligne,
l’entreprise abandonne son
projet.

CoOÛTS
La contestation durera com-

bien de temps? Selon de nouvel-
les règles de procédures sur les
cas de justice administrative, la
cause doit être entendue d'ici six
mois. Le tribunal devrait se pro-
noncer avant un an. Pour défen-
dre sa cause, Compo-Haut-Riche-
lieu a retenu les services de Me
Robert Daigneault, une sommité

en droit environnemental au
Québec. Ça coûtera combien? M.
Vaillancourt ne veut pas s’avan-
cer. Il rappelle que les maires sont
d'accord et que l'investissement
à date a coûté 1,5 million. Les

frais judiciaires s'ajouteront dans
les dépenses d'établissement du
site. Il avance quela seule prépa-
ration de la requête coûtera vrai-
semblablement une dizaine de
milliers de dollars.

Peut-il y avoir des conséquen-
ces politiques? M. Vaillancourt
ose croire que les fonctionnaires
saurontfaire la part des choses et
que la MRC nesubira pas de re-
présailles dans d’autres dossiers.
Chose certaine, M. Vaillancourt
ne veut pas recommencerla dé-
marche de trouver un autre site
commele propose l’AGED. En
tout cas, pas sans que le gouver-
nementfixe un cadre limpide, ce
qui est loin d'être le cas. Actuelle-
ment, il y a une friction de juri-
dictions, pourrait-on dire, entre

les MRCet le ministère. Les MRC
ont la responsabilité de l'usage
du territoire et de la gestion des
déchets. Au bout du compte,

malgré un processus technique
et réglementaire, le gouverne-
mentse garde le pouvoir de tout
rejeter ce qu’elles font par une
décision politique. =

 

  

 

   

 

Fondation
de l'Hôpital du
Haut-Richelieu   
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Et plusieurs prix

» Fondation de l’Hôpital du

Participez et courez la chance de gagner:
- Un an de cinéma au Cinéma Capitol
(une entrée gratuite par mois)

- Un certificat-cadeau de 50$ à la Librairie Richelieu
- Un certificat-cadeau de 50$ chez Sports Experts

Coupon de participation
ON Nom de la mascotte : _ ‘ —

CONCOURS
Trouvez un nom a la

nouvelle mascotte de la

Haut-Richelieu.

de participation

 

Nom :
 

Adresse :
 

‘Ville : |

 

 

Numéro de téléphone :

Déposez votre coupon de
trois endroits suivants :

84, rue Richelieu
Saint-Jean-sur-Richelieu
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JEAN LAPIERRE À L'INVESTITURE DIMANCHE

C’est l'heure de vérité

» www.canadafrancais.com ¢* Le mercredi 17 mars 2004

| pour Khoury et Fecteau

.

In

I ’ heure de vérité est arrivée

pour les deux candidats a

l'investiture du Parti libéral du

Canada dans la circonscrip-

tion de Saint-Jean. Dimanche

prochain, le 21 mars, les mili-

tants libéraux décideront qui,

de Joseph Khoury ou de Mi-

chel Fecteau, affrontera le dé-

puté bloquiste Claude Ba-

chand aux prochaines

élections.

Les quelque 2900 membres en
règle de l'Association ontété
convoqués à compter de 13 heu-
res au Pavillon Dextraze du Cam-
pusFort Saint-Jean pour cette in-
vestiture où le conférencier
d'honneur sera Jean Lapierre,
candidat dans Outremontet
lieutenant québécois du premier
ministre Paul Martin.

Les libéraux tiennent deux au-
tres assemblées d'investiture di-
manche, dans les comtés de

Beauport et de Charlevoix-Mont-
morecy, où les candidats Dennis
Dawson et Lisette Lepage seront
élus par acclamation.

Malgré le scandale des com-
mandites qui jette de l'ombre sur
le parti, les organisateurs s’atten-

dent à une forte participation à
cette assemblée d’investiture
pourlaquelle les deux campstra-
vaillent d’arrache-pied sur le ter-
rain pour mobiliser les militants,
depuis plusieurs semaines. Plus
de 1500 membres devraient aller
voter, prévoit-on.

Dans cette course, Joseph
Khoury, candidat défait aux
dernières élections, sollicite de
nouveau la confiance des mili-
tants que tente d'obtenir celui
qui était son organisateur en

chef au scrutin de 2000, Michel
Fecteau.

À l'annonce de sa candidature
à l'automneet par un brunch qui
a attiré 1000 personnes en jan-
vier, Michel Fecteau, 54 ans et di-
recteur des ventes chez Déry
Toyota, a tenu deux rassemble-
ments populaires pour faire va-
loir sa candidature et ses talents
de mobilisateur. Il a aussi cher-
ché à démontrer que les milieux
d’affaires locaux étaient derrière
sa candidature, de même que le
maire Gilles Dolbec, un ancien

candidatlibéral.

Joseph Khoury a usé d'une au-
tre stratégie. Président de l’Exécu-
tif local, il s’est fait voter une réso-
lution d’appui à sa candidature.
Au lancementofficiel de sa candi-
dature à la fin janvier, il avait ré-
uni un parterre d’une quarantai-
ne d'invités à sa résidence,
s’entourant de figure connues et
d'amis commele député fédéral
et secrétaire parlementaire Yvon
Charbonneau, l’ancien Protec-

teur du citoyen du Québec, Da-
niel Jacoby, et le directeur général

du Centre d'aide aux entreprises,
Edouard Bonaldo. M. Khoury a
aussi dévoilé le mois dernier un
projet d’une entreprise de nano-
technologie médicale, «Nano-
med», dontil veut implanter une

usine à Saint-Jean pourfabriquer
des appareils de radiothérapie
pour lutter contre le cancer.

La campagne a donnélieu à
quelques accrochages, chaque
candidat revendiquant plus de
80% des cartes de membres. Mi-
chel Fecteau s’en est aussi pris à
l'Exécutif contrôlé par son adver-
saire, jugeant qu'il n'avait plus la
légitimité et l'intégrité pour gérer
l’Association et invitant ses
membres à démissionner. Les

Michel Fecteau

deux camps se sont aussi affron-
tés par deslettres de lecteurs dans
Le Canada Français.
À la veille de l'investiture, Joseph

Khoury, 55 ans, demande aux mi-
litants «de faire de nouveau
confiance à une personne qui n’a
pas chômé depuis quatre ans, qui a
un parcours sans faille, avec des ré-
alisations pour les gens du comté.»

—
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POURQUEI?
démarche de planification stratégique, la Ville de

jres ontamorcé une vaste

«avoir où on en est auf

 
 

Michel Fecteau invite les mem-
bres à «se tourner vers un hom-
me d'action et de réalisations,

toujours en mode proactif pour
défendre et promouvoir les inté-
rêts du comté et le seul capable
de déloger le candidat bloquiste
Claude Bachand pour ramenerle
comté de Saint-Jean au pouvoir».

Les deux candidats s’adresse-
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Joseph Khoury

ront directement aux militants
dimanche après-midi, avant le
vote. Commele veutla tradition,

Jean Lapierre prendra la parole
durant le dépouillement, pour
terminer son discours juste avant
la proclamation du vainqueur,

autour de 16 heures ou plus tard,
selon la vitesse avec laquelle se
déroulera le vote. «
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EDUCATION
 

 

LOUISE BÉDARD

u cours des derniers mois,

Olivier Gemme, un élève

inscrit en 1” année au program-

me de Génie mécanique du Cé-

gep Saint-Jean-sur-Richelieu, a

décroché des bourses pour un

montanttotal de 28 500$. Tout

un coup de pouce pour ce cégé-

pien originaire de Cowansville

qui veut poursuivre par la suite

ses études en génie à l'ETS (Éco-

le de technologie supérieure).

Olivier Gemme est un garçon
qui réussit à l’école et s'implique
dans sa communauté. En juin der-
nier, il terminait ses études secon-
daires à la polyvalente Massey-Va-
nier. Ses résultats scolaires lui ont
valu la médaille du Lieutenant-
gouverneur pour ses bonsrésultats
et son implication dansl’école. Il
se voyait remettre aussi une bour-
se de 1000$ par la fondation de
l'école. Au cours de son secondai-
re, il aidait les autres élèves ayant
plus de difficultés.

Olivier a été joueur de hockey
durant plusieurs années.Il s'impli-
que dans l'Association du Hockey
mineur et aussi dans celle de base-
ball. Il aide les coaches durant les
camps d'entraînement. Son habi-
leté à concilier études et sport lui a
valu la bourse de 2500$ de la com-
pagnie Johnson et Johnson.

IMPLICATION
Mais c’est en obtenant une

bourse offerte au Québec pour la
première fois, qu’il peut s'assurer
d’un revenu intéressant durant les
trois années de ses études collégia-
les. Il touchera une bourse de
4000$ par session décernée par la
Fondation canadienne du mérite
scolaire attribuée en collaboration
avec la Fondation Garfield and
Weston.

Olivier a d’abord été un des cent
candidats sélectionnés à travers le
Canada pour l'obtention de cette
bourse.Il s’est rendu à Toronto où
ont eu lieu des entrevues de sélec-
tion finale. L'étudiant raconte
qu'il a dû faire valoir avant tout
son implication sociale auprès des
membres du jury. Il a retenu l’at-
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ÉTUDIANT EN GÉNIE MÉCANIQUE

Olivier Gemme décroche 28 500$ en bourses
tention du jury en raison de sa
participation aux levées de fonds
de la maison Horizon pourelles,
une maison d'hébergement pour
femmes en difficultés de Cowans-
ville. 1 explique que sa grand-me-
re, membre du conseil d'adminis-
tration de la maison, l’avait incité
à participer aux activités de
financement.

Constatant les succès de Olivier,
le journal La Voix de l’est de Gran-
by le désignait Personnalité jeu-
nesse de l’année, lors d’un gala te-
nu le mois dernier. Le titre était
accompagné d’une récompense
de 1000$.

GÉNIE MÉCANIQUE
Olivier sait depuis la 3° secon-

daire qu’il veut suivre des études
en génie mécanique. Son projet
est de poursuivre par la suite des
études universitaires à l'ETS pour
devenir ingénieur. Cet été, il parti-
cipera au programmeAlternance
travail-étude et travaillera chez
IBM à Bromont.

Son projet d'études supérieures
à l’ETS a mûri en entendant parler
son père quitravaille lui-même
chez IBM avec des ingénieurs. Sa
première session au Cégep a
confirmé son intérêt pour le génie
mécanique, indique-t-il.

Olivier croit que les jeunes ne
doivent pas hésiter à soumettre
leur candidature aux différents
programmes de bourses.Il les invi-
te à mettre en valeur leurs talents
et leurs expériences.

Carole Savoie, responsable de
l'aide financière au Cégep, croit
queles étudiants ont avantage à
compléter les formulaires de de-
mandes de bourses. Les jeunes ont
tendance à se sous-estimer, cons-
tate-t-elle. Il suffit pour eux de
s'impliquer un peu dans leur com-
munauté pourattirer l'attention
des jurys de ces bourses, estime-t-
elle. Frféquemmentelle annonce
les programmes de bourses dans le
journal interne du collège pour in-
citer les élèves à s’y inscrire. =  
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Olivier Gemme est photographié avecRichard Ouellet, directeur du Service àla vie étudiante

et à la communauté, et Carole Savoie, responsable de l'aide financière.

 

Les fondations en éducation
seront à Saint-Jean mercredi

L e Cégep Saint-Jean-sur-Ri-
chelieu sera l'hôte mercredi

prochain, d’une rencontre ré-
unissant des représentants d’une
vingtaine de fondations d’éta-
blissements d'enseignement.

La rencontre placée sousl’égi-
de du Conseil canadien pour
l'avancementde l'éducation est
organisée par Claude Levasseur,
directeur du Fonds de développe-
ment du Cégep, Sherry Foster, di-
rectrice du Bureau de développe-
ment de l’École des HEC et
Donna Varrica, coordonnatrice
des relations publiques du Collè-
ge Dawson.

 

 

Guérin, au 525,
sur-Richelieu.

FRANÇOIS GUÉRIN, Notaire

Me Serge Raymond désire informer la
population de la région que Me François
Guérin, notaire s'est joint à son é

Me François Guérin a été assermenté par
la Chambre des notaires du Québec après
avoir obtenu son baccalauréat en droit et
son Diplôme de 2e cycle en droit notarial
de l’Université de Sherbrooke.

Originaire de Saint-Jean-sur-Richelieu, il est le fils de
M. Michel Guérin et de Mme Carole Longpré.

Vous pourrez rejoindre Me Guérin à
vlevard du Séminaire Nord à Saint-Jean-

Téléphone: (450) 348-6859

l’étude Raymond &

 
  av Télécopieur: (450) 348-5209 |
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Les participants discuteront de
l’organisation d’une campagne
interne de levée de fonds et de
ses conditions de réussite. Un au-
tre atelier portera sur les activités
bénéfices et le financement des
fondations collégiales. Il sera
question des activités bénéfices
qui permettent d'atteindre les
objectifs de financement.

Donald Lalanne, directeur gé-
néral de l’entreprise Termaco de
Saint-Jean, sera l’un des confé-
renciers invités à l'atelier portant
sur l’entreprise et la philanthro-

pie collégiale au Québec. Quelles
sont les raisons qui motivent un
dirigeant d'entreprise à appuyer
le collège de sa communauté?
Commentétablir un programme
de participation qui soit moti-
vant et qui offre à chacun unere-
lation gagnante?

Enfin le dernier atelier portera
sur la mise sur pied d’une asso-
ciation de diplômés. Comment
développerla fierté institution-
nelle? Quels sont les activités et
les services à offrir dans le cadre
d’un tel regroupement. «
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Treize équipes priméesà
l'expo-sciences régionale
JOHANNELATOUR

ur les 111 projets présentés

dans le cadre de la finale

montérégienne de l’Expo-scien-

ces Bell (18: édition), 31 ont été

primés. De ce nombre, 13 sont

l’oeuvre d’élèves qui fréquen-

tent les écoles de la Commis-

sion scolaire des Hautes-Riviè-

res. Quatre équipes se rendront

à la finale québécoise, à Qué-

bec, au mois d'avril prochain.

Au terme de cette compétition
qui se déroulait du 11 au 13 mars
derniers au Collège Français, à
Longueuil, le Conseil de loisirs
scientifiques de la région de Mon-
tréal a remis des médailles d’or,

d'argent et de bronze dans trois
classes, soit junior (1” et 2 secon-

daire), intermédiaire (3° et 4“ se-
condaire) et senior (5° secondaire).

Parmi les lauréats, on compte
Laurène Bachand et Michelle Thi-
bodeau, de l’école Beaulieu, à

Saint-Jean-sur-Richelieu. Avec leur
stand intitulé «Pollution fémini-
ne», elles ont remporté l'argent
dans la classe intermédiaire. La 2*
place de la classe junior est occu-
péepar Charles Smith et de Char-
les-Eric Jetté-Sylvain, qui fréquen-
tent l’école Mgr-Euclide-Théberge,
à Marieville, et dont les travaux

portent sur les barrages
électriques.

Zachary Labrosse-Rémillard et
Cédric Morin, de la polyvalente

Marcel-Landry, à Saint-Jean-sur-

Richelieu, ont remporté la mé-

daille de bronze dansla classe ju-
nior avec leur stand nommé
«Nucléairement vôtre!». Une autre
polyvalente johannaise, Chanoi-
ne-Armand-Racicot, peut se van-
ter d'une médaille de bronze. Cel-
le-ci appartient à Samantha
Beaulieu-Truchon et Roseline Van-
dal, qui l’ont raflée dans la classe
intermédiaire avec «Fixe à
moumoute».

FINALE PROVINCIALE
L'équipe de l’école Beaulieu et

celle d’Armand-Racicot font partie
de celles a qui on accorde le droit
de participer a la Super Expo-
sciences Bell (finale provinciale),

qui aura lieu à l’Université Laval,

du 14 au 18 avril. On retrouvera à
Québec 96 projets provenant d’un
peu partout dans la province. La
Montérégie sera représentée par
11 équipes.

Certains élèves qui n’ont pas ob-
tenu de médaille ont quand mê-
me cumulé suffisamment de
points au classement général pour
y être invités. C’est le cas de Chris-
tine Labrecque et de Gabrielle
Charbonneau, de l’école Beaulieu,

qui y présenteront leur projet
«H20», qui fréquente le mêmeéta-
blissement et dont le stand s’inti-
tule «Sauvons notre baie!».

PLUSIEURS PRIX
Plusieurs autres étudiants de la

région ont remporté des prix. An-
thony Wenning, de l'école Beau-
lieu, peut compter sur une bourse
d’études universitaires de 500$ ac-
cordée par la Fondation philan-
thropique Pétrolière Impériale.
Uneboursede 100$ a'd’ailleurs été

remise à Alexandre Patenaude, de
Beaulieu également, parl’École
polytechnique de Montréal.

Ariane Roy-Poirier et Alexandra
Raymond, d’Armand-Racicot, ont

gagné un prix de participation au
Défi Biotech Aventis, remis par le
Conseil de développement du loi-
sir scientifique. La faculté de génie
de l’Université de Sherbrooke a
choisi de récompenser Kevin Bou-
lerice et Mathieu Monfette, de
l’École secondaire Marcellin-
Champagnat, avec une bourse de
300$.

Une bourse de 250$ offerte par
Génome Québec est allée à Noé-
mie Derners et Myriam Sylvestre,
de Marcel-Landry. Leurs camara-
des Vickie Proulx et Alex Proulx
aurontl’occasion de participer à
un stage de formation d’adjoints
du professeur Scientifix, offert par
le Conseil de loisirs scientifiques
de la région de Montréal. Celui-ci
leur permettra d'animer par la sui-
te des activités scientifiques auprès

de jeunes âgés de 6 à 12 ans.
En plus de leur médaille d’ar-

gent, Charles Smith et Charles-

Eric Jetté-Sylvain (de Mgr-Euclide-
Théberge) ont droit a une journée

Laurène Bachand et Michelle Thibodeau, de l'école
Beaulieu, reçoivent le deuxième prix de la classe

intermédiaire, remis par Luc Sirois, l’un des
administrateurs du Conseil de loisirs scientifiques
de la région de Montréal. Incidemment, ce dernier

a déja fréquenté leur école.

 

 

de parrainage
scientifique offerte par Hydro-
Québec, à laquelle s'ajoute une

bourse de 250$, des t-shirts et des

sacs à dos. Enfin, Louis-Philippe

Une seconde équipe de
à la finale provinciale de l'Expo-sciences Bell. Celle-ci

est composée de Christine Labrecque et
Gabrielle Charbonneau.
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l'école Beaulieu prendra part

Deragon et Alain Laforest-Four-
nier, du mêmeétablissement, ont

reçu une bourse de 150$ accordée
par le Centre de recherche et de
développement del'aluminium. =
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LE MONDE
SCOLAIRE

Spaghetti
a Marcel-Landry
JOHANNE LATOUR

a polyvalente Marcel-Landry
tient la 10° édition de son

«diner-souper-spaghetti» le di-
manche 21 mars prochain. Les
profits générés serviront a finan-

 

 

 cer diverses activités étudiantes,

dont les plus importantes sont
deux voyages d’'éléves méritants
sur la côte est américaine, au
mois de mai. Ceux de la classe
Atelier de Travail multidiscipli-
naire s’en vont à Disney World,
tandis qu’un groupe de 3‘ secon-
daire prévoit se rendre à New
York.

On servira des repas sansarrêt,
de 11 heures à 19h30, à la cafété-

ria de la polyvalente du secteur
Iberville. Il est possible d'acheter
des billets sur place ou de ses les
procurer auprès des étudiants
participants. Les enfants de 7 ans
et moins mangent gratuitement.
Pourles autres, le coût est de 7$
par personne. On peut obtenir de
plus amples renseignements en
composant le 542-LICE ou le
347-1225, poste 254.

[maet la poésie
ans le cadre de la Semaine
du français à la polyvalente

Chanoine-Armand-Racicot, les

enseignants de français invitent
la population à assister à la Soirée
de la poésie, qui aura lieu le mer-
credi 24 mars prochain, à 19
heures, à l’auditorium decet éta-

blissement de Saint-Jean-sur-
Richelieu.

 

  
Ima

On pourra y découvrir le talent
d’une quarantaine d’élèves de la
1" à la 5° secondaire, qui présen-
teront tour à tour leurs créations
originales qui font l’objet d'un
concours. À la fin de la soirée, on

remettra le Prix d’excellence, le

Prix du directeur, le Prix du pu-
blic et le mérite Ive Tibodo.

La soirée comporte aussi un
volet musical. Le poème qui vau-
dra à son auteur le Prix d’excel-
lence a été mis en musique par
Daniel Hébert, un musicien de la
région, et sera interprété sur scè-
ne par la chanteuse Ima, laquelle
s’est fait connaître notamment
par sa chanson intitulée Baila. =
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Les étoiles brillent
à l'école Saint-Jacques

Plus d’une trentaine d'élèves
de la 1" à la 6° année ontpartici-
pé au spectacle «Les étoiles de
Saint-Jacques» le 27 février der-
nier, à l’école Saint-Jacques. Ils
ont été sélectionnés à la suite
d'une audition et se sont exercés
pendant plusieurs semaines.
L'humour, le chant, la danse, la

magie et le lip-sync étaient au
programmede cette présenta-
tion qui a ravi les quelque 160
autres élèves de l'établissement
de Saint-Jacques-le-Mineur, ain-
si que 250 parents et amis. a

n'est pas
une
maison
a vendre

 

 

 

  

 

 

C’est une maison que vous avez les moyens d'acheter.

Accéder à la propriété, c’est plus simple avec Desjardins. Vous trouverez chez nous des conseils

personnalisés et des outils uniques Guide maison, section habitation sur desjardins.com, séances

d'information en ligne et bien plus encore. Parlez-en dès aujourd'hui avec votre conseiller et

courez la chance de gagnerla valeur de votre maison. De plus, profitez d’un taux avantageux.

Vous n‘avez jamais eu autant de bonnes raisons d'acheter votre nouvelle maison

 

Concours Gagnez votre maison’!
Gagnez la valeur de votre maison, jusqu'à concurrence de 300 000 $,

en choisissant le prêt hypothécaire Desjardins et l'assurance invalidité
de l'Assurance prêt. Six gagnants d'ici le 31 octobre 2004. 

Desjardins
www.desjardins.com/habitation Conjugueravoirs et êtres

* Produit d'assurance et concours offerts par Desjardins Sécurité financière, compagnie d'assurance vie Concours destiné aux résidents du Québec seulement Certaines conditions s'appliquent

Détails disponibles dansles caisses participantes et sur des;ardins com/habrtation
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Un «super»
carnaval à l’école

Des Prés-Verts

 7

JOHANNE LATOUR

endantle carnaval qui a

P récemment eu lieu a

l’école Des Prés-Verts, on

pouvait lire sur des bannières

«À Prés-Verts, l’hiver, c’est su-

per!». L'activité semble en ef-

fet avoir amusé les élèves de

cet établissement du secteur

Saint-Luc, en plus de remplir

de fierté ceux qui l’ont orga-

nisé, c’est-à-dire les élèves de

S* année.

D'abord, ces derniers ont écrit

unelettre aux parents pour leur
demanders’ils pourraient parti-
ciper à l'animation des jeux. Ils
ont ensuite visité chacune des
classes de l’école pour présenter
leur projet, après quoiils ont ef-
fectué un sondage afin de déter-
miner les activités préférées des
élèves.

Unefois les résultats compi-
lés, les trois classes de 5‘ année

ont mené à bien leur projet en
organisant et en animant tous
les jeux, le 27 février dernier,

avec l’aide de parents bénévo-
les. Ils se sont occupés de tout,
du plan danslequel ils devaient
situer toutes les activités jusqu’à
la préparation du chocolat
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Parmi les 23 activités qui étaient
proposées, le «ski coopératif»
figure parmiles plus originales.

chaud.

Le projet était ambitieux: les
participants pouvaient choisir
parmi 23 jeux différents. On
leur proposait des activités aussi
variées que le hockey, la glissa-
de, la course à obstacles, la sou-

que à la corde et le soccer sur
neige. Le tout était supervisé
par les enseignants de S‘ année,
qui ont pu constater à quel
point leurs élèves avaient bien
travaillé! »

€

 
 

Les jeunes organisateurs ont offert
à leurs camarades une journée

divertissante à souhait.

 

La Course des Canards

2004
Attention... les

p’tits canards

arrivent €.

bientôt !

  
   

Tytraitons

deuxPY de

déclarations

régulieres et

extra-fortes

Appelez le
1-800-HRBLOCK ou
visitez le hrblock.ca.

    
Plusieurs enfants ont construit puis décoré des forts de neige.

MARIE-RIVIER

Une belle journée de plein air
parmi les volontaires se trou-
vaient une quinzaine d'élèves
d’Armand-Racicot. =

événement une expérience in-
oubliable pourles élèves atteints
de divers handicaps. Notons que

JOHANNE LATOUR 

 

L es 160 élèves de l’école Ma-
rie-Rivier se sont amusésfer-

me le 13 février dernier, lors

d’un carnaval qui leur permis de
jouer dehors pendant la majeure
partie de la journée. Dame Na-
ture leur ayant offert du temps
doux et un ciel ensoleillé, tous

les ingrédients étaient réunis
pour une journée de plein air
réussie.

La première édition du carna-
val avait remporté un tel succès
que la direction de cet établisse-
ment ne pouvait faire autrement

que de recommencercette an-

née. La plupart des activités se
déroulaient à l’extérieur et ont
commencé le matin, dèsl’arri-

vée des élèves.

On leur offrait notammentla
possibilité de prendre part à une
promenade en carriole, en véhi-
cule tout terrain ou en traîneau,

à divers jeux d’habileté au parc
Normandie ou encore à la cons-
truction d’un fort. Ils ont aussi
pu déguster des guimauves
grillées sur feu de bois. La jour-
née s’est terminée avec une col-
lation et la présentation d'un
film, au gymnase, question de se

reposeret de se réchauffer.

Tout comme l’an dernier, plu-
sieurs commanditaires et béné- "

voles ont contribué à faire de cet

 

Nous préparons
plus de déclarations

complexes que
n'importe quelle

compagnie de
préparation d'impôt

® au Canada.”
Confiez-nous vos
déclarations. Nous
sommes prêts.
Ça fait partie des
déclarations
Avantages de
H&R Block.

H&R BLOCK  
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REDRESSEMENT SUR PIEUX

(Ke ontinventé les

pieux hydraliques/

Expertise sur la Rive-Sud

- Première stabilisation effectuée en 1987

- Plus de 100 interventions sur la Rive-Sud

sans aucun rappel de service

- Analyse technique et devis correctif GRATUIT

(conforme aux subventions des maisons lézardées)

70 000 bâtiments stabilisés depais 1964

REDONNER LA
PLEINE VALEUR DE
VOTRE PROPRIÉTÉ...
NOTRE PRIORITÉ!

Wy HENEAULT…
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Contrat pour
la fibre optique

LOUISEBEDARD
a commission scolaire des
Hautes-Rivieres vient d’ac-

corder un contrat de 539 761$ à
l’entreprise NexInnovations de
Montréal pour l'acquisition
d'équipements CISCO pourle
transport de données, voix et vi-
déo. Ce contrat est attribué dans
le cadre du projet d'aménage-
mentd'un réseau de fibre optique
sur le territoire de la commission
scolaire.

Le conseil scolaire agit en parte-
nariat avec différents organismes
dontla ville de Saint-Jean-sur-Ri-
chelieu, la municipalité de Marie-
ville, la MRC du Haut-Richelieu,

le CLSC-CHSLD Champagnat de
la Vallée des Forts, le Cégep Saint-
Jean-sur-Richelieu via le RISQ
(Réseau d'information scientifi-

que du Québec) et l’école privée
Marcellin-Champagnat.

Le printemps dernier, le gou-
vernement du Québec a versé

une subvention de 2,2 millions

de dollars pour la construction
d’un réseau de télécommunica-
tion à large bande passante. Les
travaux doivent être complétés
en août prochain.

Les relevés et les dessins tant

sur le terrain que dans les bâti-
ments sont très avancés. Des de-
mandes de permis pour queles fi-
bres soient installées sur les

poteaux des réseaux de l’Hydro et
de Bell sont en marche.

/

Echanges
linguistiques

e programme Emploi d’eté-
Echanges étudiants revien-

dra cet été. Initié par le député
Denis Paradis de Brome-Missis-
quoi, ce programme permet à des
jeunes de séjourner dans d’autres
provinces durant l’été et d’ap-
prendre l'anglais tout en
travaillant.

Le programme s’adresse aux
jeunes de 16 et 17 ans qui retour-
neront aux études en septembre.
Une dizaine d'élèves par comté
participant pourront participer
au programme administré par le
Conseil de l'unité canadienne. Ils
auront la chance de séjourner
dans une autre province, et ce,

gratuitement puisque le program-
me est subventionné par Echan-
ges Canada.

Les jeunes participants tra-
vailleront au sein d'un organisme
à but non lucratif dans une com-
munauté anglophone, Durant
leur séjour, leur famille deviendra

famille d”accueil et hébergera un
jeune anglophone. Le program-
me se déroule de la fin juin a la
mi-août.

Le programme Emplois d'été-
Échanges étudiants est aussi à la
recherche d'étudiants universitai-
res qui travailleront à titre de co-
ordonnateurs pendantl'été.

Pour de plus amples renseigne-
ments et pour s'inscrire en tant
que participant ou coordonna-
teur, consultez le site web à

l’adresse suivante: www.emplois-

Équipements
informatiques
a commission scolaire des
Hautes-Rivières demande au

ministère de l'Éducation de boni-
fier la mesure de financement
pour assurer le renouvellement
des équipements informatiques
et de l'intégrer aux règles budgé-
taires pour permettre le remplace-
ment continu des équipements
désuets.

Ces appareils servent à l’ensei-
gnement. Le plan de cinq ans du
ministère pourl'implantation des
nouvelles technologies a pris fin
le 30 juin 2001. Cette mesure pré-
voyait un montant annuel d’en-
viron 55$ par élève pourl’acqui-
sition d'équipements
informatiques à des fins
pédagogiques.

La plupart des équipements ac-
quis dans le cadre de ce plan sont
maintenant désuets, indique-t-

on. La commission scolaire fait
valoir la nécessité de les rempla-
cer de façon régulière pour répon-
dre adéquatement aux besoins de
l’enseignementet de la réforme
de l'éducation.

Le 16 décembre dernier, Qué-

bec annonçait qu’une somme de
seulement 8$ par élève serait
consentie pour l’année 2003-
2004. Ce montant est nettement
insuffisant pour remplacer ne se-
rait-ce qu’une partie des équipe-
ments désuets, déclare le conseil

scolaire.

Copie de la résolution deman-
dant de bonifier la mesure a été

envoyée aux députés du territoire
et à l’ensemble des commissions

scolaires du Québec.

Emprunt
de 658 780$

a commission scolaire des
Hautes-Rivières demande au

ministère de l’Education l’autori-
sation de contracter un emprunt

de 658 780$ pourfinancer le
projet éconergétique. L'emprunt
serait remboursable sur une pé-
riode n’excédant pas cinq ans.

En avril 2001, la commission

scolaire s’est lancée dans un pro-
grammevisant à réduire les coûts
d'énergie dans certaines de ses
écoles. Des équipements de près
d’un million de dollars ont été ac-
quis pour installer des équipe-
ments efficients ou apporter des
modifications aux bâtiments
pour réduire les coûts d'énergie.

Un contrat a été accordé à l’en-
treprise Contrôle Johnson Limi-
tée en vue de moderniser et d’op-
timiser le rendement de certains
équipements mécaniques dans
cinq écoles les plus énergivores.

Ces mesures s’accompagnaient
d'un programme éducatif de sen-
sibilisation à la consommation

d'énergie dans l’ensemble des
écoles de la commission scolaire.

Au cours des deux premières
années du contrat, c’est la com-
pagnie Contrôle Johnson Limitée
qui assurait le financement du
programme. La commission sco-
laire voulait être certaine de la
rentabilité des correctifs apportés  

« www.canadafrancais.com - Le mercredi 17 mars 2004

Noémie L. Dubé, finaliste
à la Dictée des Amériques

JOHANNE LATOUR
 

n janvier dernier, près de

36 000 élèves de 4° et de 5°

secondaire ont participé a une

épreuve visant à déterminer les

finalistes de la filière scolaire

pour la Dictée des Amériques.

Parmi les 12 étudiants qui ont

ainsi été sélectionnés se trouve

une étudiante de Mont-Saint-

Grégoire, Noérnie L. Dubé.

Surclasser un si grand nombre
de ses pairs, provenant de 181 éco-
les québécoises: voilà qui a étonné
Noémie L. Dubé, laquelle complè-
teactuellement sa S* secondaire à
l'Ecole secondaire Marcellin-
Champagnat, dans le secteur Iber-
ville. «Au départ, je ne savais pas
que seulement douze candidats
seraient choisis!», s'exclame celle

qui maintient depuis le primaire
une moyenne d'environ 95% en
français.

Les règles de grammaire et les
difficultés de la langue n’ont appa-
remment pas trop de secrets pour
Noémie, qui pourtant n’a pas étu-
dié en vue du concours qu’elle a
remporté haut la main. En vue de
l'épreuve ultime de cette compéti-
tion internationale d'orthographe
organisée par Télé-Québec, elle
commence toutefois à étudier plus
attentivement certains textes, s’at-

tardant aux mots difficiles, en plus
de feuilleter régulièrement des ou-
vrages de référence.

Depuis quela liste des finalistes
a été annoncée, il y a quelques
jours, Noémie a bien hâte de se

 

 
En vuedela finale internationale de la Dictée, Noémie L. Dubé consulte
divers ouvrages de référence. Son préféré? Le Multidictionnaire, quilui

offre des explications au sujet de plusieurs difficultés de la langue.

rendre à Québec, où la finale aura

lieu, le 3 avril prochain. L'écrivain
Gaétan Soucy lira un texte spécia-
lement rédigé pour l’occasion, à la
salle du Conseil législatif de l’As-
semblée nationale. «Mêmesi j'ai
déjà visité ce bâtiment, ça va être
amusant d'y aller, toutes dépenses
payées, et d'être invitée à un grand
banquet», indique-t-elle.

Pour être présente, elle a même
accepté de retarder son départ

pour la Grande-Bretagne! Dans le
cadre d’un voyage organisé par
son école, Noémie devait effecti-

vementpartir pour Londres le 2
avril, mais elle rejoindra plutôt ses

camarades le surlendemain. Il
s’agit de son premier voyage en
Europe, mais elle tient quand mê-
meà tenter sa chanceà la Dictée.
Notons quela finale sera diffusée,
le soir même, sur les ondes de Té-
lé-Québec. «

 

TECHNOLOGIE D’ANALYSES BIOMÉDICALES

Laboratoire inauguré au Cégep
LOUISE BEDARD
 

es élèves inscrits au pro-

L gramme Technologie

d'analyses biomédicales au Cé-

gep Saint-Jean-sur-Richelieu

ont accès à un nouveau labora-

toire doté d’équipements à la fi-

ne pointe commeils en retro-

uveront dansles hôpitaux.

Au cours de l’été dernier, le col-

lège a procédé à l'aménagement
d’un tout nouveau laboratoire
puis plus récemmentà des travaux
dansles deux autres laboratoires
adjacents, celui de microbiologie
et celui d'histologie et d’'hémato-
logie, permettant ainsi de se doter
d'installations modernes pour
l’enseignement du programme.
L'inauguration avait lieu jeudi der-
nier en présence des membres du
personnel du collège et du conseil
d'administration de
l'établissement.

Des investissements de l’ordre
d’un million de dollars ont été ef-
fectués pour réaménagerles lieux
et faire l'acquisition de nouveaux
appareils entre autres pourl’ensei-
gnementdela biologie moléculai-
re. Les subventions gouvernemen-

 

 

Le professeur Richard Hélie a décrit les équipements acquis par le Cégep.

du nouveau programmeont per-
mis au Cégep de réaliser ces tra-
vaux et d’acquérir de nouveaux
équipements. Saint-Jean a eu l’ai-
de financière nécessaire pour
agrandir de l’intérieur ses installa-
tions pour assurer cet
enseignement.

Les élèves pourront ainsi se fa-
miliariser avec l’utilisation d’appa-
reils modernes qu'ils retrouveront
ensuite dans les laboratoires d’hô-
pitaux. Le programmeesttrès exi-
geant, reconnaît le professeur Ri-
chard Hélie. Nos élèves y mettent
beaucoup de sérieux et acquièrent
une grande autonomie leur per-
mettant de s'intégrer très rapide-
ment une fois embauchés, expli-

bte.com..…-nvwnunaniansass à + «ÀCertainsdesesétablissements.we h taies-obtenues avecl‘implarriation-- que-t-il-Le-stage obligatoire de six

mois en milieu de travail leur per-
met d'acquérir cette assurance,

ajoute-t-il.

Ils seront trente élèves à obtenir
leur diplôme d’études collégiales
(DEC) en Technologie d'analyses

biomédicales en mai prochain.
On peut s'attendre à ce que 100%
trouvent de l'emploi. La grande
majorité intégreront le personnel
du milieu hospitalier mais certains
dénicheront un job dans des cen-
tres de recherche ou encore dans
les laboratoires d'industries agroa-
limentaires et pharmaceutiques.

Au premier tour des admissions
pour septembre prochain, 56 can-
didats ont déposé une demande
montrantl'intérêt que des études

- dans cedomaine suscite. = -”- - - -
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Prix du Gouverneur général
décerné à Marcel La Rocque
GILLES LÉVESQUE

M arcel La Rocque a eu droit
à un hommage particu-

lier, à titre posthume,le 11 fé-
vrier dernier, à Montréal, en se
voyant remettre le Prix du Gou-
verneur général pourl'entraide.
C’est sa fille, Marie-Hélène, qui
a reçu cet honneur en présence
de la Gouverneure générale du
Canada, Adrienne Clarkson, et
de son conjoint, John Ralston

Saul.

 

Marcel La Rocquea investi plus
de 50 ans au développement du
loisir et du sport dans sa commu-
nauté. Il a initié de nombreuses
activités pour les jeunes et a prêté
pendant de nombreuses années
son appui à Carrefour Jeunesse
ainsi qu’à La Porte Ouverte.

Il a aussi oeuvré auprès des Jeux
du Québec à titre de bénévole
pendant 25 anset a participé à
des campagnes de financement
pour la Croix-Rouge. En tant que

membre fondateur de la Com-
mission des loisirs d’Iberville, il a
présidé pendant de nombreuses
années le Festival de la citrouille.

M. La Rocque s’est également
acharné à obtenir des subven-
tions afin de développer et pro-
mouvoir des cours artistiques
pour le grand public. Le bénévo-
lat de M. La Rocque, qui dépasse
15 000 heures, démontre son
grand dévouement envers ses
concitoyens. m

- www.canadafrancais.com - Le mercredi 17 mars 2004
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Surla photo, la fille de Marcel La Rocque, Marie-Hélène, reçoitle Prix
du Gouverneurgénéral pour l'entraide des mains de Adrienne Clarkson,

Gouverneure générale du Canada.
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SUR PRESQUE TOUTE LA MARCHANDISE À PRIX ORDINAIRES, EN SOLDE OU À PRIX DE LIQUIDATION"
avec tout achat de 25 $ minimum, avant les taxes. Offre en vigueur dans les magasins Sears des centres commerciaux, magasins Sears décor,

magasins-concessions Sears, centres d'aubaines Sears, centresdel'auto Sears et à l'Agence de voyages Sears

*À l'exclusion des achats de cartes-cadeaux Sears, certificats-cadeaux Sears, bons d'achat de marchandise Sears, produits de beautéet fragrances, achats par catalogue, par téléphoneet sur le site Web, gros appareils ménagers de grandes

marques, produits installés et services du Centre du foyer Sears, articles des magasins de liquidation Sears et paiement du compte Sears. Le rabais doit être révélé par un associé Sears au moment del'achat.

Les taxes applicables seront ajoutées au montanttotal de l'achat.

Offre en vigueurle samedi 20 mars 2004 seulement. Dansle cas d'une erreur d'impression, Sears se réserve le droit d'annuler ou d'apporter des modifications à cette offre.

A lachat de 200" ou plus,
“avant les taxes, vous pourriez

épargner 26',40° ou 80°
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La carte à gratter ne peut être utilisée qu'une fois et elle doit être remise à l'associé Sears. Ne peut être échangée, en tout ou en partie, contre des espèces ou un crédit. Les cartes à gratter sont disponibles dans la limite des stocks.

 

  Ne manquez pas ces
super offres de durée
limitée, en vigueur
jusqu'à 11 h samedi

20 mars 2004 seulement!

rabais 4)"
TOUTE LAMODE HAGGAR”

POUR ELLE À PRIX ORDINAIRES
POUR FEMMES

rabais 30”
PRESQUE TOUS LES MAILLOTS DE
BAIN A PRIX ORDINAIRES POUR

GARÇONS ET FILLES, EN TAILLES 2-16
À l'exclusion desarticles

dont le prix se termine par ,97

rabais 50”
SELECTION DE SHORTS TOUT-ALLER
ARNOLD PALMER™ ET RETREAT

POUR HOMMES
À l'exclusion desarticles

dont le prix se termine par ,97

rabais 4)"
SERVICE DE 40 VERRES

LIBBEY ‘IMPULSE’
Rég. Sears 24,99.

14,99
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VÊTEMENTS D'EXTÉRIEUR TOUS LES VÊTEMENTS DE SPORT|
DU RAYON DES VÊTEMENTS D'EXTÉRIEUR RERSPORT 7

À PRIX ORDINAIRES POUR FEMMES

  

À l'exclusion des modèles Columbia”,
des articles SEARS les essentiels et

Sears ‘Valeur sire’
     

 

   

 

rabais JD
MODE DE SPORT NIKE®,
ADIDAS® ET REEBOK

À PRIX ORDINAIRES POUR HOMMES

     I: SAMEDITINSEULEMENT!
SUR PRESQUE TOUTE@g

LA MARCHANDISE A PRIX ORDINAIRES,

EN SOLDE @
TRYAIST

avec tout achat de 25 minimum, avantles taxes.
UHRANUSEERET

CHERPE TREiVERT
A PRIXwo,POUR HOMMES ET FEMMES I)ba, " 3 Lede voyages Sears

Rég. Sears 69,99-91,99. Paire 48,99-64,39 A” EIEN

avais90% abiis IU*

   

  

 

    

    

   
  

rabais 40"
   

    

   

 

  

   

  

BATTERIE DE CUISINE LAGOSTIN® TOUS LES SÉPARABLES CHEMISES HABILLÉES VAN HEUSEN® ET
PRO-CLAD' DE 9 PIÈCES EN ACIER INOKYOABLE ALLA, ALIA SPORT, TAN JAY® ET ALFRED DUNNER® PIERRE CARDIN® CHOISIES

N°360 Rég, Sears 66999.33499 «2 À PRIX ORDINAIRES POUR FEMMES À PRIX ORDINAIRES POUR HOMMES
    sauf les articles SEARS les essentiels et À l'exclusion des articles portant l'étiquette ‘2 pour’

Sears ‘Valeur sûre”.

Aussi en tailles spéciales

   

 

  

     

LES APPAREILS DE CULTURE PHYSIQUE
NordicTrack” SONT

en solde
sauf les articles Sears ‘Valeur sire’ et

SEARSles essentiels

Un léger assemblage peut être requis

pourles appareils de culture physique

rabais 40”
ENSEMBLES DE DRAPS OU HOUSSES

DE COUETTE TOUT POUR LA MAISON" EN PERCALE
A 180 FILS A PRIX ORDINAIRES

En coton et polyester. 1 place-G 2 places. Rég. Sears

2499-1999. Ch. ou ens. 14,99-47,99
Les ensembles de draps comprennent 1 drap plat,

1 drap-housse et tale(s)
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‘âge de 84 ans, Doris R
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C'EST LETEMPS DES SUCRES  -

    
ochon prépare les repas pour un 32 temps des sucres consécutif!

Smo dtoa =

   

Derriere les fourneaux des Gladu
depuis maintenant 32 printemps!

VALERIE LEGAULT
 

epuis l’acquisition de

l’érablière Au Sous-bois

par la famille Gladu, Doris Ro-

chon est une des rares à pou-

voir témoigner de l'expansion

de l’entreprise familiale. «C’est

parce que l’entreprise appar-

tientà la famille queje suis en-

core ici!», avoue celle qui aime

bien côtoyersa fille et son gen-

dre à tous les jours.

Voilà maintenant 32 prin-
temps que Doris Rochon met la
main à la pâte pour un temps des
sucres réussi. Cette femmetrès
polyvalente se rend utile là où le
besoin se fait sentir. En bonne
cuisinière qu'elle est, Mme Ro-
chon réussit aussi bien la confec-
tion des beignes trempés dansle
sirop queles tartes et la prépara-
tion des buffets. «Je vois à ce que
tout se fasse et soit prêt à temps»,
explique-t-elle.

Mêmesi ses collègues de tra-
vail lancentà la blague que Doris
Rochon est un peu comme leur
chef ou leur contremaitre,il reste
quecelles-ci ont vraimentl'air
d'apprécier l'expérience et la pa-
tience de la doyenne des cuisi-
nières à leurs côtés. Toutes les
femmestravaillent le sourire ac-
croché aux lèvres en rappelant à
 

{ haut-richelieu.net h

À 2 oh
ue datses 28, en

haut-

quel pointil est agréable de tra-
vailler avec «leur assistante-
gérante».

Au moment où nous l’avons
rencontrée dansles cuisines de
l’érablière, Doris Rochon était en
pleine production d’un buffet.
Car à l’érablière Au Sous-bois, ra-
res sont les temps morts! «Nous
sommes surtout occupés au mois
de décembre pour la préparation
des buffets, mais nous en faisons

à l’année. Je trouve que le temps
des fêtes est la périodela plusdif-
ficile. Plus difficile que le temps
des sucres, c'est certain! Parce

qu'au printemps, l'ambiance est
bien différente», admet-elle.

CHASSER L’ENNUI
À l'âge respectable de 84 ans,

Mme Rochon aime se garder très
occupée. «C’est un bon moyen
de chasser l’ennui. La santé, c’est

d'être active!», estime-t-elle. Est-
ce donc pour cette raison qu'elle
continue à travailler de 30 à 40

heures par semaine? «J'en fais
beaucoup moins qu’avant!, ré-
pond-elle pour se justifier. Au-
jourd’hui, je me concentre sur-
tout dans la préparation des
diners et des buffets. Auparavant,
j'étais la premièrearrivée et la
dernière sortie!».

Si elle consacre toujours autant
de temps à la préparation des re-
pas, c’est que l’érablière n’a plus
de secrets pour elle. «Mêmesi
j'aime beaucoup faire des ome-
lettes et des tartes au sirop d’éra-
ble, mon travail dépend de ce
qu'il reste à faire», fait-elle remar-
quer. C’est qu'avec le temps, les
tâches se sont diversifiées et le
nombre d'employés a drôlement
augmenté! «Dire qu’au début,
nous étions seulement deux fem-
mes dans les cuisines. L'érabliere
était toute petite! Aujourd’hui,
l'avantage est que nous sommes
beaucoup mieux équipées»,
convient Doris Rochon.=

 

LA LOI SUR LA

LE SYNDIC... CET ALLIÉ MÉCONNU |

BUT D'UNE TELLE LOI?

de faciliter sa réhabilitation

créanciers

- Promouvoir la responsabilité sociale du failli

- Faciliter la restructuration des entreprises

FANS, LVABILITEwn

- Permettre à un débiteur honnête, mais malchonceux ou victime de
circonstances particulières d'obtenir une libération de ses dettes ofin

- Contrôler, par le biais du syndic de foillite licencié, la distribution ef la répartition des biens entre les

- Permettre s’il y a lieu, la tenue d'une enquête sur les affaires du failli

- Promouvoirlu confionce à l'endroit du système de crédit

C’est une Loi ! Il faut s’en servir. à bon escient.

   par
Robert Ste-Marie,

CIRP Syndic
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Michèle Richard

aime aussi

se sucrer le bec!
VALÉRIE LEGAULT

ean-Pierre Coallier, l’anima-
Jce de I’émission Le Mec a

es, sur les ondes de TQS, est
venu faire une visite à l’érablière
Au Sous-bois, le vendredi 12
mars. Accompagné de Danielle
Ouimet, une de ses coanimatri-

ces, et de la chanteuse et chroni-
queuse invitée Michèle Richard,
le trio a fait le tour du propriétai-
re pour en apprendre un peu plus
sur la fabrication des produits de
l’érable.

 

Les téléspectateurs pourront
voir ce tournage vendredi, dans
une émission spéciale sur le
temps des sucres. On y verra en-
tre autres les reportages tournés
sur place. Luc Gladu, un des pro-
priétaires de l’érablière Au Sous-
bois, sera aussi présent à l’émis-
sion tournée en direct dans les
studios de la station, à Montréal.

L’animatrice invitée, Michèle
Richard, a profité de son passage
pourfaire une capsule surles ani-
maux. Très attachée aux chats et
aux chiens, elle avait bien sûr

emmené son compagnon canin
répondant au nom de Jessie. Le

gentil toutou l’a suivie toute la
journée, jusque dansla carriole
pour une balade en forêt avec les
autres membres de l'équipe de
tournage.
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Jean-Pierre Coallier en
compagnie de Luc Gladu.

 

Quant à M. Coallier, il s’est fait

expliquer en détail les rudiments
de la fabrication du sirop. Cu-
rieux, l’animateurde télévision a
su trouverles réponses à ses ques-
tions auprès de Luc Gladu, pour
qui une érablière n’a plus de
secrets! »

 

   

Une discussion animée entre Michèle Richard et Jean-Pierre Coallier!

 

   

 

 

Samedi 20 mars

14h

du mobilier

| Conférencier : Sytvain Marier

Dimanche 21 mars

14h

Ne manquez pasà la Maison Éthier

Le Salon des Tendances Ameublement
Découvrez les nouvelles collections 2004 en ameublement

chez

MAISON ETHIER
126, rue Jacques-Cartier (face au Campus St-Jean)

(450) 346-1090

Gratuit ! Assistez à des conférences:

La grande vogue de la personnalisation

 

  

N à d'outres alternatives à le faillite !
Consultez vu syndic licendé : va professionnel de Fiasolvabilité. Décorer la demeure avec les fleursrichelieu
  

 

        
  g

: ” et les plantes selon l’approche Fen inet = Primeau, Proulx & Associés inc. < ; p . . pp g Shui3 Première consultation Robert Ste-Marie, CIRP Syndic * Conférencier : David Tan, auteuret
: gratuite sur rendez-vous 134, rue Saint-Charles, Saint-Jean-sur-Richelieu 3 conseiller Feng Shui

ele er due m7 re LÉ Téléphone : (450) 545-1070 8 121711-4-cA2c
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VALÉRIELEGAULT

e nos jours, les produits

de l’érable sont disponi-

bles à l’année. Mais la tire de-

meure une sucrerie à déguster

sur la neige. À l’érablière Au

Sous-bois, la confection de cette

gâterie printanière incontour-

nable revient à Raymond Piet-

te, spécialiste en la matière de-

puis huit ans.

Duranttoutle temps des sucres,
Raymond Piette surveille de près
la production de tire d’érable.
«Pour faire de la tire, il fautla faire
bouillir à 112 degrés Celsius. C’est
très important si on veut obtenir
la consistance voulue», explique
M.Piette.
Mais encore faut-il faire preuve

de patience, car les premières
gouttes d’eau d'érable ne sont pas
nécessairement les meilleures
pourla transformation. «Le pre-
mier sirop goûte toujours un peu
le bois. Nous nele servonspas à
notre clientèle. Mais après, la si-

tuation revient à la normale et
nous pouvons ensuite faire
bouillir l’eau d'érable», ajoute-t-il.
À l’érablière Au Sous-bois, la tire

d'érable ne manquepas. Cortgelée
dans de grandes marmites, elle

n'attend qu’à se faire servir pour

Bon départ
GILLES LÉVESQUE
 

1 faudra patienter encore

quelques semaines avant de

faire un bilan sur la récolte de si-

rop, mais les producteurs de la

région se disent satisfaits de leur

début de saison. Tant la quanti-

té que la qualité est au rendez-

vous.

Serge Beaulieu, d'Ormstown, a

commencé à recueillir ce précieux
nectar le 17 mars dernier, ce qui est
un peu plus tard que d'habitude
puisque la sève se met habituelle-
ment à couler dans la dernière se-
maine de février
«On peut dire qu’on connaît un

bon départ, précise celui qui assu-
mela présidence du Syndicat des
producteurs acéricoles de Saint-
Jean-Valleyfield. Ça coule souvent.
Je recueille présentement une de-
mi-livre par entaille, ce qui est ex-
cellent. La qualité est meilleure
que l'an dernier. Disons queça re-
garde très bien avec la météo que
nous avons présentement.»

Les conditions étaient effective-
ment idéales pour les sucres la se-
maine dernière, alors que le mer-
cure oscillait entre - S degrés
Celsius la nuit et environ 4 degrés
Celsius le jour.
«Ce qui est intéressant pour

nous, c’est qu’il y a beaucoup de
neige au sol, note Michel Gingras,
de Mont-Saint-Grégoire. C'est une
situation idéale pour les sucres.
On ne sait jamais commentles
choses vont se dérouler dans cette
production, mais c’est bien parti.
C'est la première fois que j'entaille
autant d'érables depuis le verglas
(environ 6000) et j'anticipe une 

Raymond Piette transforme l’eau d'érable en tire depuis huitans.

rassasier les dents les plus sucrées.
Mais encore là faut-il faire preuve
de vigilance. Cette fois, il faut faire
très attention à ce quela tire ne
boutpas, sinon des cristaux se for-
merontdansle précieux et onc-
tueux liquide.

«Bref, un bon sirop ou une bon-
ne tire dépendent de la manière
dont ils ont été bouillis», résume
Raymond Piette. Et ce n’est pas le
temps d’ébullition qui prime dans
leur confection, mais plutôt la
température à laquelle l’eau d’éra-
ble est soumise. Par exemple, le si-

rop doit bouillir à 104 degrés Cel-
sius, le sucre mou à 113,8 degrés et

le sucre dur, à 120 degrés. Il est

également important de mention-

ner qu'il faut faire bouillir 40 litres
d’eau d’érable pour en arriver à un
litre de sirop.
TRUC DE GRAND-PÈRE
M. Piette possédait déjà quel-

ques connaissances sur l’art de
faire du sirop d'érable avant mê-
mede concocter la tire au Sous-
bois. Son père, qui récupérait lui
aussi l’eau d’érable, lui avait déjà
enseigné les rudiments de sa
transformation. Encore au-
jourd’hui, il applique de bonnes
vieilles astuces pour en arriver a
un produit de qualité. Mais une
de ses principales préoccupations
reste le degré d’ébullition. «Com-
me le sucre se réchauffe tres rapi-
dement, il faut veiller a ce que le

pour la récolte de sirop
bonne récolte avec la température
que nous avons présentement.»
Luc Gladu, de Mont-Saint-Gré-

goire, tient sensiblement les mê-
mes propos. «Il est beaucoup
trop tôt pour commenter la sai-
son qui vient à peine de débuter,
mais ça regarde bien. Il y a beau-

CRÉATION DES RÉSEAUX
LOCAUX DE SERVICES:

www.rrsss | 6.gouv.qc.ca.

Votre opinion

des réseaux locaux :

« par téléphone :

Audiences

Les audiences se tiennent devant public.

Calendrier

coup de neige dansles bois pour
cette période de l’année et ça
c’est bon pourles sucres. Il faut
juste espérer que le temps ne se
réchauffe pas trop rapidement»,
précise ce producteur qui est bien
connu dansla région du Haut-
Richelieu. »

   TERT ARS

SERVICES
LES CITOYENS PEUVENT SE PRONONCER

Le système de santé de notre région évoluera bientôt par la mise en place de

réseaux locaux de services. Le cœur de ces réseaux sera le plus souvent formé

en fusionnant CLSC, CHSLD et hôpital d'un même territoire. Pour connaître la
proposition de votre secteur, consultez le site Internet de l'Agence au |

En tant que citoyen, vous pouvez soumettre vos commentaires sur la création

! 866 928-1-RLS (sans frais)

« par courriel : 16_rr_webmestre(@ssss.gouvqc.ca

o par la poste : Affaires publiques, 1255 Beauregard, Longueuil. Qc, j4K 2M3

AUDIENCES DANS | ES SOUS.-REGIONS

 

13hat7h Granby Castel de l'Estrie

23 mars {8h 30a 22h30 St-jean-sur-Richelieu Relais Gouverneur

25mars ‘3hä07h Sorel Auberge de la Rive
18h 30ä22h30 St-Hyacinthe Hôtel des Seigneurs

30 mars 13hà17h Mercier Salle du Boisé
18h30à22h30 Coteau-du-Lac Pavillon Wilson
 

mars 18h30ä22h30 Longueuil 3imars 18h30à22h30 Longueuil Holiday Inn
AUDIENCES DES ORGANISMES À PORTÉE RÉGIONALE

13haf7h Longueuil Holiday Inn

   

  

 

Holiday inn $

Québec |
 

chaudron ne déborde pas. Pour niveau baisse aussitôt. C’est un
éviter un dégât, je fais glisser un vieux truc très utile de nos
morceau de lard a la surface et le grands-pères!», dévoile-t-il. «

Puisque nous sommesn°1
chacune de nos succursal

 

 

 

   

  

des montures à

29°
chacune!

 

Pour tous vos achats

maximum

$

  
par mois
sans intérêt ni dépôt
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"Sur approbation du sermce de crédit VISA Desjardins. Voir détads en magasin. Michel Laurendeau, opticien.

“A l'achat de lunettes complètes (verres et montures) jusqu'au 29 avril 2004

Examen de la vuc sur place par des optométristes
Prescriptions de l'exterieur acceptees

Saint-Jean-sur-Richelieu

949, boul. du Séminaire Nord

(450) 348-1155

 

Au 1” rang de l'industrie au pays !
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Ils placent une petite annonce
pour se trouver un logement

JOHANNE LATOUR
 

omme les logements a

louer se font rares, ceux

qui en cherchent doivent re-

doubler d’ardeur. Depuis quel-

ques semaines, on constate

que certains placent eux-mê-

mes une annonceclassée dans

la section «Appartements» du

Canada Français. Nous avons

suivi les démarches de deux

d’entre eux pendant quelques

jours.

Les personnes qui n’ont pas eu
à chercher un logement depuis
plusieurs années peuvent être
surprises par la corvée que cela
représente lorsquele taux d’inoc-
cupation atteint à peine 0,5%.

C’est le cas de Manon Leblanc,
qui a mis en vente sa maison du
secteur Saint-Luc au début du
mois de mars.

Elle se réjouit de l'avoir vendue
à peine quelques jours plus tard,
mais se rend compte assez rapi-
dement que sa promesse de la
rendre aux acheteurs le 26 mars
ne serait pas facile à tenir. «Une
de mesfilles pourrait toujours
m'’héberger, mais je voudrais es-
sayer d'éviter de déménager deux
fois», affirme-t-elle.

Elle se met donc a consulter les
annonces classées du Canada
Français. Chaque fois qu'elle voit
une annonce pour un «4 1/2 li-
bre immédiatement», elle appel-
le. La plupart du temps, on lui ré-
pond quele logementest déjà
loué. «Dans la version Internet

du journal, on peut voir les an-
nonces le mardi soir, alors des
gens appelaient toujours avant
moi», explique-t-elle.

«DAME SEULE
CHERCHE 4 1/2»
Mme Leblanc, qui n’a-pas ac-

cès à Internet, décide alors de
placer sa propre annonce, s’iden-
tifiant comme une dame seule et
demandant un 4 1/2 situé au 2°
étage. Dès le premier jour, elle re-
çoit l'appel d’une personne qui a
un appartement à sous-louer. Ce
dernier souhaite le faire visiter,
mais malheureusement, le pro-
priétaire a déjà trouvé un locatai-
re de son côté.

Elle continued’ailleurs de scru-
ter les petites annonces et de
communiquer avec des dizaines
de propriétaires. Tous ceux dont

 

 
Linda Lacerte, Jessica, TommyLee et Martial Drouin recherchent assidûment un logement ouou une¢ maison qui

leurpermettra de conserver Peggy et Lady.

www.canadafrancais.com
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Manon Leblanc ne compte plus les appels qu'elle a faits avant
de dénicher un 4 1/2 qui lui convient.

l’appartement lui convient lui
disent qu'il est déjà loué ou qu'ils
attendent la réponse d’un autre
locataire potentiel. Mme Leblanc
commence à se décourager.
«Pourtant, je suis tranquille,
j'écoute la télévision tout bas, je
travaille. Je suis la locataire idéa-
le!», lance-t-elle.

L'histoire de MmeLeblanc a
une fin heureuse. Lorsque nous
lui avons parlé, dimanche, elle
avait enfin signé un bail pour un
logement qui correspond à ses
besoins. Heureusement, puisque
les acheteurs de sa maison em-
ménagent dans moins de deux
semaines!

«CHIENNES PROPRES
ET GENTILLES»

La recherche risque d’être plus
difficile pour Linda Lacerte et
Martial Drouin, dont la famille
comprend deux enfants, Jessica
et TommyLee, ainsi que Peggy
et Lady, deux chiennes qu'ils
adorent tous. Mme Lacerte se
doutait déjà que ces dernières
constituaient un handicap lors-
qu’elle a décidé de placer une
annonce dans le Canada Fran-
çais. «Je sais par expérience que
ce n’est pas évident avec des
chiens», affirme-t-elle.

La famille songe à déménager

parce quele propriétaire du loge-
mentqu'elle habite, dans le sec-
teur Iberville, souhaite entre-
prendre d'importantes
rénovations au cours de l'année.
Or, MmeLacerte constate que
les appartements neufs ou dont
les planchers ont été refaits lui
sont pratiquement inaccessibles,
puisque les propriétaires n’ai-
ment pas voir des pattes d'ani-
maux endommager leur
parquet.

C'est la raison pourlaquelle el-
le a rédigé une annonce qui indi-
que immédiatement les besoins
de la maisonnée aux locateurs
éventuels: «Nous sommes un
couple avec deux enfants. Nous
recherchons un lieu à louer qui
accepterait nos deux chiennes
qui sont propres et gentilles».

Aux dernières nouvelles, elle

et son conjoint n’ont pas encore
signé de bail, mais ils gardent
bon espoir. Mme Lacerte a reçu
quatre appels et visité deux mai-
sons. L'une d’entre elles, située à
Henryville, intéresse beaucoup
les membres de la famille. Un
seul hic, elle ne doit se libérer
qu’au mois de septembre, alors
qu'ils en auraient besoin en
juillet. À moins d’une entente
avec le propriétaire, Mme Lacer-
te continue de chercher! =
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Match @DSt-Jean
* Rencontrez des gens de votre région

Annoncez--VOUS

au : 346-3100
Enregistrez gratuitement votre annonce avant le lundi
midi pour vous annoncer dans la prochaine parution.

Ouvert 24h, 7 jours semaine.

OT-900451-8031i
Téléphone « Touchtone » requis.

   
*

CHARMANTE, DOUCE ET ROMANTIQUE, 33 ans, poids
prop, n-fum, sans enfant, cherche complice 30-36 ans,

 

enrichissante. 1026

pour rencontre et on verra. 1168

véritable. 1001

pour but sérieux 1005

et plus, sobre, n-fum. 1074

PROFESSIONNELLE AU GRAND SOURIRE, jeune
S50aine, cherche H de qualité, jovial, franc, honnête,
authentique, libre, n-fum, pour relation sérieuse et

DENISE EST VEUVE, 67 ans, soignée, fum, sans
enfant, cherche H 6465 ans, propre, assez sérieux,

CAJOLEUSE ET FÉMININE, St-Jean, 50 hivers,
5'4", grassette, brunette, fidèle, cherche H du
secteur, sérieux, franc, aimant musique country,
plein air campagne, pour amitié puis amour

GRASSETTE LIBRE DE SON PASSÉ, 45 ans, simple,
autonome, fidèle, a de belles valeurs, aime nature,
musique, restos, cherche H 45-60 ans, avec affinités,

VEUVE ADEPTE DE VOYAGES, St-Jean, 67 ans, 5°5”,
120 lb, aime nature, animaux, marche, vélo, camping,
bowling, pétanque,restos, cherche H 60-65 ans, 57°

sincère, honnête, respectueux, bien dans sa peau,
sachant ce qu'il veut, pouramitié et plus. 1013

MAMAN DE2GARÇONS,36ans, 5'6”130 lb,chev et yx bruns,
cherche H 35-40 ans, passé réglé, désirant refaire sa vie. 1018

DIANE, HONNETE ET FIDÈLE, 40 ans, à fils (11-14), à 2
chiens, aime sports, cherche H compréhensif, honnête,
fidèle, autonome, aimant animaux, équitation, pour
complicité et relation stable. 1000

Æ SUIS L'AUTHENTICITÉ femme de 37ans, 57:yx noirs,
aimerait rencontrer H fin 30aine, 59” et plus. 1035

POSITIVE ET HARMONIEUSE, 54 ans, n-fum, a belles
valeurs, aime rire, balades, sorties variées, cherche H 50-
60 ans, allure jeune, libre, fidèle, franc, affectueux, pour
partager belles expériences. 1201

MAMAN RESERVEE, 24 ans, 57”, 125 ib, chev et yx
bruns, cherche H 24-34 ans, affectueux, patient, n-fum,
pourrelation stable et à long terme. 1025

POSÉE ET CALME, St-Jean, fin 30aine, 5°7” 160 Ib, paraît
bien, n-fum,sans enfant, cherche H mature, intéressant, n-
fum, sans enfant, ayant cheminement de fait, pour
relation sérieuse. 1008

 

 

 

DEMOISELLE QUI AIME LA VIE, 40 ans, n-fum,
désire rencontrer H 50 ans et plus, sérieux, n-fum,
aimant camping, pêche, ciné, restos, soirées
tranquilles, pourrelation stable et à long terme. 1172

BELLE SPIRITUELLE, 50aine, 139 Ib, aime nature,
plein air, cherche H d'affaires 58-65 ans, bien mis,
sincére, honnéte, poli, authentique, tendre, n-fum,
pour complicité et amour. 1017

ÉTUDIANTE AU LOOK SEXY, St-Jean, Audrey, 19 ans,
5’6”, 125 Ib, chev bruns, yx pers, porte des lunettes,
travaille à temps partiel, cherche H. 1011

MÉLANIE EST BIEN DANS SA PEAU,près d'Iberville,
38 ans, 5'5% grassette, chev blonds, yx bleus,
distinguée, heureuse, bien organisée, cherche H
sérieux, franc, ayant sens des valeurs. 1023

RIEUSE PASSIONNÉE ET DÉTERMINÉE, 50 ans, 54”,
poids prop, féminine, douce, cadre, cherche H 45-60
ans, 58” et plus, sensuel, n-fum, sans dépendances,
aimant danse, voyages, arts et plein air. 1202

 

 

 

 

SEXAGÉNAIRE RECHERCHE... 62 ans, 56%, 150 Ib,
cherche F début 60aine, 5°27-5'4", 130-140 Ib, pour
rencontres pour débuter et on verra. 2015

MORDU DE SPORTS, 6'4" prop, aime sortir, ciné, restos,
cherche F 18-25 ans, pourrelation amicale d'abord. 2477

IL A FAIT UNE PAIX INTÉRIEURE, 40aine, cherche
beauté de la nature, dynamique, gentille, généreuse,
enjouée,sens de l'humour. 2054

UN TAUREAU AUX YEUX BLEUS, 42 ans, 5'10°, 180
Ib, chev mi-longsfrisés, cherche jolie demoiselle 35-
50 ans, bien dans sa peau, libre de son passé, pour
participer à corrida à deux. 2126

 

RÉSERVÉ SIMPLE ET HONNÊTE, fin 30aine, 5°6”, 165
Ib, en forme, autonome, n-fum, cherche F 30aine, de
St-Jean, poids prop, autonome, n-fum, aimantla vie,
pour partager sorties, loisirs et amitié. 2253

FRANCIS, BRUN AUX YEUX BRUNS, 25 ans, 6°2", 155
Ib, cherche F 20-30 ans, pouractivités, apprendre à se
connaître d'abord. 2091

PROFESSIONNEL ACTIF, 31 ans, sens de l'humour,
aime plein air, activité physique, cherche compagne
24-30 ans,simple, active, avec affinités, pour amitié et
plus. 2476

AMATEUR DE MOTO, 30aine, 6, 175 Ib, chev
châtains, aime balades en auto, ciné, musique,
cherche fille pour bâtir belle relation d'amour. 2067

HOMME DE BELLE APPARENCE, début 50aine,
5°10°, 170 Ib, n-fum, cherche compagne, pour
activités sportives et peut-être plussi affinités. 2143

DOUXET SIMPLE, 50 ans, 5'5", 149 Ib, chev noirs, yx
verts, autonome, aime marche, nature, cherche F 50
ans et moins, poids prop, féminine, souriante, avec
affinités, pour passer vie ensemble. 2016

IL DÉSIRE UNE RELATION À LONG TERME, 61 ans,
5'6”, 155 Ib, cherche F 60aine, 5'2-5'4", responsable,
pour une rencontre d'abord et on verra. 2120

NATIF DE LA CAMPAGNE, 42 ans, 5°9", 195 Ib, chev
châtains, yx verts, seul, divorcé, a 3 enfants, aime
musique, cherche F 39-43 ans, poids santé, demeurant

 

 

 

 

 

DISCRET AYANT PEU D'EXPÉRIENCE, 48 ans, 5°5",
145 Ib, cherche H 55 ans et moins, petite taille,
pouvant recevoir, pour rencontres occasionnelles
régulières. 4045

PROFESSIONNEL DÉSIRANT L'AMOUR, 42 ans, 577”,
140 Ib, chev et yx bruns, de belle app, aime restos,
spectacles, sports d'hiver, cherche H 40-50 ans,
professionnel, du même genre. 4060

ELLE N’EST PAS PRESSÉE, Rive-Sud, fin 30aine, n-
fum, sans enfant, cherche F 20aine-fin 30aine, Rive-
Sud, de belle app, n-fum, sans enfant, ayant travail,
savoir-vivre, pourrelation à long terme. 4198

ELLES DÉSIRENT UN COUPLE D'AMIS, couple F-F,
50aine, cherche couple, pour restos, loisirs et but
amical. 4072

PROFESSIONNEL BISEXUEL, Michel, mi 50aine, 155
Ib, bien prop,libre, à fantasmes à vivre, aime porter
vêtements féminins, cherche couple ouvert d'esprit,
pour amitié et beaux moments intimes. 4153

HOMME DISCRET, 37 ans, 5°9” 185 Ib, cherche H
discret, pour rencontres sexuelles occasionnelles
intimes deplaisir. 4211

IL REÇOIT, 45 ans, 5'6”, 180 Ib, recherche gars
20-45 ans, allure masculine, aimant plaisirs
intimes. 4010

COUPLE VOULANT FAIRE DES SORTIES, 40aine,
elle;5'17 170 Ib, lui:5'2", 165 Ib, cherche F 35-50 ans,
pouramitié et but sérieux à long terme. 4070

 

 

 

 

 

 

 

à la campagne, ayant travail, enfants. 2144

 

 

DECOUPEAUTEINTBASANE, 27 ans, 5'8% 130 Ib,chev
noirs, yx bruns, beau, cherche beau gars 18-30 ans,
pour relation amants-amis et se faire du fun. 4054
 

CULTIVÉ ET SIMPLE, 46 ans, 5°10”, 168 Ib, chev bruns,
yx pers, honnête, positif, curieux, débrouillard, n-fum,
aime vélo, ciné, balades, cherche F mince, avec
affinités. 2139

ATTIRANT DÉSIRANT UNEVIE À DEUX, 57 ans, 5'8",
180 Ib, cherche F 50-57 ans, de belle app, n-fum,avec
ou sans enfants. 2123

ACTIF SOCIABLE, Anthony, 37 ans, 5°10”, 190 Ib, chev
bruns, propre, travaillant, doux, bilingue, à fils de 5
ans, cherche F avec ou sans enfants, pour marche,
restos, ciné, vélo, baignade, etc. 2057

KL RECHERCHE LE VRAI AMOUR, 25 ans, 5°10”, 150
lb, chev noirs, yx bruns, cherche gars 18-25 ans, pour
vie de couple sincère basée sur confiance et fidélité.
4058

JEUNE COUPLEGAY, 35 et 45 ans, cherche H avec ou
sans expérience, pour les regarder se toucher et se
faire toucher. 4011

RETRAITÉ SYMPATHIQUE, 55 ans, 577”, 155 Ib, paraît
bien, cherche H 50 ans et moins, poids prop,
chaleureux, avec ou sans expérience, pourrelations
occasionnelles et peut-être plus. 4180

IL PEUT RECEVOIR OU SE DÉPLACER, St-Jean, 50
ans, en santé, aimerait rencontrer H 4060 ans, pour
vélo, rollerblade et plaisirs intimes. 4075

ELLE DESIRE DE L'AMITIE, 40aine, 52", 165 Ib, chev
bruns avec mèches blondes, yx bruns, cherche F 40-
50 ans, bien danssa peau, pouramitié et plus 4212

 

 

STÉPHANE, DÉCOUPÉ ET BRONZE, 30 ans, beau,
sexy. célibataire, cherche jolie demoiselle, sexy, mince,
ou beau jeune H, pour l'accompagner à la cetot3000 pag plage

RIEUSE, SIMPLE ET OUVERTE D'ESPRIT, 49 ans,
cherche personnes pour partager randonnées
pédestres, discussions, brunchs, dans sérénité,"w
respect et humour. 3022  wv
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Michel Fecteau, Caroline Rousseau, Yves Léveillé, Gilles Dupuis et Roch Coté.

Saint-Jean sera 'hote du congres
des Clubs Lionsl'an prochain

VALÉRIE LEGAULT
 

aint-Jean-sur-Richelieu se-

ra l'hôte du congrès de

district des Club Lions qui au-

ra lieu du 20 au 22 mai 2005.

Pas moins de 64 clubs envahi-

rontla région, ce qui devrait se

traduire par des retombées

d’un million de dollars.

Le dernier congrès de district à
avoir eu lieu dans le Haut-Riche-
lieu remonte à l’an 2000. À cette
époque, près de 650 membres y
avaient participé. L'an prochain,
l’achalandage estimé pourrait
osciller autour de 800 personnes,
si l'on compte les conjoints et
autres membres de la famille.

«Nous allons encouragerles
Lions à profiter du centre-ville de
Saint-Jean-sur-Richelieu et à visi-
ter les environs, mentionne Mi-

chel Fecteau, responsable de la
commission des relations publi-
ques et président sortant de la
Fondation des Clubs Lions du
Québec. D'ailleurs, les Clubs
Lions se sont associés à l'Office
du tourisme et des congrès du
Haut-Richelieu, représentés par
sa directrice générale, Caroline
Rousseau, pourfaire la promo-
tion de la région.

Au cours de la fin de semaine,

une dizaine d'ateliers d'une capa-
cité de 60 participants chacun se-
ront proposés, dont deux en an-
glais. Ceux-ci porteront sur le
leadership, la gestion du temps,
le travail d'équipe et la motiva-
tion. Ils aurontlieu à deux en-
droits, soit à l'hôtel Relais Gou-
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verneur et au campus du Fort
Saint-Jean. Bien que ces ateliers
ne soient réservés qu’aux mem-
bres des Clubs Lions du district,
la participation du public sera
égalementsollicitée.

M. Fecteau était entouré de

quelques partenaires pour an-
noncer l'événement, soit Yves
Léveillé, gouverneur actuel du

district U-1, Gilles Dupuis, vice-

gouverneur et gouverneur hôte
en 2005, et Roch Côté, président

du congrès 2005 et président du
conseil des gouverneurs. Ses par-
tenaires et lui sont d'autant plus
fiers que l'événement revienne à
Saint-Jean-sur-Richelieu, «puis-

que le Haut-Richelieu compte

deux desclubs les plus actifs du
district, soit Saint-Jean et Saint-

Luc.

Le Club Lions de Saint-Jean-

sur-Richelieu mise aussi sur un
projet qui pourrait être adopté
cette année, soit la construction
d’un nouveau pavillon pourles
jeunes, àl’Estacade de Saint-
Paul-de-l'lle-aux-Noix. Le déve-
loppement du projet, d'une va-
leur de 100 000$, reste à suivre.
Le dossier est maintenant sur la
liste d'acceptation d’une subven-
tion de SO 000$ de la part de la
Fondation des Clubs Lions. Le
reste de l'investissement serait
fourni par le club johannais lui-
même. =
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INTERNATIONAL DE MONTGOLFIÈRES

C’est le temps de s'inscrire
à l’Académie des Recrues

JOHANNE LATOUR
 

arçons et filles de 14 ou

15 ans ont jusqu’au 2

avril prochain pour poser leur

candidature à l’Académie des

Recrues de l'International de

montgolfières de Saint-Jean-

sur-Richelieu. Ce projet vise à

favoriser l'émergence d’une re-

lève dans le domaine de la

montgolfière, en plus de per-

mettre à quatre jeunes person-

nes de vivre une expérience

unique.

Forts du succès de ce projet à
l’occasion des éditions 2002 et
2003 de l'International de mont-
golfières, les organisateurs se don-
nent unefois de plus comme ob-
jectif de trouver quatre candidats
dynamiques et débrouillards. Ils
souhaitent ainsi voir des jeunes de
la région s'impliquer activement
au sein de ce grand festival et dans
le domaine de la montgolfière.

PROGRAMME
Pour ce faire, les participants

prendront part à une série d’ate-
liers de formation, débutant le 21
avril. Au programme:le leaders-
hip, la structure et l’organisation
de l'International de montgolfiè-
res, le fonctionnement d’un bal-
lon et les normes de sécurité, les
commandites et la vente, le com-

portement auprès du public, les re-
lations avec les médias et, enfin,

l'aménagementet l’animation du
site.
Sous la responsabilité de Claude

Boucher, les recrues rencontreront

des pilotes et participeront à divers
événements, dont le dévoilement
de la programmation 2004 et les
envolées réservées aux représen-

tants des médias. On prévoit aussi
que les quatre jeunes chanceux
puissent eux-mêmesfaire l’expé-
rience de voler dans une nacelle!
Pendant le festival, du 14 au 22

août, l’organisation veillera à ce
que les recrues se trouvent tou-
jours au coeurde l’action. Leurs
activités toucheront tant la météo-
rologie et les règles de vol que le
montage et le démontage dusite.
Tour à tour, ils seront affectés à di-
vers services, dontla billetterie, le

kiosque d'information, les com-
munications et les spectacles.

INSCRIPTION
La connaissance de tousces as-

pects de l'organisation sera sûre-
mentutile aux recrues, puisque
leur participation mène à un em-
ploi avec l’équipe de l’Internatio-
nal, l’année suivante. Toute per-
sonne intéressée à bénéficier de
cet accès privilégié doit s'inscrire
avant le 2 avril prochain en fai-
sant parvenir ses coordonnées, un

texte d'environ une page décri-
vant sa motivation à participer à
ce projet ainsi qu’une lettre de re-
commandation de la part d'une
personne de son entourage, soit
un parent, un professeur ou un
employeur.

Les inscriptions peuvent être
acherninées par la poste à l'atten-
tion de Marie-Claude Gagné, à
l'adresse suivante: Académie des
recrues, L'International de mont-

golfières de Saint-Jean-sur-Riche-
lieu, 5, chemin de l’Aéroport,

Saint-Jean-sur-Richelieu (Québec)
J3B 7B5.Il est également possible
de procéder par courrier électroni-
que (mc@montgolfieres.com) ou
par télécopieur, au (450) 346-
6148. A la suite de l'étude des can-
didatures, des entrevues de sélec-
tion auront lieu la semaine du 5
avril. =

 

878 plants de mari saisis dans Saint-Fugène
VALÉRIE LEGAULT

e Service de police de Saint-
Jean-sur-Richelieu a mis la

main sur une serre hydroponi-
que de marijuana, dans le quar-
tier Saint-Eugène, le lundi 15
mars en après-midi. Les policiers,
qui se sont rendus au 281, rue
Jacques-Cartier Sud avec un
mandat de perquisition, ont aus-
si placé Jean-Yves Thibodeau en
état d’arrestation.
Le suspect, un homme âgé de

 

54 ans, est soupçonné de produc-
tion de marijuana dansle sous-
sol de la maison unifamiliale. La
serre contenait en effet 700 bou-
tures, 165 plants femelles de 1,20
mètre et 13 plants mâles.

«La majorité de la récolte était
étalée dans un séchoir, dans le
but d’en faire le trafic», indique
l'agent Robert Iler, du Service de
police. Trois lampesfluorescentes
pour les boutures ont également
été saisies, ainsi que 12 autres ap-
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pareils d'éclairage pourles plants
matures.
Pour masquer l’odeur émanant

de la serre, un filtre au charbon

fonctionnait en permanence
dans la maison. La consomma-
tion d'électricité avait été trafi-
quée: une vis insérée dans le
compteur empêchait celui-ci de

tourner normalement.
L'individu appréhendé se trou-

vait dans la maison au moment
de la perquisition. Jean-Yves Thi-
bodeau a comparu une première
fois hier (mardi), au palais de jus-
tice de Saint-Jean-sur-Richelieu.
Son enquête sous caution a été
fixée à aujourd’hui (mercredi). =
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N OUBLIEZ PAS CET
Comptoir familial

Henryville
e Centre d'entraide régional
d’Henryville annonce son

grand solde de vétements a son
comptoir familial, jusqu’au ven-
dredi 19 mars. Il en coûtera S$
pour un sac vert et 3$ pour un
sac brun. Le CERH est ouvert du
lundi au jeudi de 13 heures à
15h30 et le vendredi de 13 à 1S
heures. Information: 299-1117.

,,#

Societe
d’horticulture

L a Société d’horticulture des
petites rivières du Sud orga-

nise une conférence sur la
cueillette des semences et leur
commercialisation, le vendredi le

19 mars, à 19 heures. La rencon-

tre aura lieu à la salle de l’âge
d'or, 19, rue Bouchard, à Lacolle.
Conférencier invité: Patrice For-

tier, du Service des Plantes de Ka-
mouraska. Information, contac-

ter Nicole au (450) 246-4504.

Collecte de sang
H éma-Québec invite la po-

pulation à participer à une
collecte de sang, le vendredi 19
mars, de 13 a 20 heures. L'activi-
té aura lieu au Club de l’âge d’or
de Marieville, 400, rue Docteur-

Poulin.

Association

pulmonaire
” Association pulmonaire du
Québec vous invite à une

rencontre du groupe d'entraide
pour les gens souffrant de mal-
adies pulmonaires obstructives
chroniques, le vendredi 19 mars,
de 13h30 à 15h30. La rencontre
sur le thèmede l’inhalothérapie
aura lieu à la salle 567 du CLSC
Vallée des Forts, au 978, boul. du
Séminaire Nord.

Opti-danse
e Club Optimiste secteur
L’Acadie invite les jeunes de

6 à 13 ans à une danse, le vendre-
di 19 mars, à l’école Napoléon-
Bourassa. La soirée se déroulera
entre 19 et 22 heures sur le the-
me de la Saint-Patrick. Coût: 4$.

Raquetteurs
Champlain

e Club de raquetteurs
Champlain organise une soi-

rée au Royaume des quilles,le sa-
medi 20 mars dès 19h30. Coût:
12$ par adulte, 6$ par observa-
teur. Information: Rodolphe
Daudelin au 358-2926.

Vd

Communaute
Kapaikan

es membres et amis de l’AI-
liance autochtone, Commu-

nauté Kapaïkan 041, sont invités
à venir fêter ensemble à l'érabliè-
re Au Toit rouge, le samedi 20
mars à 17 heures. Information:
Lucien Forcier au 545-1563.

Adothèque
LAdothèque, la maison des

jeunes de Saint-Luc, organi-
se une danse le samedi 20 mars,

de 19h30 à 22h30. La soirée se
déroulera à l’école Sacré-Coeur,
335, boul. Saint-Luc. Informa-
tion: Mélanie au 359-4334.

Fabrique
Saint-Alexandre

L a Fabrique Saint-Alexandre
vous convie à un café-cause-

rie au presbytère, le dimanche 21
mars après la messe de 9h30. Au
programme: photos et extraits
inédits de l’histoire de Saint-
Alexandre en compagnie de Mi-
reille Tessier et Hélène Lacoste.
Coût: 25.

/

Eclusier
LÉclusier du Haut-Richelieu

invite les parents qui ont un
proche vivant une problémati-
que en santé mentale à participer
à son club Tandem, le mercredi le
24 mars, de 17h30 à 19h30. Les
personnes sont invitées à venir
partager un repas dans une am-
biance de respect et d'ouverture
avec des parents vivant des réali-
tés similaires à la leur. Cette ren-
contre se tiendra au 219, rue Jac-
ques-Cartier Nord. Information
et réservation: 346-5252.

Sclérose
en plaques

L e groupe d’entraide sur la
sclérose en plaques se ren-

contre le mercredi 24 mars a 19
heures, a la salle 567A du CLSC
Vallée des Forts. Il sera question
de la conservation de la force
musculaire et de la mobilité arti-
culaire. Information et inscrip-
tion: Louise Royer au (450) 466-
5209.

Club Toastmasters
L e Club Toastmasters Expres-

sion de Saint-Jean-sur-Riche-
lieu invite la population à sa soi-
rée portes ouvertes, le mercredi
24 mars. La rencontre axée sur
l’art oratoire débute à 19 heures
dansla salle La Galerie du mess
des adjudants et des sergents, à la
garnison militaire. Information:
Daniel Giguère au (514) 990-
9011 ou à coaching@danielgi-
guere.ca.

Soirée
Elvis Presley

1 ne reste que quelques billets
disponibles pour le spectacle de

Jacques Millette qui interprétera
Elvis Presley au bar La Fiesta, 200,
rue Cousins. La soirée, prévue le
17 avril, débute a 20 heures. Tous
les profits seront versés à la Fonda-
tion de la recherche sur les mal-
adies infantiles. Réservation: Co-
lette ou Michel au 346-4821.

Retrouvailles

du Pensionnat
L es finissantes en Lettres et

sciences du Pensionnat de
Saint-Jean entre 1950 et 1954, par-
ticulièrement de la cohorte 1953-
1954, sont invitées à un brunch
soulignant le 50° anniversaire de
leur remise de diplôme. La ren-
contre est prévuele 6 juin 2004 au
Club Bellerive, dans le secteur
Iberville. Information: Irène Thi-
bert au 346-1724.

CAB Iberville
e Centre d'action bénévole
d’Iberville et le Service de

dépannage tiennent une assem-
blée spéciale le mercredi 31 mars,
à 19 heures, pour discuter de la
fusion des corporations du CAB
et modifier le nombre d’adminis-
trateurs. Une assemblée générale
annuelle suivra au même en-
droit, au 290, av. des Conseillers.

Au coin

des aubaines
a boutique Au coin des au-
baines, affiliée au Centre de

formation à l’autogestion, tient
son grand solde d'hiver du 22
mars au 2 avril. Les vêtements et
les livres seront réduits de 50%.
La boutique, située au 154, rue
Saint-Jacques, est ouverte du lun-
di au vendredi, de 10 à 17 heures.
Information: 346-8357.

com * Le mercredi 17 mars 2004
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Patro Normandie
V ous étes une famille a faible

revenu et vous désirez une
alternative a «Balconville» cet
été? Le patro Normandie vous of-
fre une expérience de joie de vi-
vre en nature avec une équipe
d’animateurs compétents, du 4
au 11 juillet. Le coût du forfait se-
ra calculé en fonction del'avis de
cotisation 2003. Inscription: 359-
9525.

Groupe
d'entraide GEME
e Groupe d'entraide pourle
mieux-être (GEME) tient à

tous les mardis des réunions

pour aider les gens qui souffrent
de troubles anxieux (anxiété,
stress, phobies, panique). Elles
ont lieu de 19h30 à 21h30 au
centre culturel Fernand-Charest,

190, rue Laurier.

° se

Fortin d'Amérique
LAssociation des Fortin

d'Amérique recherche, en
vue de son prochain rassemble-
mentà Saint-Jean-sur-Richelieu,
le 10 juillet, des descendants qui
se sont installés dans le Haut-Ri-
chelieu. Toute personne qui
pourrait fournir des informa-
tions sur des propriétés agricoles
ou maraîchères ayant appartenu
à des Fortin peut rejoindre Bibi-
ane Fortin au (450) 677-6832 ou
au (514) 247-8401.

Phobies-Zéro
hobies-Zéro organise des
rencontres à tous les mercre-

dis au patro Normandie (entrée
arrière), 939C, boul. du Séminai-
re Nord, de 19h30 à 21h30. Ces
réunions s'adressent aux person-
nes souffrant de troubles anxieux
commel'anxiété, l'agoraphobie
et le trouble panique. =

 

 

Un comté gagnant avec

Michel Fecteau
« Cher(e)s ami(e)s libéraux,

Le

prochain, vous aurez le pri-

vilège de déterminer celui qui

vous

prochaines

comté de Saint-Jean-sur-

Richelieu doit s'assurer que

son prochain représentant à

Ottawa soit

leader pourla région en union

avec tous les intervenants

tant socio-économiques que

communautaires. Depuis des

années, j'ai été un homme

présent et capable de rallier

dimanche 21 mars

représentera aux

élections. Le

un véritable

 
Libéral

www.liberal.ca

les gens dans des actions

économiques et sociales

positives pour l’ensemble de

mon milieu. Usez de votre

privilège pour venir m’appuyer,

le dimanche 21 mars. Soyez

assuré dès maintenant de

mon engagement à défendre

vos intérêts et ceux de notre

région. Au plaisir de vous

servir. » Michel Fecteau

Parti libéral du Canada

Liberal Party of Canada

Pour renseignements et transport, téléphonez au

(450) 357-0270 ou au (514) 951-9009

Cette annonce est retenue et payée par Maître Éric Lazure, agent financier de Michel Fecteau.  114400-4042-tt   
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   Ford Taurus LX 2004

19 998
* Moteur V6 de 3 L

e Boîte automatique 4 vitesses

* Sièges pour 6 occupants

» Glaces, rétroviseurs et verrouillage des portes

à commande électrique

* Volant réglable

e Climatisation

à l’achat*

 

  

       

* Antidémarrage SecuriLock

   

* Programmateur de vitesse

 

La sécurité. 20
A prix sécurisant. 280%=:

inclus - valeur de 800 $
 

 
 

uty NYVAIN
3. Fanctior@d'assistance au freinage d'urgence
4. Sapar de recul

oly

yxy Be PA Bien pensé
Photos à titre indicatif seulement. * Transport (Taurus : 995 $) et taxes applicables en sus. ** Dépôt de sécurité de 350 $, mise de fonds de 4 295 $ et première mensualité exigés. Des frais de 0,08 $ du kilométre aprés 80 000 kilométres et d"autres conditions 5'appliquent. ' L'ofre &

IT ECSR eeel1ook bur noe ail de 0 ok. Cas offre s'adressant à des paticuers ur approbation de crédit do ri Ford oi ne pauvet être jamais à aucune autre, à l'excpton del à
BANQUE RETA remise aux diplômés pour lsquelle certaines conditions s'appliquent. immatriculation, assurances, taxes et frais d'inacription au Registre des droits personnels et réels mobiliers en sus. Ces offres d'une durée limitée s'appliquent uniquement aux véhicules neufs en stock et peuvent
IE —= > être annulées en tout temps sans préavis. Votre conseiller Ford peut vendre ou louer moins cher. Voyez votre conseiller Ford pour obtenir tous les détails. "Selon les données d'immatriculation Polk (de janvier 2002 à août 2003) relatives aux véhicules de marque Ford. 2
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BOUCHER-LAPORTE
Denise

 

À Saint-Jean-sur-Richelieu, le
21 février 2004, à l'âge de 71 ans, est
décédée Denise Boucher-Laporte. Elle
laisse dans le deuil ses enfants André
Boucher {Carole Drolet), Diane Boucher,
deux petites-filles Geneviève et Marie-
Christine, beaux-freres, belles-soeurs,
neveux, niéces et plusieurs amis. La
famille recevra les condoléances, en
présence des cendres, le samedi 15 mai
2004 à 10 h 30, suivies des funérailles
à 11 h, en l'église SaintAthanase.

CENTRE FUNÉRAIRE OLIGNY & DESROCHRES

826, 1RE RUE

A SAINT-JEAN-SUR-RICHELIEU

YVON DESROCHERS, PRESIDENT
AIMÉ ‘*ZEAU, DIRECTEUR

DUBOIS
Gérard

 

 

Paisiblement et entouré d'amour à la
Résidence Champagnat, à l'âge de
72 ans, est décédé Gérard Dubois,
époux de feu Denise Daneau. Il laisse
dans le deuil ses enfants Raymond,
Michel {Manon}, Jasmine (Richard),
Louise, Réjean, Denis, Marc, cing petits-
enfants, tréres, soeur, beaux-tréres,
belles-soeurs, neveux et nièces.

CENTRE FUNÉRAIRE OLIGNY & DESROCHERS
826, TRE RUE

À SAINT-JEAN-SUR-RICHELIEU
YVON DESROCHERS, PRÉSIDENT

AIMÉ VÉZEAU, DIRECTEUR

Les funérailles onteu lieu le jeudi
11 mars 2004 donsl'intimité.

RAYMOND-DAIGNEAULT
Gisèle

(4 mars 2004)

À l’âge de 71 ans, est décédée
Madame Gisèle Raymond-Daigneault,
en la Résidence Champagnat d'iberville
le 4 mars 2004. Elle laisse dans le devil
ses frères Ronald et Lionel ainsi que ses
petits-enfants. belles-soeurs et beaux-
ères, nièces et neveux, parents et amis.

 

arrière-

MASSE-GABORIAUX
Lilianne

(1916-2004)
: = *

b 3   

À St-Jean-sur-Richelieu, le 13 mars
2004, à l'âge de 87 ans, est décédée
Lilianne Massé-Gaboriaux, épouse de
feu Ferdinand Massé. Elle laisse dans le
deuil ses cinq enfants Jean-Marie, Guy,
Manon, Cécile, Henriette et leurs
conjoint(e}s, trois petits-enfants, cinq

tits-enfants ainsi que sa soeur.
Une célébration de la Parole aura lieu
aujourd’hui aux

RÉSIDENCES FUNÉRAIRES
CLAUDE & EDGAR LE SIEUR

280, RUE JACQUES-CARTIER NORD

À ST-JEAN-SUR-RICHELIEU

à 15 h. Ouverture des salons à 13 h.
 

 

JOLIN
Paul

(1923-2004)  
À Saint-Jean-sur-Richelieu, le 14 mars

2004, à l'âge de 81 ans, est décédé
Monsieur Paul Jolin, époux de feu
Gertrude Duquette. ll laisse dans le deuil
sa fille Lise (Russ Sturgeon), ses beaux-
fréres Roland (Marguerite Tanguay),
Maurice, sa belle-soeur Roflande
(Carmine Colaluca) ainsi que plusieurs
niéces et neveux, parent et amis. Exposé
au

COMPLEXE FUNÉRAIRE LESIEUR & FRÈRE

95, BOUL SAINT-LUC
A SAINT-JEAN-SUR-RICHELIEU

ce mercredi 17 mars à compter de
19 h. Une célébration de la Parole aura
lieu le jeudi 18 mars à 11 h, en la cha-
pelle de complexe. Heures d'ouverture:
mercredi de 19 h à 22 h etjeudi dès
9h.
 

Remerciements
LONGPRE
Raoul

 

la famille Longpré remercie
sincèrement toutes les personnes qui leur
ont témoigné des marques de sympathie
ar leur présence et par des dons à la

Fondation de l'Hôpital du Haut
Richelieu, lors du décès de Monsieur
Raoul Longpré, le 1er février 2004.

Sincères remerciements

 

LABERGE
Marcel

(1933-2004)

   
A Iberville, le 14 mars 2004, à l'âge

de 70 ans, est décédé Mônsieur Marcel
Laberge, époux de Madame Carmen
Bisaillon. Sotre son épouse, il laisse
dans le deuil ses enfants Christian
(Denise Morin), Sonia (Martin Longpré),
ses petits-enfants Anne-Marie, Megann,
Catherine. Naomie, Stéphanie, ses
soeurs et frères Clément (Lucille
Lefebvre), Fleur (René Jeanneret),
Gaétan (Laurette Béliveau), Gilles (Aline
Sanscartier), André (Monique Cété)
ainsi que plusieurs belles-soeurs et
beaux-frères, nièces et neveux, parents
et amis. Les funérailles, en présence des
cendres, aurontlieu le samedi 20 mars à
11 h, en l'église de Saint-Athanase
d'Iberville. La famille recevra les
condoléances à l'église 30 minutes
avant les funérailles. Des dons à la
Fondation de l'Hôpital de Haut-
Richelieu, au département d’oncologie.
 

MOQUIN
Normand

(1921-2004)

 

Nous vous annonçons, avec
beaucoup de chagrin, le décès de notre
père Normand surnommé affectueu-
sement (sacrament). C'est entouré des
siens et de beaucoup d'amour qu'il nous
a quitté pour le grand voyage le
13 mars 2004. Il laisse dans le deuil sa
femme adorée Jeannine ainsi que ses
enfants Michel [Ginette chance, Jean-
Pierre (Cécile Marquis), feu Lise (Gilbert
Denault), Céline (Jean Charette) et
Mario, ses petits-enfants Sébastien,
Geneviève, Frédéric, Anthony, Véroni-
que, Jonathan, Émilie et Mélissa, ses
belles-soeurs Yolande Larivière, Jeannine
Messier, Flore Lebeau, Noëlla
Surprenant, son beau-frère Albert
Tremblay, leur famille respective ainsi
que de nombreux amis. Une liturgie de
la parole, en présence des cendres, sera
célébrée (date à déterminer] au
complexe Oasis de Saint-Jean.

 

 

Remerciements
Prière à Mère Marle-Léonie

Prière pour obtenir une faveur. Ô Dieu, qui
êtes admirable dans vos Saints, nous vous

demandons de nous accorder, par l'inter-
cession de Mère Marie-Léonie, la fidèle

servante de la Sainte-Famille, la faveur

que nous sollicitons.. afin qu'elle soit glo-
fifiée dans l'Église et que nous soyons
portés à imiter ses vertus. Par J.-C. N.-S.
Amen. Un Pater, Ave et Gloria. Veuillez

communiquer par écrit toute faveur

attribuée à l'intercession de la Servante de
Dieu à: Centre Marie-Léonie Paradis,

1820, rue Galt Ouest, Sherbrooke, Québec
J1K 1H9. Avec la permission de

 

QUINTIN-ST-PIERRE
Marquerite
(1930-2004)

 

A Saint-Jean-sur-Richelieu, le 12 mars
2004, à l'âge de 73 ans, est décédée
Madame Marguerite Quintin. Elle laisse
dans le deuil ses enfants Claude (Céline
Laprise), Gilles {Marie O'Connor},
Claudette (Denis Lapalme), Michel
{Hélène Lamoureux}, Lise (Gaétan
Barry}, Guy [Ginette Laplante), ses petits-
enfants, ses arriére-petits-enfants, ses
soeurs Carmen (Robert Goyette), Giséle
Dalphond ainsi que plusieurs belles-
soeurs et beaux-frères, nièces et neveux,
parents et amis.

Une célébration de la Parole, en
présence des cendres, a eu lieu le mardi
16 mars, en la chapelle du

COMPLEXE FUNERAIRE LESIEUR & FRERE
95, BOUL. SAINT-LUC

A SAINT-JEAN-SUR-RICHELIEU

Les membres de la famille remercient
sincèrementtoutes les personnes qui leur
ont témoigné des marques de sympathie
et les prient de considérer ces
remerciements comme personnels.

 

ROBERT
Gisèle

(1924-2004)rs  
À Saint-Jean-sur-Richelieu, le 12 mars

2004, à l'âge de 79 ans, est décédée
Madame Gisèle Robert, épouse de feu
Gérald T. Robert. Elle laisse dansle deuil
ses enfants Manon Robert et Gilles
Robert {Imelda Lactam), son petit-fils
Marc Kevin Lactam Robert, son frère
Réal Dextradeur ainsi que ses nièces et
neveux, parents et amis. Exposée au

COMPLEXE FUNÉRAIRE LESIEUR & FRÈRE

95, BOUL SAINT-LUC

À SAINT-JEAN-SUR-RICHELIEU

le jeudi 18 mars à compter de 14 h.
Une célébration de la Parole aura lieu le
samedi 20 mars à 11 h, en la chapelle
du complexe. Heures d'ouverture . jeudi
de 14h à 17 het de 19 h à 22 h,
vendredi de 14 h à 17 h et de 19 h à
22 h, samedi dès 9 h.

 

  l'Ordinaire. 310134-4c42-5 PJ.
 

REMERCIEMENTS

« Remerciements au Sa-
* cré-Coeur pour faveur
obtenue. Que le Sa-

: cré-Coeur de Jésus
; soit loué, adoré et glo-

rifié à travers le monde
pour des siècles et des
siècles, Amen. Dites

<a cette prière 6 fois par
jour pendant 9 jours et

vos prières seront exaucées même si
cela semble impossible. N'oubliez pas
de remercier le Sacré-Coeur avec pro-
messe de publication quand la faveur
sera obtenue.

310140-4c42-5 PJ.
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RONDEAU
Laurette

(1925-2004)

De Saint-Jean-sur-Richelieu, le Ÿ mars
2004, à l’âge de 78 ans, est décédée
Madame Laurette Rondeau. Elle laisse
dans le deuil ses enfants Yvon Guindon
(feu Johanne Laporte), Nicole Guindon
Richard Marquis}, Claude Guindon
Noélla Gordon}, Donald Guindon
Suzie Hébert), Lucie Guindon [François
Gagnon], Linda Guindon (Daniel
Leclerc), ses petits-enfants et ses arrière-
petits-enfants, ses soeurs et frères ainsi

que ses belles-soeurs et beaux-frères,
nièces et neveux, parents et amis. Les
funérailles ont eu lieu le vendredi
12 mars, en la cathédrale de Saint-Jean.

DIRECTION FUNÉRAIRE
95, BOUL SAINT-LUC

À SAINT-JEAN-SUR-RICHELIEU

 

Les membres de la famille remercient
sincèrement toutes les personnes qui leur
ont témoigné des marques de sympathie
et les prient de considérer ces
remerciements comme personnels.

 

ler anniversaire
DUVAL
Jean

(18 mars 2003)
+ =   

 

  

Un an déjà que tu es parti. Que tous
ceux et celles qui t'ont connu aient une
pensée pour toi en ce jour. Je t'aime
toujours.

Veille sur moi et nous tous

 

5e anniversaire
REMILLARD

Lucien
(20 mars 1999)

Déjà 5 ans que tu nous as quittés
pour aller rejoindre les anges au
paradis. Tu nous manquestellement
Chaque jour, on pense à toi. Veille sur
nous et protège nous.

Ton épouse, ta mère, tes enfonts et
tes petits-enfants
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BRAIS-BEAUVAIS
Madeleine

(1925-2004)

A Iberville, le 13 mars 2004, a l'âge
de 79 ans, est décédée Madeleine
Brais, épouse de feu Ovide Beauvais.
Elle laisse dans le deuil ses enfants
Jacques(Cynthia Shore), Michel, Luc
{Carole Hemmings), Gilles (Marie-Laure
Lussier), Alain (Linda Raymond),
Monique (Roch Pelletier), Denis (Lise
Bolduc}, Lise (François Carrier) et Josée,
sa bellefille Josée Bolduc {feu Mario) ses
19 petits-enfants, sa soeur Yvette, ses
beaux-frères, belles-soeurs et autres
arents et amis. Les funérailles ont eu

feu le lundi 15 mars à 11 h, en l’église
St-Athanase d'Iberville, suivies de
l‘'inhumation à Iberville. La famille
remercie sincérement toutes les
personnes qui leur ont témoigné des
marques de sympathie a cette occasion
et les prie de considérer ces
remerciements comme personnels.

DIRECTION FUNERAIRE
CLAUDE & EDGAR LE SIEUR
530, 4E RUE A IBERVILLE

 

LEMIRE
Fernand

A Saint-Jean-sur-Richelieu, le 12 mars
2004, à l'âge de 76 ans, est décédé
S.C. Fernand Lemire Chevalier de
Colomb 4e degré, Assemblée Marquis
Louis de Montcalm. Il laisse dans le deuil
sa conjointe Lucette L'Ecuyer, ses enfants
Diane, Denise, Lucie, André, Linda,
Manon, 20 petits-enfants, 11 arrière-
etitsenfants, frères et soeurs Fleurette,
ise, Odna, Claude.

CENTRE FUNÉRAIRE OLIGNY & DESROCHERS

110, RUE SAINT-GEORGES

À SAINT-JEAN-SUR-RICHELIEU
YVON DESROCHERS, PRÉSIDENT

AIMÉ VÉZEAU, DIRECTEUR

Les funérailles ont eu lieu lundi à
14 h, en la cathédrale. Inhumation au
cimetière de Saint-Jean-sur-Richelieu.

MANY-BOURGUIGNON
Simone

(1912-2004)
A Saint-Jean-sur-Richelieu, le 13 mars

2004, à l'âge de 92 ans, est décédée
Madame Simone Many, épouse de feu
Charles Bourguignon. Elle laisse dansle
deuil ses enfants Marcelle, Guy,
Monique, Nicole (André Bergeron), ses
petits-enfants, un arrière-petit-fils ainsi
que plusieurs nièces et neveux, parents
et amis. Exposée au

COMPLEXE FUNÉRAIRE LESIEUR & FRÈRE
95, BOUL SAINT-LUC

A SAINT-JEAN-SUR-RICHELIEU

 

ce mercredi 17 mars à compter de
9 h. Les funérailles suivront à 11 h, en
l’église Saint-Luc, suivies de l'inhumation
au cimetière paroissial.

ROCH
Jean

(1936-2004)

 

 

À La Tuque, le 13 mars 2004, à
l'âge de 67 ans, est décédé Monsieur
Jean Roch, époux de Madame Céline
Trudeau. Outre son épouse, il laisse
dans le deuil ses fils Sylvain {Julie},
Stéphane (Johanne), et ses petits-enfants
Marie-Anne, Daniel, Vincent-Olivier. Les
funérailles, en présence des cendres,
auront lieu le samedi 20 mars à 11 h, en
l'église Saint-Luc. La famille recevra les
condoléances à l’église, 30 minutes
avant les funérailles.

ROY
André

(1931-2004)
Au Centre Gertrude Lafrance de St-

Jean-sur-Richelieu, le 13 mars 2004, à
|age de 72 ans, est décédé André Roy.
Il laisse dans le deuil son épouse
Monique Leduc, ses deuxfilles Johanne
(Serge Daigneault), Sylvie (Marcel Roy),
ses deux petits-enfants Audrey et Olivier,
sa soeur Cécile (feu Jean-Paul Bessette),
son frère Georges, plusieurs beaux-
frères, belles-soeurs, neveux, nièces et
autres parents et amis.

Une célébration de la Parole a eu
lieu mardi à 13 h 30, suivie de la
crémation. la famille remercie
sincèrement toutes les personnes qui leur
ont témoigné des marques de sympathie
à cette occasion etles prie de considérer
ces remerciements comme personnels.

DIRECTION FUNÉRAIRE
CLAUDE & EDGAR LE SIEUR
530, 4E RUE À IBERVILLE

SANSOUCY
Jean-Gu

(1931-2004)

À Saint-Jean-sur-Richelieu, le 12 mars
2004, à l’âge de 72 ans, est décédé
Monsieur Jean-Guy Sansoucy, époux de
feu Lucille Gosselin. Il laisse dansle deuil
sa conjointe Lisette Bergeron Marleau,
ses enfants Eléne, Louise (Denis), Alain
{Christine}, Anie, ses petits-enfants Éric,
Jonathan, Alexandre, Bianca, Jacob,
Katerine, ses soeurs Armande, Lorraine
ainsi que ses belles-soeurs et beaux-
frères, nièces et neveux, parents et amis.
Exposé ce mercredi 17 mars à compter
de 12h au

COMPLEXE FUNÉRAIRE LESIEUR & FRÈRE
95, BOUL SAINT-LUC

À SAINT-JEAN-SUR-RICHELIEU

 

Les funérailles suivront à 14 h, en
l’église Saint-Luc, suivies de l'inhumation
au cimetière de Saint-Jean-sur-Richelieu.

ler anniversaire
PLOUFFE-DESCHAMPS

Jonathan
(1984-2003)

Toi qui fut notre rayon de soleil et
notre champion, tu resteras toujours
dans nos pensées. De là-haut, veille sur
nous.

 

Sylvianne et sa famille

2e anniversaire
MORIN
Louis

(1941-2002)
Tu as laissé derrière toi tous les

signes d'un grand homme que personne
n'oubliera. Tu nous manqueras toujours.

 

Ton amour Shirley, tes 9 enfants
adorés ainsi que leurs conjoint(e)s, tes
20 petits-enfants chéris xxx

10e anniversaire
BOUCHER
Emile

Déjà 10 ans que tu nous as quittés, tu
nous manques encore énormément
Aujourd'hui c’est la Saint-Patrick, ta
journée préférée. À cette occasion, on
prend une « Blonde » ou deux à ta
santé. Nous espérons que tes amis du «
Club » célèbrent cette occasion avec toi
aujourd'hui. Continue de veiller sur
nous, toi la « doyenne » et grond-
maman.

 

Une messe sera chantée pour toi le
26 mai à 19 h, en l’église Saint-
Athanase, juste à temps pour le
printemps.

Ta famille qui pense toujours à toi
 

Prière infaillible à la vlerge Marie
Fleur toute belle du Mont-Carmel, vigne fructueuse,
splendeur du ciel, mère bénie du fils de Dieu, assistez-
moi dans mes besoins. Ü étoile de la mer, aidez-moiet
montrez-moi ici même que vous êtes ma mère. Ô sainte
Marie, mère de Dieu, reine du ciel et de la terre, je vous

supplie du fond du cœur de m'appuyer dans cette
demande. (Formuler ici sa demande). Personne ne peut
résister à votre puissance. Ô Marie, conçue sans péché,
priez pour nous qui avons recours à vous (3 fois). Sainte
Marie, je remets cette cause entre vos mains (3 fois).
Faites cette prière 3 jours de suite et vous devrez ensuite

la publier. La faveur demandée vous sera accordée.
G.B.   310108-4c42-t
 

ler anniversaire
LAURIN
Juliette

 

Déjà un an que tu nous as quittés. Tu
seras toujours dans nos pensées.
Continue de veiller sur nous. Nous
t'aimons.

Ton époux Roland ainsi que Robert et
Normand

Ter anniversaire
SIGNORI
Colette

 

 

Mamie, déjà un an s’est écoulé
depuis ton grand départ. Nous pensons
toujours à toi. Continue de bien veiller
sur nous avec l’aide de Papi et Christian.

Nous t’aimons

Mariette, Véronique, Christine,
Maxime et Zachari

Remerciements
METRAS

Gilbert (Pinceau)
Nous désirons remercier bien

sincèrementtoutes les personnes qui, de
quelque manière que ce soit, nous ont
témoigné de la sympathie lors du décès
de Gilbert, survenu le 11 février 2004.
Nous vous prions de considérer ces
remerciements comme personnels.

 

Sa conjointe, Pierrette, ses enfants,
ses petits-enfants ainsi que sa soeur

Johanne

 

 

Centre funéraire

 

dans le respect et la dignite

Avez-vous pensé à vos préarrangements?

  110, rue Saint-Georges
»Baint-Jean-sur-Richelieu     
 

 

22e anniversaire
BESSETTE
Claude

 

Merci pour les années d'amour que
j'ai reçues à travers tes paroles, tes
gestes et tes sourires.

Merci monfils, de ta mère xxx

 

Remerciements
DULUDE
Eugène

(1918-2004)

 

Suite au décès de Monsieur Eugène
Dulude, survenu le 21 février 2004, son
épouse Madeleine Bessette et sa famille
remercient sincèrement les personnes
ayant témoigné des marques de
sympathie, soit par offrandes de messe,
fours, cartes, dons, visite au salon.
Veuillez considérer ces remerciements
comme personnels.

Sincères remerciements
DERAGON
Jean-Paul

(1933-2004)   
À la suite du décès de Monsieur Jean-

Paul Deragon, survenu le ler février
2004, son épouse Aline Jannelle, ses
enfants Richard (Lyne Fortin), Marie
France [Claude Duquette}, ses cinq
petits-enfants, ses soeurs, beaux-frères,
neveux et nièces et sa mère Alice Barker
remercient toutes les personnes qui leur
ont témoigné des marques de sympathie
soit par offrandes de messe, dons et
assistance aux funérailles. Veuillez
considérer ces remerciements comme
personnels.

Remerciements
BOUCHER
Raymond

(1931-2004)
Son épouse Madame Huguette

Thériault ainsi que ses enfants Diane et
Alain remercient très sincèrement toutes
les personnes ayant témoigné des
marques de sympathie lors du décès de
Monsieur Raymond Boucher, le
19 janvier dernier

 

 

Pour devenir membre, composez

le 1 866 734-9422 ouvisitez
wwwmedicalert.ca

@MedicAlert
Pour vivre sa vie   
 

 

L’ABBE ROBERT L’HEUREUX EST DÉCÉDÉ

La paroisse Sacré-Coeur
perd son curé-fondateur

a paroisse Sacré-Coeur à Iber-
ville vient de perdre un de ses

pionniers. L'abbé Robert L'Heu-
reux, curé-fondateur de la parois-

se, est décédé le 14 mars dernier à

l’infirmerie des Frères Maristes. II
était âgé de 96 ans.
Né à Saint-Jude dans le comté

de Saint-Hyacinthe en 1907, Ro-

bert L'Heureux a fait ses études
classiques au Séminaire de Saint-
Hyacinthe, sa théologie au Grand

séminaire de Saint-Hyacinthe et
fut ordonné prétre au monastere
du Précieux Sang à Saint-Hyacin-
the en 1932.
Après avoir été vicaire dans dif-

férentes paroisses, dont celle de
Saint-Athanase de 1944 à 1952, il
devient aumônier de la Maison
provinciale des Frères Maristes en
même temps que curé-fondateur
de la paroisse Sacré-Coeur. En
1955,il devient curé à temps com-
plet à Sacré-Coeur et s'établit au
presbytère où il résidera jusqu’en
1973. Il redevient alors aumônier
chez les Frères Maristes jusqu’au
17 janvier 1989, momentoù il dé-
missionne et vient vivre à la Mai-
son provinciale jusqu’à son décès
survenu dimanche dernier.

 

 
L'abbé Robert L'Heureux.

L'abbé L'Heureux laisse le souve-
nir d'un prêtrebrillant, zélé et pra-
tique, peut-on lire à son sujet. Un
aumônier d’une disponibilité de
tous les instants, d’un abord facile

et d’une riche expérience pastora-
le. «C’était un hommetrès digne,

souligne pour sa part le Frère Poi-
tras, Mariste qui l’a bien connu
durant les années qu'il a passées à
la Maison Provinciale.

Ses funérailles se tiendront ce
matin (mercredi 17 mars) a 10
heures à l’église Sacré-Coeur, 287,

12° Avenue à Iberville. L'inhuma-
tion aura lieu au cimetière des Frè-
res Maristes.=
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Le Mission

GRÂCE À UNE VICTOIRE DE 6 À 3 CONTRE LES ROYAUX

La série commence dimanche au Colisée Isabelle-Brasseur
  

  

RICHARD

HAMEL

n bat-

E tant les

Royaux de

Sorel lundi soir, le Mission

s’est qualifié pour les derni-fi-

nales de la division ouest de

Ligue senior majeur du Qué-

bec. Son adversaire, au mo-

ment de mettre sous presse,

n’était toutefois pas encore

connu.

Hier (mardi), le Saint-François

de Sherbrooke devait l'emporter
contre Verdun pour conserver
ses chances d'accéder à la ronde
suivante. Si c’est le cas, la trou-

pe estrienne doit vaincre le Mis-
sion ce soir à Sherbrookeet es-
pérer une défaite du Cousin de
Saint-Hyacinthe contre Laval.
Beaucoup de «si», en effet.

Quoi qu’il en soit, le Mission

croisera le fer soit au Saint-Fran-

çois, soit au Cousin. Cette série
quatre de sept devrait se mettre
en branle le dimanche 21 mars

à 20 heures au Colisée Isabelle-
Brasseur. Pour les détenteurs de

billets, il s'agit de la joute nu-
méro quatre. Le deuxième
match a domicile devrait être
présenté le vendredi 26 mars.
Ces dates, doit-on le préciser,

sont à confirmer auprès du Mis-
sion. Dansl’autre demi-finale,

les Dragons de Verdun doivent
aussi attendre l'identité de leur
adversaire.

DÉPART CANON
Lundi, le Mission a complète-

ment dominé les deux premiè-
res périodes pour finalement
l'emporter 6 à 3 face aux
Royaux de Sorel qui se poin-
taient au Colisée Isabelle-Bras-

seur avec trois victoires de suite

dansce tournoi à la ronde. Plus

tôt dans ce tournoi, les Royaux

  

avaient remporté la première
manche 4 à 1.

Cette fois, la troupe de Pierre
Pelletier de s’est pas laissée en-
dormir par les visiteurs. Victor
Gervais a donné le ton dès la
deuxième minute de jeu avec
son cinquième but. Quelques
minutes plus tard, c’est Chris-

tian Sbrocca qui touchait la ci-
ble en avantage numérique.

Le Mission a poursuivi sa do-
mination en deuxième période
avec quatre buts. Le défenseur
Steven Low, qui avait obtenu
une passe sur le premier filet du
match, a marqué deux fois. Da-
niel Guérard et Dominic Mal-
tais, sur un jeu de puissance,
ont porté le score à 6 à 0.

À l'autre bout, le gardien Ste-
ve Vézina, jeté dans la mêlée
pour la première fois dans ce
tournoi à la ronde, a repoussé
les 22 tirs dirigés vers lui.

La troisième période a été cel-
le des Royaux, ou plutôt celle
du défenseur Ted Laviolette.
L'ancien du Mission a enfilé
trois buts, mais la pente était un
peu trop difficile à remonter.

Outre Steven Low, Christian

Sbrocca s’est signalé à l'attaque
avec un but et deux aides. Il to-
talise onze points en cinq par-
ties, un de moins que le me-

neur, David Thibault du Prolab

de Thetford Mines.

EN PROLONGATION
Vendredi soir, dans un match

à qui perd gagne, le Mission a
remporté une victoire de 7 à 6
sur les Chiefs en prolongation
devant un peu plus de 2200
spectateurs au Colisée Isabelle-
Brasseur.

Les deux équipes ont passé la
soirée à s’échangerl'avance.
C’est finalement Steven Low
qui a tranché à la cinquième
minute en surtemps. Pris en dé-

 
 

Éric Lachapelle a été mis en échec par Mario Joly,
sous le regard de Rob Murphy.

  

passe en demi-finale de division
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Avantde battre les Royaux lundi au Colisée, le Mission avait difficilement vaincu les Cheifs de Laval 7 a 6

faut avec six joueurs sur la gla-
ce, les Chiefs ont vu le défen-

seur du Mission toucher la cible
avec un puissant tir. C’était la
deuxièmefois dans ce tournoi à
la ronde que Low marquait en
prolongation contre Laval.

Mark Major avait provoqué
l’égalité avec moins de deux mi-

en prolongation vendredi.

nutes à faire sur un jeu de puis-
sance, à la suite d'une punition
du gardien Hugo Hamelin.

À défaut d'avoir comblé les
amateurs de combats, le match

a permis à plusieurs joueurs ta-
lentueux de s'affirmer, notam-

ment Pierre Gendron, Christian

Sbrocca, Greg Davis et Victor

Gervais du côté du Mission, Do-

minic Perna et Denis Chalifoux

du côté des Chiefs. .

Pour un troisième match de

suite, c'est Hugo Hamelin qui

défendait la cage du Mission. Il
a fait face à 34 tirs contre 44

pour son vis-à-vis, Francis

Gourdeau. «

«On a vu les vrais»

RICHARD HAMEL
 

ne défaite lundi et le

Mission aurait pu être

mis en danger. Mais il peut

maintenant respirer. Sa vic-

toire contre les Royaux lui

permet de souffler un peu

avant le début de la demi-

finale.

«Ca fait toujours peur un
tournoi a la ronde. Avec notre
excellent départ, on était en
controle. Et on a battu une
équipe «hot» lundi pour s’assu-
rer notre place en demi-finale»,
mentionne l’entraîneur-chef,

Pierre Pelletier.

S’il avait pointé du doigt Da-
riiel Guérard la semaine derniè-
re, le coach s’est dit satisfait de

la performance de son atta-
quant dans la victoire face aux
Royaux. «Il a joué un gros
match. On a besoin de lui com-
me on a besoin des 19 autres
joueurs. Chaque joueur devra

 

 
Steven Low a récolté neufpoints
au cours des cinq premiers matchs

du tournoi à la ronde.

Ph
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- Pierre Pelletier

mettre la pédale dansle tapis
pour la prochainesérie».

Au cours des derniers matchs,
Pierre Pelletier en a vu quel-
ques-uns reprendre de la vi-
gueur et lever leur jeu d'un
cran. «On a vu les vrais. Des
gars comme Low, Sbrocca, Gen-

dron, Maltais, Davis, ont joué

du gros hockey». Il a aussi aimé
le travail de Sébastien Roger
lundi. «II n'avait pas connu un
bon tournoi à la ronde. Mais
lors du dernier match, il s’est re-
pris», soutient Pierre Pelletier.

Pour la prochaine série (dont

on ignorait toujours l’adversaire
au momentd'écrire ses lignes),
l'entraîneur-chef s'attend à ce
que tous les joueurs en donnent
un peu plus.

«Peu importe qui on aura à af-
fronter, il va falloir que tout le

monde rame dans le même
sens. On n’a pas besoin de pas-
sagers dans le bateau», çonclut-
ile

 

 



 

LE CANADA FRANÇAIS * SPORT ET LOISIRS

 

INTER-MISSION
RICHARD HAMEL
 

Franc-Jeu?
hristian Sbrocca en a en-
voyé une bonnela semai-

ne dernière lors de la conféren-
ce du Festi-Glace mahg-novice,
un tournoi oùle programme
Franc-Jeu s'applique, une créa-
ture de Hockey Québec pouréli-
minerla violence sur la patinoi-

«Je me demande si ça
marcherait dans le senior...»
L'attaquant du Mission agit à ti-
tre d'invité d'honneur pour in-
terpréter l'hymne national et
faire quelques prouesses sur la
glace avec les petits le 27 mars
prochain à l'occasion du match
d'étoiles.  

eu quelques-uns dans la Ligue
senior majeur au fil des ans. Se-
lon le directeur général du Mis-
sion, Tony Ciarciello, l'attaque
la plus violente dansle circuit a
été celle de Joël Thériault à l’en-
droit de Denis Aspirot. Ce geste
de Thériault avait d’ailleurs mis
fin à la carrière du talentueux
attaquant.

Une écharde

pour Vézina
Cest Steve Vézina qui devait

être dansle filet vendredi
dernier contre les Chiefs de La-
val. Mais le gardien a été blessé
à la main la veille par une
écharde de bois. Résultat: deux
points de suture et un congé. Le

es www.canadafrancais.com - Le mercredi 17 mars 2004

   
L'École de hockey Beauregard-Quintin est de retour

pour une quatrième année.

À L’ARÉNA MARCEL-LAROCQUE

Annabelle, unedes sserveuses coach,Pierre Pelletier, s'attend à L'école de hockeyComme Thériault du Mission, s'attend à des soirées faire appel à Vézina mercredi à
es incidents comme celui  passablement occupées au cours Sherbrooke... pour une ou deux od ®

Bertuzzi-Moore, il y en a de la prochaine série. périodes. = Beauregard-Quintin

sera de retour cet été
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 des constructeurs automobiles en décembre 2003.

EAE Cobc

 

 

 

 
RICHARD HAMEL

our une quatrième année

P consécutive, les jeunes de

la région pourront s’inscrire à

l’École de hockey Beauregard-

Quintin. Le camp intensif se

déroulera du 9 au 13 août à

l’aréna Marcel-Larocque dans

le secteur Iberville.

L'école propose aux jeunes
âgés de 6 à 12 ans 2h30 d'’activi-
tés sur glace par jour, deux heu-
res d'activités hors glace, un re-
pas complet, deux collations et
une partie lors de la dernière
journée, le vendredi après-midi.

 

Cinq entraîneurs se partagent
la tâche au cours de la semaine.Il

modèle de base

M

 

s’agit de Frédéric Quintin, Mirko
Stevanovic et Maxime Desmar-
chais, trois éducateurs physiques,
Marc Labbé et Stéphane Beaure-
gard, ex-gardien de but de la
LNH. Ils offriront aux jeunes un
programme regroupantl’ensei-
gnement des tactiques indivi-
duelles et collectives, les techni-

quesde patinage avantet arrière,
le maniementde la rondelle, les
passes et réceptions, les techni-
ques de lancers, des jeux éduca-
tifs, etc. Une fiche d'évaluation
sera remise à chaque joueur à la
fin du camp.

L'an dernier, 65 jeunes avaient
participé au programme. Pour
toute information, il suffit de
contacter Frédéric au 349-2052
ou Mirko au 359-8757. »

«/ N Photo à titre indicatif seulement. Le modèle iNustré est l’Escape Limited, offert à 35 806 $. *Transport (995 $) et taxes en sus. Cette offre ne peut être jumelée à aucune autre, à l'exception de la remise aux diplômés
Biman pour laquelle certaines conditions s'appliquent. Votre conseiller Ford peut vendre moins cher. Voyez votre conseiller Ford pour obtenir tous les détails. ‘Selon les données relatives aux ventes publiées par l'Association

ne)

r. La +" en 4. »
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LE 19 JUIN AU THÉÂTRE DES DEUX Rives -

Speedster de la Rive-Sud 2004
RICHARD HAMEL

aint-Jean-sur-Richelieu

sera l’hôte de la première

édition de la Classique Speed-

ster de la Rive-Sud 2004. Ce

gala de culturisme, qui rem-

placera le concours Monsieur

Saint-Jean, sera présenté le

samedi 19 juin au Théâtre

des Deux Rives.

Une quarantaine de partici-
pants y sont attendus dansles
catégories juvénile, junior, se-
nior, maître et couples, en plus

des adeptes du «fitness» et du
«body fitness». Pour cette der-
nière catégorie, le promoteur,
Jocelyn Cadieux, promet la pré-
sence d’une douzaine de

concurrentes.
«On veut en faire un gros

concours. Le culturisme connaît
une bonnecroissance de popu-
larité au cours des trois derniè-
res années. Le gala permet de
promouvoir le sport et donne la
chance à des athlètes de partici-
per à un événement d’envergu-
re», explique-t-il.

M. Cadieux a recruté un com-
manditaire majeur pource gala.
Le lutteur professionnel, Pier-
Carl Ouellet, associe à ce

concours sa compagnie Speed-
ster, spécialisée dans la vente de
breuvages énergétiques. Et les
spectateurs pourront aussi voir
le gala sur écran géant, lequel
sera installé sur un des murs du
Théâtre des Deux Rives.

DIx RÉGIONAUX
Le concours présenté à Saint-

Jean-sur-Richelieu sera l’un des
dix galas régionaux que sanc-
tionne la Fédération québécoise
de culturisme en 2004. L'événe-
ment réunira plusieurs partici-
pants du Haut-Richelieu mais
aussi de toute de la Rive-Sud, de
Sorel à Châteauguay, de Lacolle
à Marieville.

Le préjugementse fera vers
midiet la finale aura lieu à 19
heures. Des poseurs invités et de
l'animation compléteront la
programmation dela soirée.

Tous les athlètes pourront
prendre part au gala provincial
qui se déroulera la semaine sui-
vante, soit le 26 juin au collège
Marie-Victorin. =

 

 

 
   

www.canadafrancais.com

- Saint-Jean présentera la Classique |

Le mercredi 17 mars 2004

os

Pier-Carl Ouellet de Speedster, commanditaire principal, en compagnie
du promoteur, Jocelyn Cadieux.

 

 

  

  
Des objets de collection aux encheres

© R
a a ls deGl seANA GEES on Bas to em oo ae dmPT A Sean AAS1BUDADAIS«GTpg” A aSrt T Wn ORIaa

 
 

ES

d
e

C
A

m
k

e
d
t

a
m

=
o

p
y

M
N

r
d

Des cadres de Jean Béliveau, Guy Lafleur, Johnny Bower et de dix gardiens de but, un bâton autographié de Patrick Roy et un chandail autographié de Jean Béliveau seront
mis aux enchères à l’occasion de la soirée casino du Club d’affaires du Haut-Richelieu le 27 mars prochain à 19h30 à l'hôtel Relais Gouverneur. Les profits de l'événementse-
ront versés à la Fondation OLO et la Fondation En Coeur. Les billets pour assister à cette activité se vente 10$. On peut obtenir toutel'information en consultantle site Inter-

net: www.cahr.org. »
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Festi-Glace mahg-novice: 121 équipes à Saint-Jean
RICHARD HAMEL

es petits hockeyeurs de la

région seront en vedette

du 19 mars au 4 avril à Saint-

Jean-sur-Richelieu. La sixième

édition du Festi-Glace mahg-

novice réunira pas moins de

121 équipes. C’est plus de 1600

jeunes qui chausserontles pa-

tins durant ces trois semaines

d'activités.

«Le tournoi a une belle réputa-
tion au Québec. Ici, tout est axé
sur les jeunes», lance avec justesse
le président d'honneur, François
Bessette. L'animateur au Réseau
des sports s’est dit très heureux
d’être associé à cet événement,
soulignantle travail des organisa-
teurs, partenaires et nombreux bé-
névoles impliqués.

Le président du comité organi-
sateur, Michel Plante, a pour sa
part précisé lors de la conférence
de presse tenue jeudi dernier, que
le Festi-Glace réunira 34 équipes
de catégories mahg 1, 51 de mahg
2, 18 de novice A et 18 de novice
B. «On a dû refuser 25 équipes no-
vices et une trentaine de mahg».

Les formations participantes
proviennent toutes de la grande
région, de Napierville à Varennes,
de Delson à Waterloo, en plus de
nombreuses équipes de Saint-
Jean-sur-Richelieu. «On aimerait
obtenir une dérogation auprès de
Hockey Québec afin de pouvoir
accueillir une équipe de l'extérieur
à chaque année. Le fait d'avoir
une équipe de la région de Qué-
bec, par exemple, permettrait de
nous faire connaître davantage»,
soutient M. Plante.
FILION, LAFLEUR...
Un ancien du Canadien de

Montréal, Robert «Bob» Filion,
était présent à la conférence de
presse. Il agira un peu commepar-

 

rain d'honneur de l'événement.
Filion a deux bagues de la coupe
Stanley, acquises en 1943-1944 et
1945-1946. Agé de 83 ans,il a joué
durantl’époque de Maurice Ri-
chard. D'ailleurs, il devrait partici-
per au tournage d’un deuxième
film sur le Rocket. Peintre à ses
heures, il offrira unetoile lors du
tournoi.
Un invité d'honneur devrait

aussi rendre visite aux jeunes à
l’occasion de cette sixième édi-
tion. Guy Lafleur est attendule di-
manche 4 avril pour assister aux
finales.
HORAIRE
Cela dit, comme c’est la coutu-

me, la première fin de semaine se-
ra consacrée aux catégories mahg
1 et 2. Les activités prendront leur
envol le vendredi 19 mars à l’aré-
na municipal et au Colisée Isabel-
le-Brasseur.
Pour les besoins de la cause, la

patinoire est divisée en deux afin
de permettre de disputer deux
matchs simultanément. Les par-
ties de mahg 2 débuteront à
17h30. Le lendemain, les équipes
des deux catégories serontà l'oeu-
vre dès 8 heureset ce, jusqu’à 17
heures. À 16 heuresà l'aréna, on
présentera une démonstration de
mahg 0 avec les Lynx de Saint-
Jean. Le dimanche 21 mars, les
rencontres se dérouleront dès 8
heures.

Puis, le tournoi se transportera
à l’aréna alors que les formations
des catégories novices À et B en-
treront en scène le lundi 22
mars. Trois joutes seront à l’ho-
raire dès 17h30 ce, jusqu’au 26
mars.
MATCHS DES ÉTOILES

Le tout reprendra le samedi 27
mars avec huit rencontres à
l'agenda à compter de 8 heures.

Il y aura par la suite relâche des
activités régulières pour faire pla-
ce aux trois matchs des étoiles

 

APPEL AUX ÉQUIPES

Nouvelle ligue
de hockey-balle

RICHARD HAMEL

ne nouvelle ligue de hoc-

Kkey-balle entreprendra sa

saison en juin prochain à Cari-

gnan. Les joueurs adultes (hom-

mes et femmes) ou des équipes

complètent sont invités à s’y

joindre.

Les activités aurontlieu sur le si-
te de l’ancien mini-putt S étoiles
sur la route 112 à Carignan. Le res-
ponsable, Sylvain Bergeron, préci-

 

se que les matchs se jouerontles
soirs de la semaine, sur une surface
de «dekhockey»

Les parties seront disputées à
trois contre trois. Déjà, mentionne
M. Bergeron, une douzaine
d'équipes sont inscrites. «Certai-
nes sont complètes, mais il y a
toujours de la place. J'aimerais re-
cruter dix équipes masculines par
classe (A-B-C) et au moins quatre
équipes féminines».

Les intéressés peuvent contacter
Sylvain Bergeron au (514) 796-
7378.=
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Le comité organisateur du Festi-Glace mahg-novice de Saint-Jean-sur-Richelieu.

mettant en vedette un joueur par
équipe. Ces trois joutes se dérou-
leront à partir de 16 heures à
l’aréna.
Le tournoi se poursuivra le len-

dernain avec douze parties. Du 29
mars au 2 avril, on présentera trois

matchs à compter de 17h30.Le sa-
medi 3 avril, douze rencontres se-
ront au programmealors que la
journée du 4 avril sera consacrée
aux demi-finales et finales dès 9
heures. La finale de la catégorie
novice B aura lieu à 14h15et celle

TROIS MATCHS D’ÉTOILES

du novice À à 15h45, toujours à
l'aréna.

Les amateurs pourrontsuivre les
résultats et tout changement d’ho-
raire en consultantle site Internet:
www.st-jean-sur-richelieu.net,
dans la section Festi-Glace. =

Des moments magiques pour les jeunes
RICHARD HAMEL

es jeunes qui auront la

chance de participer aux

matchs d'étoiles du Festi-Glace

mahg-novice n’oublieront pas

leur expérience de sitôt. Les or-

ganisateurs prévoient leur en

mettre plein la vue.

Des jeux de lumières et des piè-
ces pyrotechniques viendront
ajouter une touche spectaculaire à
ce mornent fort du tournoi, le sa-
medi 27 mars dès 16 heures à l'aré-
na municipal de Saint-Jean-sur-
Richelieu.
Pour former les équipes, les jeu-

nes de catégorie novice seront
choisis au hasard. Les heureux élus
auront non seulement l’opportu-
nité de faire valoir leur talent, mais

on remettra à chacun un chandail
aux couleurs du Festi-Glace.

Trois matchs d’étoiles sont pré-
vus, l’un à 16 heures, l’autre à 17
heures et le dernier à 18 heures.

SBROCCA Y SERA
Pour ajouter au spectacle, les or-

ganisateurs ont fait appel à Chris-
tian Sbrocca, un véritable magi-

 

 

cien sur patins. En plus de démon-
trer son savoir-faire avec une ron-
delle, l'as attaquant du Mission de
Saint-Jean interprétera l'hymne
national avantles matchs.

«J'aurai la chance de faire deux
choses qui me passionnent, jouer
au hockey et chanter», affirme-t-il.

L'invité d'honneur prévoit amu-
ser les enfants sur la patinoire.
«On pourrait faire un match à
douze contre un. La première
équipe qui compte deux buts
gagne.»
Sbrocca se dit heureux pour ces

petits hockeyeurs qui ont la chan-
ce de participer à des événements
commecelui-là. Lorsqu'il était jeu-
ne, il a participé lui aussi à quel-
ques tournois qui l’ont particuliè-
rement marqué, notammentle
fameux tournoi Mouskiri à Rich-
mond et le tournoi novice à Dol-
lard-des-Ormeaux.

«Je me souviendrai toujours du
tournoi pee-wee de Québec. J'y ai
participé une première fois dans la
catégorie BB alors que j'étais d'âge
atome. Puis, deux ans plus tard,
notre équipe était dans la classe in-
ternationale. Malheureusement,
je m'étais blessé à la jambe quel-

 

 

 

Christian Sbrocca du Mission
chantera l'hymne nationalet fera
une démonstration de son talent
sur la glace lors des matchs d'étoi-
les du Festi-Glace mahg-novice.

ques semaines auparavant. J'avais
regardé les matchs avec une jambe
dans le plâtre.J'étais très déçu, sur-
tout qu’il devait y avoir 14 000
personnes dans les gradins...»,
conclut Christian Sbrocca. =

 

 

 

 

  
 

 55, chemin du Golf, Farnham

www.farnhamgoif.com
 

Golfeur, à vos bâtons!
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PLUS DE 160 GOLFEURS ONT JOUE LE WEEK-END DERNIER

C’est un départ au club
golf International 2000...

RICHARD HAMEL

e n’est pas un moins cinq

degrés qui va effrayer un

maniaque de golf. Malgré une

température plutôt propice au

ski, une soixantaine de joueurs

ont pris le départ samedi au

club de golf International 2000

à Saint-Bernard-de-Lacolle.

Pour un 13 mars, c’est un bon

début de saison! «C'était pas mal
froid samedi. Mais les golfeurs
étaient prêts. Les premiers joueurs
étaient sur le tertre de départ à
8h30», raconte le responsable de

la boutique, Maurice Richard.

Dimanche, par un temps un
peu plus clément, 101 golfeurs
étaient au rendez-vous pour une
première ronde. L'an dernier, la
saison avait commencé le 19
mars, alors qu’il y a deux ans,

c'était aussi tôt que le 9 mars. Tra-
ditionnellement, le club Interna-

tional 2000 est le premierterrain à
accueillir les golfeurs au Québec

«Le terrain est en bonnes condi-
tions pour ce temps-ci de l’année.
Les 27 trous étaient tous ouverts.
Et fait à noter, il n’y avait aucun
vert temporaire. On a d'ailleurs re-
çu de bons commentaires des
joueurs», ajoute M. Richard.

Il faut dire qu’il y a trois semai-
nes, six souffleuses ont poussé la
neige dans les bois afin de dégager
les allées.«II a fallu une journée et
dernie pour enleverla neige. On a
mêmeeu recours à des machines
pour «piquer» la glace sur les

 

t

  
Une centaine de golfeurs ont pris le départ dimanche au club International 2000 a Saint-Bernard-de-Lacolle.

 
verts», explique-t-il.
Depuis quelques semaines,le té-

léphone sonne souvent. Les pre-
mières fontes de la neige font sali-
ver les golfeurs. «Les gens
appellent pour savoir si on est ou-

Le terrain offre de bonnes conditions en cette période de l’année.

 

C
 

 

 

SO

vert. La plupart savent qu’on est
toujours les premiers à ouvrir».

Reste que les golfeurs ont avan-
tage à téléphoner pour connaître
les conditions avant de se pointer
au terrain. =  
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VÉHICULES D’OCCASION
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Plusieurs honneurs

Les membres de l’Académie les Ballets sur glace ont brillé lors
de la compétition Rive-Sud tenue dernièrement à Brossard. Au to-
tal, huit patineuses sont revenues avec des médailles. Dans la ca-

tégorie «aspirant», Marjorie Godin a gagné l’or, Stéphanie André
le bronze, Gabrielle Gamelin, cinquième place et Geneviève Ga-

melin, sixième place. Dansla catégorie «préliminaire», Emilie
Gouin a terminé quatrième. Dans la catégorie «junior bronze»,
Marie-Kristine Brodeur (absente) a raflé l'or, Jessica Graham Joli-
vet l'argent, Amélie Goyette et Marianne Gola le bronze. Chezles
prénovices, Gabrielle Gauthier a récolté le bronze, Alexandria Pe-
trozza (absente) a terminé quatrième et Catherine Briand cinquiè-
me. Enfin, chez les novices, Joanie Truchon (absente) a obtenu
l’or et Justine Rémillard l'argent. «

 
L'équipe adulte de l’Académie a remporté la médaille d’or à cette

même compétition. Elle est composée de Carol Gingras, Julie La-
faille et Claude Bessette.

 

 
  

Les véhicules d'occasion certifiés Honda

sont offerts chez les concessionnaires

participants, dontle suivant:

HONDA ST-JEAN
400, rue Laberge, St-Jean

(450) 347-7567
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SPORT EXPRESS
 

RICHARD

Bascballsenisenior
a Ligue de baseball senior de
la Vallée des Forts invite les

joueurs à se joindre aux équipes
en vue de la nouvelle saison qui se
mettra en branle à la mi-mai. Déjà,
quelques équipes sontà l’entraîne- |
ment en gymnase. Pour informa-
tion: Benoît Pepin au 349-5010 ou
Jean-François Olivier au (514) 708-
0214. Les joueurs peuvent égale-
ment consulterle site Internet :
www.lbsvf.com

Retrouvailles mardi
Cest mardi prochain, 23 mars,

quese dérouleront les retro-
uvailles pour cinq équipes sporti-
ves de la région. Cet événementse
tiendra dès 16h30 à la Cage aux
sports à Saint-Jean-sur-Richelieu.
Les anciens des Renards d’Iber-
ville, des Braves, des Aigles, des Pi-
rates et des Patriotes y sont invités.
La soirée servira a une bonne cau-
se puisque les gens qui auront pris
un repas ou une consommation
pourront déposerleur facture dans
une boîte prévueà cet effet. La Ca-
ge aux sports versera 10% desre-
cettes au Festi-Glace Mahg-novice.
De plus, des prix seronttirés au
cours de la soirée. Les anciens
joueurs de ces équipes qui n’ont
pu être rejoints peuvent contacter
Gilles Dumont au 348-5487.

/ ° °

Hockey féminin
es filles de la région, âgées de
7 à 20 ans, sont invitées à une

journée portes ouvertes le samedi
27 mars au Centre sportif régional
Louis-Cyr de Napierville. Elles au-
ront l’occasion de s’initier au hoc-
key et ce, gratuitement. Cette acti-
vité d’une heure leur permettra de
jouer une partie après une séance
d'entraînement de 20 minutes. El-
les doivent se présenter avec leur
équipement. L'activité sera précé-
dée d’une séance d'inscription à
13 heures. Pour information: Jean-
François Bachand au 245-7310.

Flag-football:
ê °

reunion
a Ligue de flag-football de
Saint-Jean-sur-Richelieu tien-

dra une réunionle jeudi 25 mars à
19 heures au Campus du Fort
Saint-Jean. Cette rencontre per-
mettra de planifier la prochaine
saison extérieure qui débutera le 3
ou le 10 mai. Les équipes intéres-

aux activités de la
Had devront être représentées
lors de cette rencontre. La ligue de-

- vrait compter entre 24 et 30

équipes.

Entraîneur recherché
a Ligue de baseball élite du
Haut-Richelieu est à la recher-

che d'un entraîneur pour la caté-
gorie midget AA. Pour informa-
tion: Pierre Patenaude au (514)
668-9757.

Badminton: tournoi
LAssociation de badminton du

Haut-Richelieu organise un
tournoi de fin de saison pour ses
membres les mardis 30 mars et 6
avril (pour la catégorie récréative)
ainsi que les jeudis 1” et 8 avril
(pourla catégorie compétitive).
Les intéressés doivent s’inscrire
avantle 26 mars.

Ligue Baby-Boomers
LAssociation de balle-donnée

des Baby Boomers recrute des
joueurs âgés de 63 ans et plus pour
jouer dans uneligue deux fois par
semaine, les lundis et mercredis de
9h30 à midi. Pour information:
Claude Gamache au 347-3272 ou
Robert Vaskelis au 347-2962.

Badminton;
#

assemblée
LAssociation de badminton du

Haut-Richelieu tiendra son

assemblée générale annuelle le
mardi 23 mars à 19h45 à la poly-
valente Chanoine-Armand-

Racicot.

Tournoi
de hockey-balle
a Fondation Beauregard-
Quintin organise un tournoi

de hockey-balle les 9, 10 et 11 avril
à la polyvalente Marcel-Landry à
Iberville. Les équipes intéressées
peuvent contacter Frédéric Quin-
tin au 349-2052 ou Sylvain Bon-
neau au (514) 821-9999.

Soccer: recrutement
LAssociation de soccer ama-

teur du Québec recrute des
équipes (catégories senior, vété-
rans, 35 anset plus, féminine et
masculine) pour la formation
d’uneligue locale, régionale et
provinciale, autant au niveau ré-
créatif que compétitif. Pour infor-
mation: Jean Berdais au (450) 671-
4194.»

 

LE 17 MARS

Baseball St-Luc: derniere
chance pours'inscrire

a Ligue de baseball mineur de
Saint-Luc tiendra une derniè-

re séance d’inscription pour la
prochaine saison. Les jeunes pour-
ronts'inscrire le mercredi 17 mars
de 18h30 à 20h30 à l'école Sacré-
Coeur à Saint-Luc.

Par ailleurs, la semaine dernière,
une cinquantaine de personnes
ontassisté à une soirée d’informa-
tion sur la Petite ligue de baseball
au Québec. Le directeur du secteur
de La Prairie, Gilles Legault, a ex-
pliqué la mission etles règlements
de la Petite ligue, laquelle, rappe-
lons-le, regroupera le baseball mi- -

neur de Saint-Luc pour la première
fois cette année.

Du même souffle, le baseball
mineur est à la recherche de mar-
queurs, entraîneurs et arbitres
pour la saison 2004. Les intéressés
peuvent contacter Denise Fortier
au 348-0232.

Enfin, mentionnons quel’orga-
nisme accueille un nouveau mem-
bre au sein du comité. Il s’agit de
Daniel Labrèche, qui remplace
Stéphane Denis au poste de res-
ponsable de la catégoriesenior et
«big league». = - -

- www.canadafrancais.com - Le mercredi 17 mars 2004
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Dernière chance de s'inscrire a
la balle-molle feminine luçoise

a Ligue de balle-molle fé-

minine luçoise tiendra

une deuxième séance d’in-

scriptions pour la saison 2004.

Lesfilles pourronts'inscrire le
jeudi 25 mars de 18h30 à 21 heu-
res au pavillon du parc Pierre-Be-
noît dans le secteur Saint-Luc.

Les activités de la ligue s'adres-
sent aux joueuses des catégories
suivantes: atome (nées en 1994,
1995, 1996 et 1997), moustique
(nées en 1992 et 1993), benjami-
ne (nées en 1990 et 1991), cadet-
te (nées en 1988 et 1989) et mid-
get (nées en 1983, 1984, 1985,
1986 et 1987).

La ligue apporte deux nouveau-
tés cette année, avec la création

d’uneligue pourla catégorie se-
nior (nées en 1982 et avant) ainsi
qu’uneligue amicale pour fem-
mes et hommes de 30 ans et plus.
Pour toute information, il suffit

de téléphoner au 349-2359 ou
348-0265. «

 

   
Inscriptions au baseball mineur de Saint-Jean

La Ligue de baseball mineur de Saint-Jean tiendra ses séances d'inscriptions le vendredi 19 mars de 18
heures à 21 heures et le samedi 20 mars de 10 heures à 14 heures au Centre culturel Fernand-Charest.
Les coûts varient de 65$ à 140$ selon la catégorie. Les joueurs inscrits pourront participer à un camp
d'évaluation les 27 et 28 mars à l’école Marguerite-Bourgeoys. L'horaire de ces journées sera remis aux
jeuneslors del'inscription. Pour toute information,il suffit de contacter le président, Patrick Fecteau, au
348-1995 ou le responsable du camp d'évaluation,Pierre Brault,au 347-7731. Sur la photo, le comité:
Mario Gaudreau, vice-président, Robert Thériault, Elise Lallemant, Marcel Comiré, Nancy Bérubé, Mi-
chel Bissonnette et Patrick Fecteau. Absents: Lucie Clémentet Pierre Brault. «

Roulez
en toute sécurité !
NOUS AVONS LES PNEUS QU'IL VOUS FAUT

 

Pneus:
à partir de
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(450) 359-FORD (3673
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Au boulot demain

Lancé le 11 mars dernier, le camp d’entrainement des Oursons d’Iberville se poursuit demain (jeudi)
a la polyvalente Marcel-Landry. Les joueurs sont attendus a 16h30. Un dernier exercice est prévu le 15
avril. Par la suite, l’équipe de football juvénile entreprendra son camp surle terrain a l'extérieur de

l'école. =

 

LE 4 AVRIL AU CÉGEP
 

Tournoi de basket à trois contre trois
RICHARD HAMEL
 

our une quatrième an-

née consécutive, l’équi-

pe de basketball du Cégep

Saint-Jean-sur-Richelieu or-

ganise un tournoi à trois

contre trois. Cette compéti-

tion aura lieu le dimanche 4

avril au cégep.

 

SPORT COLLÉGIAL
 

RICHARD HAMEL

Volleyball
es équipes féminine et mas-
culine du Cégep Saint-Jean-

sur-Richelieu ont connu du suc-
cès lors du championnat
régional de volleyball disputé
dimanche. Les filles sont reve-
nues avec la médaille d'argent
et les gars la médaille de bronze.
Les deux formations se sont
qualifiées pour le championnat
provincial qui aura lieu les 3 et
4 avril à Sorel-Tracy.

 

 

 
complété sa saison locale avec une
défaite de 94 à 85. À noter que Karl
Pigeon (22) a marqué 45points.

Basketball
? équipe féminine de basket-
ball a pour sa part remporté

ses quatre derniers matchs, bat-
tant successivementSaint-Laurent
52 à 39, Marianopolis 76 à 44, Ro-
semont 56 à 54 et Jean-de-Brébeuf
52 à 42. Lors de cette rencontre
disputée vendredi à Saint-Jean,
Caroline Primeau a récolté 20
points. Les Johannaises ont com-
plété le calendrier régulier avec
unefiche de dix victoires et deux
défaites, à égalité avec Édouard-
Montpetit au sommet du classe-
ment. Les filles participaient hier
(mardi) au championnat régional
en accueillant Rosemont.
De son côté, l’équipe masculine

a terminé sa saison avec un dossier
de six gains et onze échecs, au sep-
tième rang du classement de la
deuxième division. Vendredi, les
Johannais se sont inclinés 94 à 85
devant Jean-de-Brébeuf. À noter
que durant ce match, Karl Pigeon
a amassé 48 points. Puis, diman-
che,la troupe de Martin Bonneau
a perdu 72 à 71 contre
Marianopolis.

Badminton
Léquipe de badminton du Cé-

gep n’a pas récolté de point
lors du quatrièmeet dernier tour-
noi du calendrier régulier tenu le
29 février à Saint-Jean-sur-Riche-
lieu. Les joueurs de Dominic De-
mers complètent leur saison au
quatrième rang du classementet
n’ont pu se qualifier pour le
Championnat régional qui avait
lieu dimanche au collège de
l'Outaouais. =  

Unetrentaine d'équipes sont
attendues dans les diverses caté-
gories, dont une nouvelle, la
classe ouverte réservée aux
filles. Le coût d'inscription est
de 36$ par équipe.

En plus de disputer des
matchs, les joueurs auront l’op-
portunité de mesurer leurs habi-
letés dans un tout nouveau par-
cours d’adresse, le «NBA 2
balls». Les participants pour-
ront également démontrer leur
savoir-faire au populaire
concours «Slam Dunk».

Il y aura de l’animation, un

service de premiers soins, une

cantine et des prix à gagner.

Pour obtenir plus d’informa-
tion ou inscrire une équipe,il
suffit de contacter Martin Bon-
neau au 347-5301, poste 2145
ou se présenter au Service des
sports du cégep, au local P-160. =
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Les Alouettes de retour au Campus

 TG

Le mercredi 17 mars 2004  

  
Pour une sixième année consécutive, les Alouettes de Montréal

tiendront leur camp d’entraînementsurle site du Campus du

Fort Saint-Jean. Les «moineaux» séjourneront à Saint-Jean-sur-Ri-

chelieu du 17 mai au 13 juin. L'horaire des séances d'entraîne-

mentest à confirmer. Chose certaine, commec'est la tradition,

les amateurs de football seront invités à la journée d'ouverture où

plusieurs activités seront au programme, notamment une séance

d'autographes, un pique-nique, la présentation des joueurs et des

concours d'habiletés. On y reviendra plus en détails au cours des

prochaines semaines. =

 

 
Soccer:

dernière chance

Soccer Haut-Richelieu tiendra
une dernière période d’inscrip-
tion en vue de la prochaine sai-
son estivale. Les jeunes de tous
les secteurs de la ville pourront
s'inscrire les 20 et 21 mars de 10
heures à 16 heures au Stade du
Haut-Richelieu (335, avenue du

Parc, secteur Saint-Luc). Au mo-

mentdel'inscription, les jeunes
doivent avoir en leur possession
leur numéro d’assurance-mal-
adie ainsi qu'une photo récente
(3,5 cm par 3,5 cm) pour les
joueurs nés entre 1986 et 1996.
Pour connaître les coûts et les
modalités, il suffit de contacter
la directrice générale de Soccer
Haut-Richelieu, Louise McCaf-
frey au 349-5545. «  
 

Une médaille et des diplômes!
 

Deux membres du Club de tennis de table du Haut-Richelieu ont récemment été honorés. Le jeune
Jeff Desrochers, chez les 10 ans et moins, a récolté une médaille d’or au tournoi provincial tenu à Ville
La Salle. Puis, un peu plus loin, en République Dominicaine, Claude Laurier a fait fureur en remportant
des victoires contre les G.O. De l'endroit. Ses performances lui ont valu des médailles et des diplômes. =

 
 

 

—
PN

à
nm

 



 

  
—

À dansle

j Les p’tits

LE CANADA FRANÇAIS * SPORT ET LOISIRS

| Larelève (VERT
{ du CNHR

s'illustre
es jeunes nageurs du

Club de natation du

Haut-Richelieu se sont distin-

gués lors d’une compétition

régionale de développement

tenue le 8 février à Chambly.

Douze jeunes du CNHR y ont

récolté sept médailles.

j i Chez les 8 ans et moins, Car-
' men Richard a remporté trois
; médailles d'argent aux 25 m li-

bre, 25 m brasse et 100 m qua-
tre nages.

Dansla catégorie des 9 et 10
ans, le CNHRétait représenté
par Claudia Richard, Béatrice
Monette, Carolyn Brunelle, An-

nabelle Brodeur, Annie St-Cyr
et Jordan Lauzier. Dans cette
catégorie, deux nageurs ont
permis au CNHRde récolter
trois médailles d'argent addi-
tionnelles. Ce sont Annie St-

| k Cyr au 25 m brasse ainsi que
i Jordan Lauzier aux 25 m libre

et 25 m dos. Dans ce groupe,
d'autres performances sont éga-
lement à souligner. Les quatriè-
mes places de Claudia Richard
au 25 m brasse, d’Annabelle
Brodeur et Annie St-Cyr au 200
m libre et d’Annie St-Cyr au
100 m quatre nages. Dans cette
derniére épreuve, Annabelle
Brodeur et Claudia Richard ont
terminé respectivement cin-
quièmeet sixième.

Le CNHR comptait cinq
représentants chez les 11 et 12
ans. Chloé Pelletier a obtenu
une médaille de bronze au 50 m
dos en plus d’unesixième posi-
tion au 200 m libre. Antoine
Breault s'est classé trois fois
parmiles cinq premiers de sa
catégorie, soit au 200 m libre
(quatrième), 50 m libre (cin-
quième) et 100 m quatre nages
(cinquième). Nicolas André a
terminé au cinquième rang du
200 m libre.

La plupart des nageurs ont
enregistré des meilleurs temps
individuels et certains d’entre
eux ont réussi des standards
au «Provincial développe-
ment». =
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La toute nouvelle SPECTRA LX 2005\

ENFIN ARRIVÉE!

e Moteur de 2,0 L, DACT e Transmission manuelle à

5 vitesses * Deux coussins gonflables e Climatisation en

option © AM/FM/CDstéréo © Quatre haut-parleurs * Banquette

arrière rabattable, partagée 50/40 e Roues de 15 po

| OCATION À PARTIR DE FRAIS DF LIVRAISON

+ ET DESTINATION INCLUS

AVEC SEULEMENT

305$ DE COMPTANT
… 0 $ DE DÉPÔT

US DE SÉCURITÉ
OU O % DE FINANCEMENT À L'ACHAT

  
    

 

  
 

    
 

À L'ACHAT DE TOUTE RIO OU SPECTRA

 

md 2904 NEUVE, OBTENEZ :..

 

Modèle 1 7 dinate

RIO S 2004
Elle vous en donne plus

* Moteur de 1.6 L. DACT « Transmission manuelle
à 5 vitesses « AMF M/CD stéréo « Deux coussins
gonflabies + Roues de 14 po avec enjoliveurs
complets e Poutrelles latérales d'impact en acier

« Support lombaire au siège du conducteur ¢ Deux
miroirs avec rabat dans les pare-soleil

L FRAIS DC LIVRAISONJee SR ie + UT DESTINATION INCLUS
$ AVEC SEULEMENT

1% $ LE COMP [ANT

rsavor. 0 $ DE DEPOT. wr DE SECURITE
\ou O % DE FINANCEMENT À L'ACHAT
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MAGENTIS LX 200
L'élégance abordable

Noter EL ut

SEDONA LX 2004
La sécurité de niveau mondial

       
eo Moteur V6 de 35 L. DACT e Transmission
automatique a 5 vitesses e Climatisation avant
et arriere © Régulateur de vitesse eo Glaces.
verrouillage des portes et retroviseurs chauffants a
commandes électriques « Déverrouillage des portes

â distance « AM/FM/CD stéréo * Glace foncée
à l'arrière e Deux coussins gonflables e Dégivreur
d'essule-glaces e Deux portières coulissantes

« Colonne de duection inclinable + Capacité de
7 places e IO porte-boissons # Et plus encore

TA ER DF 218 8 PAR MCSSC Ra
© $ DE DÉPÔT DE SÉCURITÉ

ou

DE FINANCEMENT
À L'ACHAT POUR   oO

\ O 60 MOIS/
 

e Moteur de 2 4 L. DACT e Transmission Steptronic

a 4 vitesses + Deux coussins gonflabies avec
detecteur de présence du passager * Climatisation

+ Glaces, verrouillage des portes et retrovisenrs
chauffants à commandes électriques e Déverrouillage
des portes à distance avec alarme * AM/F MCD stéréo
« Régulateur de vitesse e Colonne de direction
inclinable * Banquette arriere rabattable, partagée
BLVA4U * Miroirs éclaues dans les pare-suleil

“22088 Ta AE LL AT ANLTA

O $ DE DÉPÔT DE SÉCURITÉ

OU 
 

 

 

LA MEILLEURE
GARANTIE

DE L'INDUSTRIE \
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505, St-Jacques, St-Jean-sur-Richelieu, QC (450) 34/-2835
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* GARANTIE DE BASE

DE 5 ANS/100 OOO0 KM
Garantie complète couvrant

pratiquement tout le vehicule.

pare-chocs à pare-chocs

* GARANTIE SUR LE GROUPE

MOTOPROPULSEUR

 

5-5-5 de Kia, applicable
à tout véhicule Kia

Couverture du Garantie sur le groupe Assntance reutibee
Manitacturier véhicule AXSAM motopmeuteur 24 heures

PTEAR VI

 DE £ ANS/100 000 KM

 * ASSISTANCE ROUTIÈRE      we lens ue OO ke Cann RE ES
 

 AVANTAGE PLUS
DE 5 ANS/1C00 000 KM
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Gravel Kia
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TABLEAUX INDICATEURS
 

 

 

 

 

St-Louis 16 Jean Normandin 2,47
Vanier 16 René Beauvolsk 2,40
Cartier 14 Angele Lehoux 2,40
St-Paul 14 Lionel Ruel 2,33
Champlain 12 Elisabeth Blais 2,31

ier 10
Lévis 9
Richelieu 9
Gouin 8
Frontenac 6
Latour 6
Marchand 0
Circuits 5 meilleurs Retraits 5 meilleurs
Jean-Guy Aubé 35 Clovis Martel 20,25
Jean Normandin 32 Jean Normandin 16,38
René Beauvolsk 30 Angele Lehoux 15,67
Alain Harbec 29 Lionel Ruel 13,75
Bernard Monast 27 Marguerite Blais 12,30

B1LIL UE ES)

Billard O’Tips i Co

Const. Tremtard G.US.Inc.
Classement 12 mars

PJ Vk Def. Moy.
Amuse. Richelieu 1729 956 773 552
Route 66 1852 1007 845 543
St-Cyr & Fils Peintres 1840 973 867 528
Piscine Horizon 1688 879 809 S20
Con. Tremtar G.U.S. 1840 946 894 514
Resto Chez Ti-Patate 1748 881 867 504
Net. Ph. Théberge 1794 890 904 496
Termaco 1685 812 873 481
Laud. Son. Éclair 1733 779 954 449
Entr. 89 Cents 1769 702 1067 396

Classement des joueurs
MJ V D PJ Vic Def Moy

S. Deslauriers, Sub. 422913 293 190103 648
M. Gagné, Am. Rich. 503812 362 221 141 610
J. Landry, St-Cyr Fils 503515 377 228 149 605
B. Gagnon, Net. Théberge 24 18 6 178 107 71 60!
G. Villeneuve, Am. Rich. 40 25 15 276 162 114 587

Karaté Richard Poulin
Laboratoire G.M.F. 1427 835 592 585
Dupont Ford 1424 833 591 584
Christian Jacques Photo 1429 813 616 568
Garage du travailleur 1433 781 652 545
Création Élite 1446 742 704 513
Karaté Richard Poulin 1406 661 745 470
Ceralex 1407 638 769 453
Arpents Verts de Chambly 1413 626 787 443
Y. Morissette Courtier 1386 583 803 420
Thomas & Betts 1399 567 832 405

Classement des joueurs
MJ V D PJ Vic DefMoy

D. Vincelette K. R. Poulin 42 38 4233 159 74 682
R. Daudelin, C J). Photo 50 38 12279 175 104 627
M. Fournier, Dupont 32 21 11 182 111 71 610
M. Unsworth, Lab. GMF 42 27 15 225 136 89 604
P. Duchesneau, Dupont Ford 33 22 It 181 107 74 SOI

Cage aux Sports
Copie-Active 1359 849 510 624
Resto Vieux Duluth 1391 820 571 58
Bar le Traveller 1383 792 591 SN
Épicerie des Halles 1398 795 603 568
Construction Sirbi 1351 739 612 547
Outzone 1381 704 6717 509
Bertrand Lajoie Const. 1332 665 667 499
A.G.R. Design 1384 639 745 461
Coq Rapide 1312 604 708 460
Edward Moore Design 1373 614 759 447
Golf Option 1337 477 860 356
Bout. Serge Garneau 1329 458 871 344

Classement des joueurs
MJ VD PJ Vic Def Moy

D. Drapeau, Copie A. 46 37 9 246 169 77 687
J.M. Bouchard, Copie A. 50 42 8 268 184 84 687
B. Lajoie, Vieux-Duluth 48 40 8 257 171 86 665
P. Ménard, Copie Active 46 3511 243 159 84 654
D. Gagnon, Vieux-Duluth50 42 8 288 183 105 635

Construction G.C.P. Inc.
Ass. Émilien Paré 989 522 467 527
L.M.L. Electrique 1008 492 516 488
Recyclage G.S.M. 988 478 510 483
Carrosserie C. Fafard 1003 484 519 482

Classement des joueurs
MJ V D PJ VicDef Moy

C. Vigeant, Car. Fafard 4630 16 178 104 74 584
G.Parent, Ass. E. Paré 442915171 99 72 579
M. Morissette, LML Elec. 48 30 18 192 110 82 573
H. Ostiguy, As. E. Paré 46 29 17 192 108 84 563
D.Fortier, Ass. E. Paré 502921 201 110 91 547

Christian Jacques Photo.
Entr. Doco Inc. 967 S16 451 533
Service de gestion S.B. 1003 512 491 510
Laval Dubord Tapis 973 469 504 482
Lave Auto SD 987 468 519 474

Classement des joueurs
MJ V D PJ Vic Def Moy

P. Lévesque, Ent. Doco 4840 8 188 131 57 697
M. Themens, Ent. Doco 42 3012 171 106 65 620
M. Roy, Laval Dubord 1812 6 70 42 28 600
S. Bouchard, Serv. gestion 50 32 18 208 117 91 563
J. Dépelteau, Serv. gestion 44 26 18 183 102 81 557

Lucar Produits Pétroliers inc.
AC Carbone 1802 990 812 549
Distribution Impex 1800 917 883 509
TVA Électrique inc. 1797 905 892 503
Gadoua 1727 851 876 492
Cran Sécurité 1659 813 846 490
Pneus Grand-Prix 1715 814 901 474
L'Asdes carreaux 1633 774 859 473
Lucar Produits Pétroliers 1618 711 907 439

Classement des joueurs
MJ V D PJ VicDef Moy

D. Drapeau, AC Carbone 24 16 8 588 329259 560
JP. Messier, Gadoua 2316 75586 327259 558
A. Roy, Gadoua 2215 7551 303248 550
L. Marien, As Carreaux 1912 7 485 266219 548
M. Sasseville, TVA Elec. 22 14 8 536 289247 539

 

DARDS

 

Jean-Jacques Roy 132 68 64
Nicole Roy 132 75 57
Denise Charette 132 86 46
André Lyons 132 87 45

 

29
21
21

Irène Bélanger 19
François Turcotte 56
André Caouetie 56
Bernard Roy 49
Hauts scores
Femmes - Hommes
Yvette Jodoin 174
Nicole Roy 140
Denise Charette 140
Nancy Goulet 140
Irène Bélanger 140
André Goulet 180x2
François Turcotte 180
André Caouette 140
Bernard Roy 140
J.-Jacques Roy 140
Serge Bélanger 140

  

 

 

 

 

 

  

 

 

 

 

 

lassement IS mars
uipe Pts

L. Bonneau 124
M. Villeneuve 118
G. Pépin 102
F. Fontaine 98
S. Patenaude 94
H. Fontaine 90
S. Gagnon 88
L. uc 86

lassement 16 mars
uipe Pts A

M. Boucher 57 16797
S. Trudeau 49 16651
T. DeChamplain 43 16968
H. Fontaine 42 17117
C. Dupuis 41 17271
L. Lamoureux 40 16806
C. Sylvestre 28 16436
F. Meunier 20 16564

Classement général
PG PP Qui

Mario . 4 52 52371
Kébec Electrique 56 40 54404
Chevalier Colomb 65 31 53872
Transko 46 S50 53189
Mario Mégré 38 58 52233
Fabritec 39 57 52993

Classement 9 mars
PJ. Pts

Cristaux 27 50 23989
Verglas 27 S50 23638
Icebergs 27 42 25937
Flocons 27 36 25027
Glaçons 27 36 24998
Blizards 27 36 24641
Avalanches 27 36 24103
Tornades 27 34 25520
Tempêtes 27 34 24994
1gloos 27 32 24164
afales 27 24 22424

Esquimaux 27 22 23481

Classement 5 mars
PJ. Pts

Intrépides 66 114 55765
Ricanaux 66 114 52153
Albatros 66 102 53479
raves 66 101 54652
toiles 66 94 57015

Troubadours 66 92 53878
autés 66 85 54930
lairs 66 82 50033

Fourmis 66 73 56317
Hirondelles 66 71 53319
Bijoux 66 70 54617
Merles 66 58 52457

 

 

 

Classement 10 mars

 

 

 

 

 

PJ. Pts
J. Van Agtmael 78 126 54077
M. Lapointe 78 126 53776
A. Lamarre 78 107 56532
J. Matthyssen 78 105 55703
R. Hardy 78 104 56116
D. Fournier 78 104 56019
C. Pinsonneault 78 104 52131
P. Normandeau 78 102 59108
R. Bayard 78 99 58030
C. Nadeau 78 98 54692
F. Normandeau 78 94 57619
A. Desmarais 78 79 59012

Classement 8 mars
PJ. Pts Qu

C. Nadeau 72 108 48549
M. Nadeau 72 105 45132
M.C. Duplantis 72 104 4782]
L. Forget 72 102 46566
T. Choinière 72 102 45968
P. Rousselle 72 101 46585
J. Matthyssen 72 94 45738
A. Rolland 72 92 51045
L. Ducharme 72 84 47250
T. Montagne 72 68 44031

Semaine
Plus haut simple

Denise Fournier 223
Camille Nadeau 189

Plus haut triple
Denise Fournier 561
Camille Nadeau 510

itil

Classement 11 mars
PJ. Pts i

A. Courtemanche 72 117 65139
S. Tardif 72 116 58385
J.G. Aubé 72 114 63835
G. Mondor 72 103 58544
J. Courville 72 9% 57975
Y. Dupuis 72 94 63365
G. Sénécal 72 94 57985
C. Richard 72 90 60022
J. Malo 72 90 56981
F. Bisaillon 72 88 58244
M. Courtemanche 72 82 58718
M. Bégin 72 68 55342

Semaine
Plus haut simple

Thérèse Aubé 193

 

Jean-Guy Aubé

Rita Martin
Jean-Guy Aubé

Ptus haut triple
267  Hirondelles 78

Goélands

 

PERSTe
Classement 11 mars

PJ.
Alimentation Île 78
Caisse St-Luc 78
Ebéniste r 78
Secteur St-Luc 78
Mot Elec. St-Jean 78
Piscine Caron 78
Pizzeria St-Luc 78
Rousselet Radia. 78
H. Milotinc. 78
Ricob Ordinateur 78
Romain Coiffure 78
Phar. J. Coutu 78

Semaine
Plus haut simple

Marielle Mombleau
Claude Plante

Plus haut triple
Denise Choquette
Claude Plante

  
Classement 8 mars

PJ.
S. Roy 69
R. Gaudreau 69
R. Poulin 69
A. Chaumont 69
L. Giroux 69
M. Cézard 69
J.C. Ladouceur 69
J. Ouellette 69
G. Gaboriault 69
C. Couture 69
L. Bessette 69
L. Trudel 69

Semaine
Plus haut simple

Marie Landry
Ronald Gallant

Plus haut triple
Rita Poulin
André Chaumont

PJ.
Pinsons 78
Canards 78
Serins 78
Perdrix 78
Moineaux 78
Insé les 78
Geais Bleus 78

 
 
 

    
  

 

O. Auclair 75 118
R. Dionne 75 111
E. Deland 75 109
C. Brault 75 108
G. Alie 75 107
C. Martin 75 104
G. Robert 75 94
L. Blanchard 75 84
J. Boutin 75 81

 

Lefebvre Payette. 75 120
Gar. Travailleur 75 120
Vitrerie Saran 75 119
G.C.P. Const. 75 117
Rest. chez Dan 75 96
Aciers H&H 75 91
Marsan & Bernard 75 90
Pièces d'auto
Iberville 75
Salon l'Imprévu 75

  

  
 

Bouch. des Halles 75

  

 

  

  

 

   

 

 

Lynx 75 118 56069 T7 T7
valiers 75 113 573646 IX LE Li

Lions 75 106 59607 Classement 6 mars
Tigers 75 100 59501 PJ. Pts Qui

Pts Qui Patriotes 75 100 59117 Colley 69 137 48969
114 56962  Micmacs 75 98 57799 Berger Allemand 69 113 53556
101 57415 Big Mooses 75 79 61890  St-Bernard 69 111 48129
9 56782 nuits 75 78 50989 Labrador 69 108 40155
93 61067 Cougars 75 76 48690 Terre-Neuve 69 105 47445
93 57126 Semaine Dalmatien 69 87 57915
93 54438 Plus haut simple Chow-Chow 69 87 46652
91 62498 Chantal Gendron 218 Chihuahua 69 86
88 57880 Réjean Pomerleau 235 Bouvier Benois 69 75 52481
87 55147 Plus hauttriple Caniche 69 71 58227
84 56026 Odette Bouchard 579 Basset 69 64 49785
82 37528 Jean-Sébastien Leclair 607 Golden 69 60 51102

213 Classement 10 mars t
510 PJ. Pts uipes Ps V DPJ Tot

Bar LEclusier 36 72 36989 L'Allemagne 105 20 10 3026896
556 Braves 36 66 31153  LeBrésil 104 20 1- 3025633
519 Beaux-Bébés 36 61 33401 LaNorvège 103 13 16 3028380

Hirondelles 36 54 34752 Le Mexique 91 15 15 3026763
; Menuiserie BYP 36 50 34098 L'Australie 76 14 13 3023497

Lions 36 46 31817 pe 74 14 15 3027827
Const. Jolivar 36 36 31345Pts Loutres 346 34 31436 Le Canada 74 13 17 3025590

158 65239  Couche-tards 36 33 31301 LaFrance 53 8 21 3023481
122 61410 Agents Libres 36 28 30669 _ Meneurs de la semaine Partie
112 62564 roues > Gly Marion 245
110 67034 = : 7 Lise Fontaine 233
104 70241 Semaine
104 63205 Classement 5 mars PJ. Pts Qui Gaétan Tremblay 630
102 66635 M. Bonaldo 75 142 52818 Lise Fontaine 571

 

8 été ajoulé au recouvrement pour lui donner un
meilleur coefficient de restitution (CDR) qui se
traduit par une distance supérieure.
NOYAU EN TUNGSTENE

 

Balles degolf
avec votre nom d
1 ou 2 couleurs incluses

22,99 $ +

* Taxes et transport en sus. 26 6z. et plus.

Pour de plus amples renseignements,
composez le (450) 542-2192  

84, rue Richelieu, Saint-Jean-sur-Richelieu, J3B 6X3
Tél.: (450) 347-0323 poste 294 Téléc.: (450) 357-3348
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| T ABLEAUX INDICATEURS
7

’
TEES Alain Raymond 631 ; Ps PJ Meneurs de ia semaine Partie Réal 103 78 49774
= Claudette Dubé 549 Nicole 118 72 48326 Jacqueline Grégoire Sylvie 92 78 48464

TT - Fo ese Francine 112 72 48070 Semaine Alain 90 78 48579
. ii deshmsdnmerdls Co | Maria 108 72 47724 Jacqueline Grégoire 492 Roland 87 78 50190

Lise 102 72 47449 prereeeegoe:
Pr Classement Classement 10 mars Rita 9% 72 48233 Mario R. Meneurs de la semaine Partie 224

Équipes Pu V DP Tol Bar L'Éclusier T2 Jacqueline W 94 72 46556 ario Raymo
Pivoines 122 44 29 7560272 Braves 66 Eveline 93 72 47863 Classement Nicole Berger 201

Lupins 107 38 36 7560945 Beaux Bébés 61 Claire 80 72 46710 Pts ui Semaine
Pissenlits 101 37 37 7558281 Hirondelles 54 Gaby 79 72 46718 Jean-Guy 119 78 49773 Mario Raymond 555
Jonquilles 100 38 37 7563504 Menuiserie BYP SO Jacqueline D. 78 72 46864 Bill 109 78 48541 Nicole Berger 470
Orchidées 97 36 38 7556133 Lions 46
Lilas 96 % 39 7563204 Const. Jolivar 36
Coquelicots 95 36 38 7557780 Loutres 34

Myosotis 823032 43 7560486  Couche-tard 33
Meneurs delu semaine Partie Agents Libres 28

Gérard Launn 244 Amitié
Diane Bouliane 200

Semaine Classement
Gérardau 5 Pts PJ Qui

rane Doutian 771 Alain 27 72 47109
‘ | Marcel 26 72 49097

Les Aventuriers Lucien 22 M 51825
. Jacques 16 72 47379

Classement , Rosaire 15 72 47682
uipes Ps Vv. DPJ] Tot Jules 14 72 46987

Faucons 52 19 14 3323781 Meneurs de la semaine Partie
Chevreuils 50 18 15 3325768 Marcel Jacques 199
Bouviers des Andes 48 18 1S 3322962 Julie Desrochers 153
Tigers 46 17 16 332523) Semaine
Caméléons 45 17 1S 3326138 Marcel Jacques 495
Harfangs des neiges 45 16 16 3325816 Nicole Gougeon 385
Rat d'égout 38 14 19 3325071
Marsupilami 28 12 21 3323874 Copains

Meneurs de lu semaine Partie .
Marc Desrochers 221 Classement
Louise Lord 215 Pts PJ Qui

’ ; ) Lynda 166 78 66946
Semaine

. artin 144 78 67307
François Desrochers 564 Maurice 122 78 65576
Louise Lord 588 Daniel B 121 78 66521

Denis 118 78 66241
Chevaliers ;Les de Colomb Daniel V Ill 78 65683

. Gilles 106 78 64770
Classement Pierre 105 78 66225

. uipes Ps V DPJ Tot Frc 91 78 65613
D. Lacasse 118 47 31 7843313 Mario 55 78 64529
O. Boyer 114 43 35 7845366 Meneursde la semaine Partie
P Rolland 92 37 41 7847110 Martin Pluk 256
L. Mallet 86 34 44 7844405 Linda Michaud ; 178

Meneurs de la semaine Partie Semaine
Donald Lacasse jg5 Martin Pluk 670
Aurore Rolland 173 Lynda Gagné 449

Semaine Casse- CrofiteAn Coin2e Accent GS 2004Aurore Rolland 471 Classement CCen

Pts PJ Qui
La Légion Bill 10 78 2972 EN LOCATION

Steve 68 78 27790 > :
Classement Daniel 52 78 27030 a partir de
‘quipes Ps V DPJ Tot Ernest 52 78 27179

1 G. Rivest SO 17 13 3025146 Danielle 44 78 27181 COMPTANT DEPOT

H. Messier 46 18 12 3024930 Gérard 44 78 26858

M. Lahaie 46 17 13 3024261 Yvon B 40 78 27156 DE SÉCURITÉ
A. Rivest 42 17 13 3023987 Yvon C 38 78 27978
G. Roy 42 16 14 3027084 Richard 38 78 26919
J. Ferland 40 14 16 3027033 Pierre M del i 34 P 2 27246 %
R. Chaput 30 11 19 3026031 eneursde la semaine Partie ; ;
J Lang 24 10 20 3024027 Daniel Raymond 222 par mois/60 mois

Meneurs de la semaine Partie Marlène Lavallée . 190 ” FINANCEMENT .

Léo Verdon 249 Semaine TRANSPORT ET PREPARATION INCLUS ve
Huguette Verdon 514 Daniel Raymond - 527 A LACHAT

s ine Marlène Lavallée 461 PDSF 1 2 895$ DISPONIBLE

Lionel Benjamin 693 Féminine JUSQU'A 48 MOIS
Huguette Verdon 561

RK Classement
Ligue de quililes Yo-Yo Pts PJ Qui

. Ginette 66 78 54244
Lassement Ps V DPI Tot Claire 58 78 54988 “ete
Quipes 0 Johanne 54 78 53530

| L Demers 10 42 27 6956874 Linda 46 78 55801 Elantra GL 2004 Sonata GL 2004
Y. Gagnon 100 38 31 6954123 Jeannine 40 78 55185 O
S. St-Pierre 95 % 12 6951452 Micheline 24 78 52475 EN CA
S. Grrard 90 3 33 6964762 Meneursde la semaine Partie EN LOCATION 3 3 . LO Tl N
J.-P. Dubois 88 3 35 696028S Claire Chartier . 210 a partir de I a partir de
M. Lavallée 82 31 38 6957227 ‘ Semaine ;=
M. Huot 13 RN 36 6961274 Johanne Guay 482 * * _

J. Guenette 66 26 43 6960605
Meneurde la semaine Partie Industricile

| Michel Villeneuve 226 E.
Ï Monique Fournier ; | 218 Classement par mois/60 mois .

; Semaine Pis PJ Qui ar mois 60 moispaichel Villeneuve Te Gineue 62 78 45729 TRANSPORT ET PREPARATION was , a p
onique Fournier Johanne 56 78 46510 —J x ‘

Raymond 54 7K 45758 PSDF 15 625 à PDSF 22 395. Les Pneus J.T.G. anon 54 78 46767 $ $1 . Gérard so 78 47003
Classement Sébastien 49 75 43205
“quipes Ps V DPJ Tot Lis 43 78 44247 0
Vancouver 259 17 13 3026149 Pierre 16 75 41958 0
New York 255 19 11 3026640 Meneurs de la semaine Partie DÉPÔT
Canadiens 240 16 13 3026835 Janvier Tétreault 212 DE SÉCURITÉChicago 246 17 13 302674] Johanne Guay Sema 207
Cal 221 16 14 3028461 Semaine A NAN A
Dey 221 §5 14 3028421 Janvier Tétreault 569 DÉPÔT FI CEMENT À %
P Tea 10 Johanne Guay 475 DE SÉCURITÉ: L'ACHAT
ittsburg 169 12 18 3027779 DISPONIBLE

: Québec 157 7 23 3026516 Investors JUSQU'À 60 MOIS
o Meneur de la semaine Partie
* Ronald Ethier 240 Tac FINANCEMENTCl t

; Céline Lapointe 244 . ussemen Pts PJ Qui A LACHAT

5 Semaine Jean-Pierre 32 15 11510 DISPONIBLE
Jocelyn Lapointe 583 John 28 15 11787 JUSQU'À 60 MOIS
Céline Lapointe 595 Enc 25 15 11555

= Lyne 25 15 11770
Les Parents Amis Denis 24 15 11600Charles 18 15 11197 ACHETEZ ET ROULEZ SANS PAYER PENDANT ! AN

Classement Marcel 14 15 11024 (AUCUN COMPTANT, AUCUN PAIEMENT MENSUEL PENDANT 12 MOIS.); GARANTIE 5 ANS
“quipes Pv DPJ Tot Tage 11 15 19% L'UNE DES MEILLEURES GARANTIES DE L'INDUSTRIE
Colibn 46 35 3 6657408 M)els + 13 11072 5 ANS/100 000 km (éléments importants) ASSISTANCE ROUTIÈRE 24 HEURES (3 ans / kilométrage illimité)

Tetras ] 42 31 35 6658158 iche "Meneurs de la semaine Partie Induant livraison d'essence + changement de roue en cas de crevaison + déverrouillage * remorquage e
» Meneur de la semaine Partie s Hébert 238 Photos à tire nca “Pperrants ds tocaton basée wus ur corral de 60 mets pour [ACCENT GL2004 à parie de !43ros |obigaon consommateur pour 60 mois es: de 8 940$ Aucun sucdépôt de sécurité reques, transpor
Stéphane Denis 216 Serge He : "or taxes of rimatrioationan &s.Financemen 8 8 un taux de 0% pusqu'àme ‘moments de pasés sus ur contrat de60 mos pourl'ELANTRAGL2004 Àoar 158 | opkgason totaledu consomme

Micheline Valin 159 Thérèse Roy | 184 at 60 moispoura SONATA GL 2004 À de So Du oiseQu our80 mors où Toss Conor oo 1958. ou Sep)Oo MOREYangonrpm axesofimmatriculation en sus Financementau
. Semaine # un taux de 0% ‘à 60 mois un paiement d'un an (365 jours) est offert pour les véhicules neuts 2004 Aucun frais d'intér s aux 335 premiers jours suivant la prise de possession d'un v par son po
Semaine ©" Après cet 365 Ours, jeu érêts commencent à s'accumuier Taracap nsréun de 7 Ge psoua1carapursproù S000 0 ès Le vraison du véhicule La

; BrunoPelchat 552 durée de contrat max sans compter je report de pæensent de 12 mots versement inttal OÙ LIN ÉChANGS peuvent être requis En sus, tras aciTunéstratifs de 350$ rebés au contrat de location pour les Soot ‘age annuel de 20
Stéphane Denis 592 Lucienne Ouellet 452 DO0km. 10e par kilomètre adcitonnel | es frais d'inscription au Registre des droits personnels at résis mobiliers sont en sus Option d'achel au lerme de la location Ne peut être jumelé à aucune autre offre Sujet à l'approbation du crédit Voir votre
Hélène Labrèche 495 parsoipent pour tous les détaés Véticuies en inventaire seulement Oftre d'une durée mike avec Hvraison c'ici au fer mars 2004

Les Étoiles i

4 Meneurs de la semaine Partie
Classement Jean Provencher 278

Fae yO Bin feu Ledue 224 HYLINDAIL. Guérin 56 21 9 3029855 Jean Turcotte 221
A. Raymond 48 17 13 3029471 Serge Comeau 204

D. Dubois 44 15 15 3028056

|

Yvan Isabelle 199 GagnantG. Lord 38 15 15 3028277 Semaine
F. Bernard 36 13 17 3027244 Jean Provencher 777 SIEYEAN
D. Galipeau 34 13 17 3028081 perseComeau 329 WWW.cloginor.com
M. Ouellet 34 13 17 3027404 n uc
L. Plante 30 13 17 3026985 Jean Turcotte | 530 38 AUTIOMOBILES CEOGINORyo 2

Meneurde la semaine Partie Jean-Sébastien Leclair 518 . . .

Fone = Betas] 359 Laberge, Saint-Jean-sur-Richelie =France Bédard 194 [ ‘ , TUE Erge, dalnt-JEan-sur-kl ieu
Semaine =   
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Offres d'une durée—réservées aux particuliers, s'appliquant aux véhicules # band AoOmriZAC SUNJ— 1 r2=

neufs sélectionnés 2004 en stock, tel que décrites ci-dessus. Photo à titre indicatif
seulement. Sujet à l'approbation du crédit de GMAC. Frais reliés à l'inscription au
Registre des droits personnels et réels mobiliers et droits payables à la livraison.
Transport et préparation inclus. Immatriculation, assurance et taxes en sus. Frais
de 12 € du km après 80 000 km. Pour la Montana seulement, le dépôt de sécurité
est payé par General Motors. Le dépôt ne sera pas remis au consommateurà la fin
de la période de location. Première mensualité exigible à la livraison. * *Vibe 2004
(stock 24142) à la location, paiement mensuel de 299$ par mois basé sur un bail de
48 mois avec 0$ de versementinitial. ** Montana 2004 (stock 24313) à la location,
paiement mensuel de 299$ par mois basé sur un bail de 48 mois avec 0$ de verse-
mentinitial. Ces offres sont exclusives et ne peuvent être jumelées à aucun autre
programme incitatif d'achat ou de location à l'exception des programmesde la
Carte GM, des Diplômés et de GM Mobilité. Rabais aux diplômes taxable et

accordé selon les critères du fabricant.

 
  

 

 * Transport on sus. Rabais GR Inciesof86SONOS Tamolé aucune autre promotion GH.PhotsASeindicasoutoailf

RETOURS DE LOCATION. VÉHICULES DE CADRE DIRECTEMENT DE GM
Véhicules inspectés Reconditionnés j Garantie
OPTIMUME OPTIMUMEE OPTIMUME

 

 

  
              

   

   

   

Imois A Lach?

SE (2002 Pontiac Montana) 2003 PontiacGrand Am”   

  

   

GARANTI 5 ANS i

8 PHEUS NEUFS ET DÉMAREURÀ INSTANCE /100000 KM LOCATION

2000 GMC Yukon XL «(2000 Honda €Civic
 

  
 

   

  
 ÿ 54 yo. gt tdiRG

2 14999°16 900 2on Inventaire partir de )

* 950$ EN COMPTANT. TAXES EN SUS. SUJET A APPROBATION DE CREDIT. VOIR DETAILS SUR PLACE
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 (Photo Jacques Paul)

 


